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le plan russe 
‘impossible 

dit H. Evatt
NEW-YORK. 26. (Par Mac Har-

rebon, de la P.A.) — La Russie so­
viétique, en face d'une formidable 
opposition, sa prépare aujourd'hui 
à obtenir une décision sur sa pro­
position d'établir une convention 
internationale qui Interdisse la pro­
duction et l'usage d'arme» atomi­
ques.

Le délégué soviétique Gromyko, 
qui. il y a deux Jours, rejeta les 
pointa principaux du projet amé­
ricain de régie atomique, doit ou­
vrir le débat sur sa propre propo­
sition, devant un comité de la Com­
mission de l’énergie atomique des 
Nations-Unies.

Le plan russe a déjà été discu­
té. à la fois de façon formelle et 
de façon libre, par les 12 délégués 
parmi lesquels se trouve le général 
A.-G.-L. McNaughton, du Canada, 
et jusqu'ici ce plan n'a rallié l'ap­
pui que de la Pologne.

La majorité des délégués, «en­
duits par les Américains, ont pris 
la position qu'un fort système de 
regie doit être Institué avant que 
les Etats-Unis veuillent. consentir 
â abandonner l’avantage d'être le 
seul pays à savoir produire les 
bombes atomiques. M. Herbert-V. 
Evatt, ministre australien des Af­
faires étrangères et premier prési­
dent de la Commission atomique, 
a récemment décrit la proposition 
russe comme étant “impossible."

M. Gromyko, toutefois, s’en tient 
é son projet et, à sa demande. Il a 
été placé sur l'agenda du comité 
No 2 rie la Commission atomique, 
comité qui a charge de rédiger un 
pian de régie atomique.

Le projet russe demande que les 
armes atomiques soient Interdites 
par une convention internationale; 
que chaque pays soit tenu respon­
sable de l’observance de l'Interdic­
tion en voyant qu'il ne se pro­
duise pas d'armes atomiques en 
dedans de ses frontières; que le 
Conseil de sécurité soit chargé de 
punir les pays qui violent les clau­
ses de l’Interdiction; que l'échan­
ge de renseignements scientifi­
ques sur l’énergie atomique se fas­
se par l'entremise d’un comité de 
la commission atomique, qui con­
tinuerait d'agir comme subsidiaire 
du Conseil de sécurité.

Rien n'indique encore «1 on 
prendra ou non le vote sur la pro­
position russe aujourd’hui.

Bracken se plaint nue 
la session ail commencé 
frop lard, celle année

OTTAWA, 26 (D.N.C 1 
Chambre des communes

- La
a voté,

hier, au Gouvernement une somme 
de $136,598.912 en crédits provisoi­
res. soit la somme nécessaire pour 
défrayer les dépenses administrati­
ves et autres pendant un mois. Le 
leader conservateur, M. John Brac­
ken, a fait observer que, si la ses­
sion avait commencé plus tôt, Ten- 
«emble des crédita demandés par 
tous les ministères auraient été vo­
tés assez vite pour que le gouverne­
ment ne soit pas obligé de faire vo­
ter par la Chambre des sommes 
qu’elle n’a pas encore examinées en 
détail.

L'affaire d'espionnage -
W.-M. Pappln, dont le nom a été 
mentionné dans le dernier rapport 
de la commission royale d’enquête 
sur l’affaire d’espionnage, qui a nié 
avoir eu quoi que ce soit A faire 
avec l’émission d’un passeport.

Malgré son atterrissage 
forcé, McKenzie se dit 
enchanté de son Mefeor

OTTAWA, 26. (P-C ) — Le pre- 
I mier pilote à fairs un atterrissage 
forcé dans un avlon-fusé et qui 
prit 26 Jours à revenir dans un en­
droit ou il pouvait raconter son ex­
périence, a déclaré que l’appareil 
s’étalt comporté de façon merveil­
leuse.

Le lieutenant de section Wllliam- 
( H. McKenzie, un vétéran de Win­
nipeg, a finalement rencontré un 
autre être humain, hier, à un en­
droit situé Juste 4 trois milles de 
l’endroit où son Gloster Meteor 
s’enfonça dans le petit lac Helen- 
bar. au milieu des solitudes d'On­
tario, le 29 Juin.

Son appareil coula en deux mi­
nutes dans le petit lac, à trois mil­
les à Test du lac Flack où il arri­
va, hier, barbu et amaigri, pour ê- 
tre ramené à la civilisation par la 
chaloupe-moteur d'un touriste a- 
méricain, Terry Matts, de Bay City, 
Michigan.

Durant ses 26 jours de solitude 
dans les bois. McKenzie s'est nourri 
surtout de fruits sauvages et 11 a 
perdu 47 livres.

L’explosion de la bombe aurait 
tué tous les marins des navires

A BORD DU U.S.S. APPALA-1 L’altitude finale de la colonne 
CHIAN, 26, (P.Ah — La bombe [ d'eau était de 5,000 pieds, a dit Ta- 
atomique, qui a déjà prouvé 4 deux | mirai Parsons, et 1 avion était 4 
reprises de façon décisive qu'elle 6,000 pieds, 
signifiait une mort certaine pour - •
tous les navires dans un rayon 
d’un demi-mille, aurait probable­
ment tué tous les hommes sur le 
pont si les navires-cibles dans le 
lagon de Bikini avaient porté des 
équipages pour l'expérience d'hier.

C'est ce qu'a déclaré le vice-ami­
ral W.-H.-P. Blandy, commandant 
de l'opération ''carrefour.’’

“H est probable que les équipa­
ges 4 bord seraient morts, sinon 
Immédiatement, du moins un peu 
plus tard," a-t-il affirmé.

Le navire de guerre Arkansas, 
de 26,100 tonnes, et le porte-avions 
Saratoga, de 33,000 tonnes, ont été 
coulés; le navire de guerre japo­
nais Nagaro a été tellement en- 
oommagé qu'il donne encore de la 
bande; le destroyer Hughies est 
en grand danger de sombrer; des 
vaisseaux plus légers ont coulé; la ] 
bombe a répandu tellement de ra- ' 
dioactivité que 24 heures après son I 
explosion, 36 milles carrés de la, 
surface de la mer sont contami­
nés.

La, radioactivité 4 l’intérieur du ; 
lagon ne permet pas qu'on s'ap- ' 
proche pour faire des vérifications, j 
mais les observateurs en avions 
disent que la position des bouées 
indique que cinq des sous-marins 
submergés pour l’expérience ont 
coulé.

L'amiral Blandy a dit que l'avion- 
robot qui se trouvait à 6,000 pieds 
exactement au-dessus de l’endroit 
où l'explosions s'est produite a été 
endommagé, bien que l'explosion 
ait dù traverser un coussin d'eau.

Les navires de transports et 
d'autres navires plus légers n'ont 
pas coulé parce qu'ils étaient plus 
loin du centre de l'explosion.

Le contre-amiral W.-S. Par­
sons, assistant-commandant de la 
direction technique, a dit qu il n'y 
avait pas de, doute que l'avion- 
robot a été endommagé par le dé­
placement d'air plutôt que par le 
lancement de l'eau dans les airs.

une

DIT KING
peuples veulent 
paix permanente

Shaw a 90 ans aujourd’hui, mais ce n’est 
la qu’un autre jour de l’année pour lui

cependant, et 11 a un courrier vo­
lumineux.

Son anniversaire a été marqué

LONDRES, 26. (P.C.) — Le mon­
de littéraire honore George-Ber­
nard Shaw à l'occasion de son
OOème anniversaire de naissance, par la publication de "GBS 90'', 
aujourd'hui, mais le fameux écri- ; livres d'essais et de messages par 
vain irlandais préfère ignorer le ! des notables; la réédition de 1.000,-
caiendrier et passer cette journée 
comme toute autre de Tannée.

âh»w ne s'est jamais préoccupé

000 de copies de son oeuvre en dix 
volumes et la publication d'une 
édition revisée de “Back to Metu- 
selah.”

Il fait presque tout son travail 
dans une petite hutte 4 Hartford-1 
sbire. Il lit les journaux, les ma­
gazines et quelques bons livres.

Lorsqu'on, demanda 4 l'amiral 
Blandy; “Est-il vrai que vous avez 
disposé les navires de façon 4 per­
mettre qu'on coule l’Arkansas et le 
Saratoga?

Il répondit: "Apparemment," 
puis ajouta immédiatement: “Nous 
ne songions 4 couler aucun navire 
en particulier.”

L'amiral Blandy a déclaré qu'il 
ne fallait pas négliger les dangers 
des vagues créées par l'explosion de 
la bombe.

Au moins une barge de débar­
quement 4 la plage de Bikini a été 
coulée par une ou plusieurs des 
vingt vagues qui ont déferlé sur 
la plage malgré le fait que ces va­
gues ne dépassaient pas dix pieds 
de hauteur.

Boycott antijuif 
plus rigoureux
en Palestine

JERUSALEM. 26. T.CM — Pen- I 
dant qu'un million d'Arabes maho- 
métans de Palestine observent au- i 
jourd'hui un jour de deuil pour les ! 
Arabes victimes du bombardement ; 
de lundi à l’hôtel du Roi David, 
d’autres Arabes tracent des plans 
pour resserrer le boycott des mar- i 
chandises juives.

Déjà déclenché comme une arme | 
contre le sionisme, le boycott sera 
resserré de façon à prendre de i 
“sévères sanctions" et des mesures 
seront prises contre les Arabes qui 
auront été surpris à faire affaire ; 
avec des Juifs. Voil4 oe que décla­
re le Dr Izzat. Tannous, chef du | 
comité économique national, lequel j 
a la direction du boycott.

En temps le nombre des morts 
à la suite du bombardement de lun­
di a été porté à 71, tandis que le 
nombre des disparus a tombé à 39.

Le Dr Tannous dit qu'un certain 
nombre de marchands arabes de Jé­
rusalem, Haifa et autres villes pa­
lestiniennes ont été mis à l'amen­
de et leurs marchandises de fa­
brication Juive ont été confisquées-

Soixante-deux commerçants a- 
rabes de boissons alcooliques ont 
décidé à Tunanimité de ne plus a- 
cheter et vendre de bière Juive, ce 
qui signifie qu’ils ne vendront au­
cune bière, car aucun Arabe, ne 
fabrique de bière en Palestine.

“D'Ici à ce que le Liban et la Sy­
rie puissent nous envoyer de la biè­
re. nous nous en passerons’’, dit 
un marchand.

3

’L'hécalombe de Jérusa-
( — Dans la. photo du haut,

! iem on aperçoit des soldats 
britanniques retirant te victimes 
des ruines de Thôte! du Roi David 
dont toute une aile fut détruite par 
une bombe placée par des terroris­
tes juifs. La photo du bas donne 
une idée des dommages causés par 
cette bombe à T hôtel qui abritait 
le quartier général de Tannée bri­
tannique en Palestine. Le premier 
minisure Attiee a décrit cet atten­
tat comme un “geste insensé de 
terrorisme ", dont quatorze officiers 
supérieurs britanniques furent les 
victimes. L'agence Juive de la Pa- j 
lestine a émis une déclaration ex- | 
primant son "horreur pour ce cri- 
me infâme perpétré par une bande i 
de risque-tout.

LIVEEUOOL, 26. (Par Stuart 
Underhill, de la P.C.) — A
son arrivée ici à bord du Géor­
gie. le premier ministre Mac­
kenzie King, délégué du Cana­
da à la conférence de paix de 
Paris, a exprimé aux journalis­
tes l’opinion que la situation 
mondiale s’améliore par suite 
de la plus grande determina­
tion des peuples à établir un* 
pa1* permanente.

“Nous sommes heureux que 
la conférence de paix commen­
ce”, dit le premier ministre a- 
près avoir reçu la bienvenue of­
ficielle du maire socialiste de 
Liverpool, Luke Hogan, et de 
Frederick Iludd, vice-haut com­
missaire canadien à Londres. 
“Nous espérons que ce sera la 
dernière étape de l’édification 
d’une paix permanente".

il a dit aux journalistes que 
"Le Canada est pleinement in­
téressé à voir la plus grande en­
tente, bonne volonté et stabi­
lité possible régner en Europe.

“Il n’est pas question de ré­
parations, mais le Canada est 
intéressé d’une façon vitale à 
voir une Europe stable. 11 n’est 
pas économiquement intéressé 
bien qu’il ait les yeux sur l’Eu­
rope pour des marchés futurs 
et des échanges commerciaux, 
mais il espère aussi que I on éta­
blira des facteurs de bonne vo­
lonté".

M. King dit que l’univers est 
de plus en plus un tout, et 
qu’un malaise n’importe où af­
fecte tout le monde. Pour avoir 
une juste perspective de la si­
tuation actuelle, il faut envi­
sager les sept ou huit dernières 
années et voir combien la des­
truction a été grande.

“L’univers est comme la mer 
après une terrible tempête — 
il faut beaucoup de temps pour 
rétablir le calme.

“Cependant, la situation s’a­
méliore. Il y a une plus grande 
détermination chez les peuples

de tous les pays à obtenir la 
paix”. M. King dit que la prin­
cipale tâche à Paris sera de ré­
diger des traités équitables et 
justes afin d’édifier une paix 
durable.

Apres avoir observé que la 
conférence des ministres des Af­
faires étrangères, à Paris, avait 
duré longtemps, M. King dit: 
“C’est très bien; cela signifie 
que les questions à l’agenda 
ont été discutées sous tous les 
aspects”. Car il "arrive parfois 
que des questions réglées trop 
hâtivement doivent être discu­
tées de nouveau".

Il paraissait en excellente 
santé et bien reposé après son 
voyage. Il s’est volontiers laissé 
photographier et il a signé des 
autographes.

M. King s’est dit heureux de 
l’accord anglo-canadien sur le 
blé, accord signé conjointement 
à Ottawa et à Londres. II dit 
que le Canada fait tout ce qu’il 
peut pour fournir des vivres. 
In point saillant de l’accord, 
dit M. King, est qui! n’entra­
vera aucunement les efforts que 
l’on fait pour obtenir une plus 
grande liberté de commerce 
dans le monde, ce qui donnera 
lieu prochainement à des con­
férences internationales. Il est 
d’avis que l'accord sur le blé 
devrait, en fait, aider le com­
merce international.

Lorsque Ion dit à M. King 
que le vicomte Bennett a ré­
cemment critiqué, à la Cham­
bre des lords, le fait que le 
Canada ne peut amender sa 
constitution sans un acte du 
Parlement anglais, il a, en riant, 
fait le commentaire suivant:

“En autant que la réalité 
est concernée, le Canada n’est 
pas restreint par la procedure 
actuelle. Si vous abrogiez la 
procédure actuelle, vous me pri­
veriez d’un de mes principaux 
sujets de débat".

Meurtre d’un “bookie” montréalais; 
l’assassin se livre à des reporters

MONTREAL. 26. iP.Cto — Louis 1 quatre ou cinq Jeux de “balbo" et 
; Bercowitz alias Joe Miller, 38 ans. une vingtaine de bookies actu- 
i s’est livré à un représentant du | ellement. (Le jeu de balbo ressem- 
I "Herald" de Montréal peu après ! ble beaucoup à la barbotte, mais 
: l'assassinat, hier soir, de Harry on le joue avec des cartes au lieu 
I Davis dans un établissement de : de dés,>.
"bookie" de la rue Ste-Catherlne et I! y a environ une semaine, une 

! il a signé une déclaration confes- bombe fut lancée sur une maison 
| sant avoir tiré les balles qui ente- j de paris rue Mansfield, à trois
: vèrent la vie 4 Davis, à ce que ra- 
! conte le "Herald" aujourd'hui. Ber-

Deux “gangs’’ rivales
Depuis le meurtre d'hier soir, on 

parle donc couramment d’animosi­
tés entre deux groupes de proprié­
taires de maisons de jeu et on rap­
pelle l’incident de la bombe sur un 
restaurant près de ià et qui était 
destinée à une maison de jeu des 
environs- On a également rapporté 
que lors de la mort récente d'un 
propriétaire de maison de jeu. des 
menaces furent proférées contre

pr»,.. - ct|e[s na,ij C0Upab|es de

George-Bernard SHAW

des anniversaires de naissance, les 
traitant comme une faiblesse hu­
maine, Et, bien qu'il avoue fran­
chement qu'il est prêt 4 se pré-> 
parer 4 la mort, ses amis disent

pièces de théâtres qui ont atteint 
des millions d'hommes et de fem-1 
mes 4 travers le monde entier, sont 
ses cartes qu'il adresse 4 ceux dont 
ies questions lui plaisent.

Voici quelques-unes de ses ob­
servations choisies sur une période 
de quinze ans:

L'aviation: “Ce n’est aucune­
ment excitant. La terre vous ap­
paraît exactement comme l'une de 
ces cartes lithographiques que 
vous trouvez au commencement de 
l’annuaire.”

Lui-même: lorsqu'on lui deman­
da d'envoyer une mèche de ses 
cheveux qui »era!t conservée dans 
un musée de Shaw, G.B.S. répon­
dit: "Mes cheveux sont aussi 
blancs que ceux de tout autre hom­
me. Coupez une mèche de poil du 
prochain chien blanc que vous ren­
contrerez. Cela fera tout aussi 
bien."

Masque mortuaire: "J'ai laissé 
mon crâne à un collège de chirur­
giens." écrivait-il à un homme qui 
suggérait qu’on devrait faire ^un 
masque mortuaire de lui. “Je 
pourrai sourire éteme''.cment dans 
une armoire de verre."

La mort: "On ne doit pas la con­
sidérer comme inévitable."

L'hérédité: après avoir reçu une
qu'il jouit d'une vitalité remar- lettre d'une femme qui sugg

que puisque Shaw avait le cerveau 
le plus brillant et qu’elle avait le 
corps le plus beau au monde, lis j

12,000,000 d'assassinats
NUREMBERG, 26. (P.A.I — Sir 

Hartley Shawcross, procureur en 
chef de la poursuite britannique au 
procès pour crimes de guerre a dé­
claré aujourd'hui que les 22 chefs 
nazis inculpés étaient "coupables 
de 12,000,000 d’assassinats".

H a affinné qu*ils avaient parti­
cipé 4 “l'attentat froidement cal­
culé de détruire des peuples et des 
nations, les institutions et l'exis­
tence même d'états anciens et li­
bres par de monstrueux meurtres 
commis en série dans les salles à 
gaz et les fourneaux” des camps de 
la mort.

Sir Hartley parlait A la suite du 
juge Jackson des Etats-Unis et 
Toh s'attend que sa charge dure 
huit heures.

Pour la première fois depuis bien 
longtemps, il n'y avait pas un siège 
libre dans l'enceinte. A un mo­
ment donné U y eut. une violente 
altercation entre Goering et l'a­
miral Reader et la prévôté dut in­
tervenir.

Température détaillée
Température d’ét.alllée: Clair au­

jourd'hui et samedi; peu de chan-
quable,

Shaw a abandonné la compost 
tlon dune pièce qu’il avait com -
mrneee Tan dernier et refusa de ' devraient coopérer et donner nais- | gements dans la température. Vent
promettre d écrire une autre ptè-1 gnaw répliqua: "Supposons que | 
ce. Il a l'intention de reviser sa | penfant hériterait de. ma beauté.
“Suinté Jeanne" pour te cinéma,! et de votre cerveau. aiatn: 44

; Minimum ce soir et maximum de- 
rt 73.

Le crime 
cause de

d’agression fut 
tous les autres

rues seulement de l'endroit où le 
meurtre d’hier fut perpétré. Le

cowitz a prétendu qu’il était alors projectile manqua son but oepen- j 
en état de légitime défense. dant et tomba sur la toiture d'un ; Davis et trois de" ses associés. Da­

le journal rapporte que Berco- restaurant, causant des dommages j vis offrit de payer les frais des fu- 
witz s'est livré à Sean Edwin, jour- : pour la somme de $100. On n'ai nérailles. On lui aurait répondu: 
naliste, après avoir pris rendez- | rapporté aucune arrestation en "Nous n'avons pas besoin de Tar- 
vous par téléphone. Bercowitz a fait marge de cette affaire. j gent gagne au Jeu. Vous êtes
sa déclaration 4 des membres de Apparemment, la campagne de : mieux de le garder. Vous pourriez 
ia rédaction du journal, dans une ' nettoyage entreprise par la police 1 eu avoir besoin plus vite que vous 
maison de 1 ouest de la ville, puis il y a quelques mois, aussi bien que' pensez, vous et. . (et ici, on don- 
il tut conduit ensuite aux bureaux [ ;a présentation d'une requête de- uait les noms des associés de Da- 
du journal, et de si, aux quartiers ; vant les tribunaux par la Ligue de vis). Il appert que depuis ce temps- 
générflux de ia nnpre nar i- ‘"''ri ! Vigiisncc, portèrent les prcpi.étai- ià. Davis était toujours bien es-

NUREMBERG, 26. (P.A.) 
juge Robert-H. Jackson a deman­
dé aujourd'hui, au nom des Etats- 
Unis, que tous les 22 chefs nazis 
mis en accusation devant le tri­
bunal militaire International soient 
convaincus d’avoir "conspiré” pour 
déclencher une guerre d'aggres­
sion.

En ouvrant *on résumé de la 
poursuite pour les Nations-Unies 
contre Hermann Goering et ses 
21 co-accusés, après huit mois de 
témoignages et de débats, le Juge 
Jackson a déclare:

"Les actes d’Adolf Hitler sont 
les leurs. Sa culpabilité est celle 
de tout le banc des accusés et de 
chacun d'eux."

"Goering, 4 demi mîiitaire et 4 
demi gangster, est, après Hitler, 
celui qui a lié ensemble l'activité 
de tous les accusés dans un com­
mun effort", dit te juge, qui ajou­
te:

t aine-détective Bill Fitzpatrick. Le 
journal raconte ce qui suit:

“Moins d'une heure après l'as­
sassinat de Harry Davis 4 son bu- i vait beaucoup de peine à trouver 

Le sous-fuehrer d’Hitler, est disparu reau, 1244 rue Stanley, Louis Ber- ; ses hommes dans les maisons de 
In absentia. I cowitz alias Joe Miller, 38 ans.

res de ces établissements 4 pren­
dre des précautions.

On a rapporté que la police a-

et a subi son procès 
Robert Ley s'est pendu en prison, 
et Gustav Krupp von Bohlen, in­
dustriel de la Rhur, a vu son 
procès remis sine die. à cause de 
la maladie mentale dont il souf­
fre.

Le Juge Jackson a dit au tribu-

; jeu ou encore, quand elle était en- 
d'Outremont, un vétéran, a fait un trée, à les surprendre 4 parier. De 

| rendez-vous par téléphone avec bonnes sources, on dit que pour 
I Sean Edwin, du “Herald" hier soir i présenter des causes de ce genre 
I et a rencontré le journaliste dans devant les tribunaux, la police doit 
! une maison de la rue Durocher, et ! non seulement faire là preuve 
1 là. il admit avoir tiré trois balles j qu’un pari a été fait, mais que cet J sur Davis.

"Bercowitz a déclaré qu’il avaitnal que les “piliers qui supportent j revolver après que
1 accusation de conspiration peu- „„
vent se trouver en cinq groupes 
d'actes prouvés”:

1, Saisie de pouvoir et subju-

corté .Mais hier, il fut évidemment 
pris par surprise. Il arriva à son 
bureau vers trois iteures et causa 
avec des amis et des clients.

Un peu avant six heures, l'hom­
me qui tira sur iui arriva calme­
ment dans l'édifice. Puis, on en­
tendit un coup de feu. Un homme 
qui était tout près dans la porte 
d'une chambre voisine, entendit 
crier “au secours!". Deux autres 
coups furent tirés et l'assassin sor­
tit par la porte de la rue après a- 
voir menacé 4 la pointe de l'arme, 
trois hommes qui le laissèrent pas­

te preuve doit être corroborée par 
un autre officier.

La seule aternative, dit-on, est
Davis eut fait un mouvement pour d'effectuer un “raid" et de saisir ! ser L'assassin disparut ensuite
prendre le sien, dans sa ceinture I toute preuve tendant 4 démontrer i dans la foule qui se ramasse sur la
et le menacer. Tl a déclaré qu'il a- ! que les lieux constituent une mal-1 rue 4 l’heure du souper.

, vait saisi le pistolet de Davis de ! son de jeu. Mais on fait remarquer Des amis transportèrent Davis 
gation de l'Allemagne à une police ) main gauche en prenant le sien i que toutes les causes de ce genre-1 dans une automobile qui était sta-
d'Etat pour laquelle “le parti était | sa majn droite qu’il avait on ton- 14 ont été perdues devant les cours tlonné, puis le conduisirent à Thô-VA»m$ *.4 In . . . » -, •_ _____: ! . , i . _ . ... __iTétat, l'état était le parti, et la 
terreur de Jour et la mort de nuit 
étalent la politique de l’un et dé 
l'autre".

2. La préparation 4 dis guerres 
d’agression qu'ils ont livrées de 
fait et pour lesquelles les Nazis 
ont fait des “efforts fiévreux mais 
considérables, au défi du Traité

“Les rôles ténus par les autres | de Versailles'’ dès l'instant qu'lis 
accusés, bien que moins étendus 
et moins sensationnels que celui

du des coups de feu—il ne sait pas j de recorder, 
combien—puis, réalisa qu’il était 
debout devant Davis avec le pisto­
let de Darts dans sa main gauche 
et le sien dans sa main droite.

“Bercowitz fut conduit dans une 
maison de l'ouest de la ville où, 
en présence de trois membres du 
personnel de la rédaction du “He

pital, mais il succomba à son arri- 
Dernières paroles de Davis i vée- A Thêpua; mcm> . on constata

(A suivre en page 8)
L« meurtre d'hier loir a étr ------------------------------

commis un peu avant six heure'-, i r 'J ' ’ J i l "J i
Les seules paroles prononcées par | tpiu6mi6 OC lypnOlufi 3

parvinrent au pouvoir.
3. La façon de conduire la guer- 

du Reischmarshal, n’en étalent pas ! re au mépris de toutes les lois

Il noces près de Detroit
moins" des parties Intégrales et j internationales, y comprit les conduit aux bureaux du même ! par rapport au front de la rue^Da-

’ moyens “d'affamer, de. battre, d'as- Mournal et plus tard. fut remis cè‘te du centreessentielles de l'entreprise commu­
ne.”

Du moment que les Nazis accé­
dèrent au pouvoir en 1933. "cha­
cun des accusés a travaillé com­
me un castor” à préparer la guer­
re que tous savait devoir être une 
guerre d’agression allemande.

Rejetant ironiquement la dé­
fense “presque unanime” du grou­
pe. à savoir que “nul ne connais­
sait ce qui se passait", le chef 
américain de la poursuite a dit: 
"Tous parlent en argot nazi".

"Ils ont profité d'un genre de 
procès qu'eux-mêmes, aux Jours 
de leur gloire et. de leur puissance, 
n’ont accordé 4 aucun homme". 
nota-t-H.

Le Juge de îa Cour Suprême a 
limité son accusation 4 celle de 
conspiration, laissant ainsi aux 
Français, aux Britanniques et aux 
Russes de traiter les autres points 
de la mise en accusation: crimes 
contre la paix, crime* de guerre 
et crimes contre l'humanité.

Des vingt-quatre chefs nazis 
mis en accusation l’automne der­
nier, trois n'étaient pas au banc 

'dos accusé®: Martin Bormann,

sassiner, de faire geler et d'exter­
miner des populations en masse" 
employés sur le front oriental, 
ainsi que l'assassinat d'aviateurs 
britanniques et américains.

4. La mise en esclavage et te 
dépouillement des populations des 
pays occupés.

5. La persécution et Textermi- 
nation de Juifs et de Chrétiens, 
dont il résulta la mort de 6,000,000 
de Juifs, dans “la plus terrible et 
îa plus vaste persécution d'un 
peuple de tous les temps."

"Le crime central de toute cette 
série de crimes, celui qui les tient 
tous ensemble, c'est le crime de 
conspiration en vue d'une guerre 
d’agression", ajoute 1e juge Jack­
son.

Davis avant de mourfir, ont été , ,
"au secours" exprimées dune voix |g jyjjg {j UH (f!n6F 06 

très faible. Il y avait alors une 
raid", il dicta une déclaration sur j centaine de personnes dans les 
les événements qui S’ôtaient pro- ! trois pièces de 1 établissement. Lei 
duits. Il signa cette déclaration. ! heux se composaient de trois ptè-j DETROIT ,26, iP.Ah — Un Jeu- 
De bonne heure ce matin, 11 fut i ces sises l'une en arriéré de l'autre ne homme de 11 a-us et vingt-deux

m - '«atej" ’" — autres personnes ont été victimes
d'une épidémie de lièvre typhoïde 
qui a débuté à une réception da 
noces à Highland Park, dans la

entre les mains du capltaine-détec- et il devait être presque seul, cons- 
tive BU! Fitzpatrick- " tituant ainsi une cible facile pour

Peu de temps après plusieurs ! f°n assassin. L'assassin menaça ! banlieue de Detroit, le 24 juin, di- 
’ 1 —1 — *—•—*—* *• sent les autorités du service de

Santé.
Le Dr Charles-J. Barone, direc­

teur du service rie Sanié de Htgh-

persormes retournèrent dans Téta- ! trois individus qui se trouvaient à 
blissement et trouvèrent Davis in-I la porte de 1 établissement, puis 
conscient et perdant beaucoup de U sortit tranquillement pour dis­
sang par ses blessures derrière une; paraître par la rue Ste-Catherlne ----— _
oreille et sous les épaules. 11 était Quand la police arriva sur les hand Park, a dit que la propaga- 
étendu sur 1e parquet. Davis fut lieux, les personnes qui sy trou- uon de la maladie avait "presque 
transporté au General Hospital, i valent étalent silencieuses. Un peu certainement" été rertaoée 4 une
mais il succomba peu après. | Plus iard- 0!1 a appris que des amis fPmn,P qUi avait aidé 4 préparer la

Le capitaine-détective William , de la victime cherchaient Tassas- | nourriture pou res 210 invités.
Fitzgerald, de l'escouade des ho-; sin "que 1 on avait reconnu , dl-, ^ 21() .)ersonncs qUj ^nt, Ve-
micides, a déclaré que Davla était ; sait-on. On a i apporté plus tard ; !iues cn contact avec [e porteur de
le propriétaire et 1e "boas" du j Que 1 assassin était c°." j germes ont dù être retracées et
"bookle" sis au coeur du district ri«is 1î®.c',rc„ du J™, A1 ^ !'xaminées, a dit le Dr Barone. Les
des clubs de nuit de Montréal. | s® ^uailté de_pay-off^man^ f*™w I recherches se sont po t silvlea

dans le Minnesota, à Détroit. Tra
de "pay-off man” ou de, reohercll€s 5e 

Entre 1926 et 1933. Davis avait ! "percepteur ' pour la ville, il aurait! —
été condamné onze fols pour pos-1 tefusé à certaines personnes dex- 

I session de narcotiques. La dernière P'olter des maisons de jeu, Lut 
I fols, il avait été condamné 4 sept t des hommes à qui Davis aurai- re-

Le juge Jackson a tourné en ! ans de pénitencier et 4 $1,000 d a- fusé cette faveur et Que 1 on a-
ridicute te prétentions de certains j mende. : voir Z
accusés, disant qu'aucun des Nazis Quel qu'ait été te mobile du cri- j nu sous te nom 
ne voulait la guerre, que 1e réar- me, on a fait remarquer que seralt suicidé à Ne»-\ork ré em
mement ne fut entrepris que pour | mise en vigueur de la lot conccr- ment. 4 „
faire entendre la voix de TAlte- nant le Jeu 4 Montréal a l'heure! 11 L TtovUdurait '
mairie dans la famille des nations j actuelle, n était pas aussi stricte ^ \r Rober
et que la guerre se fit. pour *e qu'au cours de l’hiver dernier et ce ; f,lt j1/* . j, u mated!
défendre de la "menace boichévi- | printemps On a rapporté aussi memer .• ■r.'d0' ' wj- a Two IIqu'U n'y avait plus 4 Montréal que Jeter Baker par-dessus Dora.

verse City et Dearborn, Michigan, 
aussi bien qu’à Highland Park mê­
me.

William Goltry. 11 ans, a suc­
combé à la maladie samedi der­
nier, dans un hôpital de Travers/ 
City. Le père du jeune garçon esl 
traité au même hôpital 

Le-S nouveaux mariés, M. et Mn* 
Kine, n’ont pas contracté 
die. Ils sont présentement 

ors, Minnesota.
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EN ONDE
CHIT 900 Kc — CBF 960 Kc

VENDREDI, 26 JUILLET
Z:90 frjn.

CHLT—Musique de Concert
CBP —Programme Musical.

2: IS p in.
CHLT—A%1» de décès 
CBP —Intermède

2:30 pan.
CELT—Lettre s U Canadienne 
CELT—Cap Concert 

z :45 pan.
CHLT—Chansons françaises 
CBP —Chansonnettes

3:00 pan.
CHLT—Music Hall
CBP —Music Hall

3:30 pan.
CHLT—Les chels-d'oeurre de U 

musique
CBP —Les chefs-d’oeuvre de la 

musique
4 00 pan.

CBP —Causerie
4:13 pan.

CBP —Intermède
4.30 pan.

CHLT—Thé dansant 
CBP —Les chefs-d'oeuvra de la 

4:43 pan.
CBP —Récital

5:00 pan.
CBP —Semaine de la Joie 

5:13 pan. 
musique

5:30 pan.
CHLT—Nouveautés sur disques 
CBF —Les cotes de la Bouts* 

5:43 p.m.
CBP —En parcourant l'horaire 

5:55 p.m.
CBP —René Lecavalier et ses 

chansons.

______________ _ .
Shirbrooke. Qu*

• Gene TIERNEY
dans

“DRAGON'WYCK' 
Vincent PRICE - Walter HUSTON

Aujourd’hui et Samedi
•Myma LOY

dans
“SO GOES MY LOVE”

Don AMECHE

SKtrbrooki, Quu.

Commençant DIMANCHE

Dn film d’une e- 
trange obsession 
mettant en ve­
dette Mark Ste- 
vensl

Grand Programme Double!

«

î|f GOES MAISIE
^ tort Getrgt

SOTHERH MURPHY

*(W!

6:00 pan.
CHLT—L’Heure du (rèp «seuls. 

6:15 pan.
(HLT—Radio-Journal
CBP -Radio-Journal 

6:25 pan.
CBP —Chronique sportlv*

6:30 pan.
CHLT—Chansonnettes 
CBP —La Revue de l’actualité 

6:45 pan.
CBP —Le Philosophe de l’Air.

6:50 p.m.
CBP —Intermede.

7:00 p.m.
CHLT—Pro*, musical.
CBP —Un Homme et son Péché 

7:15 pan.
CHLT—Neuveine A Ste-Anne
CBP —Métropole

7:30 p.m.
CBP —Fernand Robtdoua

7:45 pan.
CHLT—Ls Fiancée du Commando
CBP —La Fiance* du Commandé 

3:00 pan.
CHLT—On chante dans mon quar­

tier
CBP —L’heure du concert 

8:55 pan.
CHLT—Intermède

9:00 pan.
CHLT—Fête à Ste-Anne de Beau­

pré
CBP —Studio G7

9:30 pan.
CHLT—Variétés Musicales 
CBP —L’Heure de la Vale*

10:00 pan.
CHLT—Radio Journal 
CBP -Radio-Journal 

10:15 p.m.
CHLT—Musique de danse
CBP —Chronique littéraire: René 

Ristelhueber
10:30 pan.

CBP —Récital d’orgue
11:00 yon.

CHLT—Intermède 
CBP —Musique de l’Amérique tu 

Sud
11:15 pan.

CHLT—Musique de Jae»
CBF —Musique de sais 

11:30 pan.
CHLT—Orchestre de danse 
CBP —Intermède

11:35 pan.
CBP —Charlie Barnet et orohestrt 

12:00 pan.
CHLT—Fin des émissions
CBP —Fin des émissions

SAMEDI, 27 JUILLET
CHLT-—Ouverture du Posta
CBP —Ouverture du Posta 

7:30 aan.
CHLT—Réveil Matin Musical 
CBP —Bulletin de nouvelles et 

intermède
8:00 a.m.

CHLT—Radio Journal 
CBP —Radio-Journal et Intennèdi 

8:15 ajn.
CHLT—Prière du Matin.

8:30 a.m.
CHLT—Mélodies du Maitn.

■ ■ I I « ■ ■

P
 N O U V E A U

THEATRE

REMIEIlIl ne reste que deux jours pour 
voir ce programme incompara­ble!
M:î> sensations et déîlces en 
superbe technicolor!
Hana AXDREWft Jraane CRAI\. 
Dlfk H A Y MES, Vivian BLAI.\E 
dan» “STATE PAIR**.
Ajouté — Elîe invite au plai. 
sir... ou s'adonne au meurtr*’ 

m \ OYEZ “THE WOMAN f\
il wî!.EFv J"''' B"*" Rathhone,■ Hlll.rr Ilrook.. Nfarl Srncr. 
g Paul Cavananah.
■ -pesir.v ton lovimj- comt-
| ti|_Mçndn^”rnlèr“

jj _ A v”n'r ,'im. lun. et mardi
B prj;,ed„^nvd,'nco?^!«lrî’0,.",?-

I LE PLT’fi rzRA .V D î^rr F ? n P 
|j SA BRILLA.VTE CARRIERE^

AJOUTE — VOTEZ îa femme qui 
pouvait rendre n'importe quel 
iiomme fou - amour... fou d'a: 
Kent... fou au point de tuei*’
“THE (il, ASS A 1,101“ avec An­
ne («arjnne. Panl Kellr. Doo- 
Klan Fowler. .Mari» Wrlx.cn. 
et pr^-^entant Jack Conrad.
R V »-»'■ » »

Melodic*
9:00 » m.

CHI T—La Rûche Ménagér*
| CBP —Pot Pourri musical 

9:30 son.
CBP —Le* Ctianaona qu* tou* 

aimez
9:45 a.m.

CBP —Programme musical 
10:00 a.m.

CHLT—Carousel M usinai 
j CBP —Samedi-Jeundss*

10:30 a.m.
CHLT—Chansonnette»

11:00 a.m.
! CHLT—Ici L On Dana*
| CBP —Ensemble k corde* 

orchestre
11:13 a.m.

CBP —Programme musical 
11:30 a on.

CHLT—Nouveautés instrumentale*
CBP —Musique symphonique

12:00 pan
CHLT—Heure ensoleillé*
CBP —Prorganime Musical 

12:15 p.m.
CBP —Vladimir Brenner, planiste 

12:30 pan.
CHLT—Musique en Dînant
CBP —Le RéveL rural 

12.59 pan.
CHLT—Signai - Horaire 
CBP —Signal-Horame 

1:00 pan.
CHLT—Radio Journal 
CBP Lea Alouettes Eveready 

1:10 p.m.
CHLT—Arts de décès 

1:13 pan.
CHLT—Programme Musical 
CBP —Radio-Journal 

1:25 pou.
CBP —Intermède

1:30 pan.
CHLT—Réveil Rural.
CBP —Musée de musique moderne 

2:00 pan.
CHLT—Musique Classique 
CBP —Opéra

4:00 pan.
CHLT—L’Heure de la Danse.

5:00 pan.
CHI.T—KCnUsmseenoes musicales
CBF —Orchestre de concert 

5:15 p m,
CHLT—Concert

5:30 p.m.
CHLT—Le Rendez-vous Juvénile 

5:45 pan.
CHLT—Variétés Inst rumen 

6:00 pan.
CHLT—L’Heure du Crépuscule 
CBP —Programme musical 

6:15 p.m.
CHLT—Radio-Jour naL 
CBP —Radio-Journal 

6:25 p.m.
CHLT—Intermede 
CBP —Causerie de la Croix-Rouge 

6:30 pan.
CHLT—Chansonnettes
CBP —Charles Jordan chante.

6:45 pan.
CBP —Musique légère 

7:00 pan.
CHLT— Ensemble à cordes 
CBP —Le Questionnaire de la 

Jeunesse
7:30 pan.

CHLT—Sports Extra 
CBP —Sports extra.

7:1* pan.
CHLT—A être annoncé 
CBP —L’Heure Dominicale 

8:00 pan.
CHLT—irrchestre Lamontagne 

8:30 p.m.
CHLT—Musique Classique
CBP —Céleste et Valentin 

9:0C p.m.
CHLT—Variétés instrumentales 
CBP —Ma Chanson, avec Jeannt 

Desjardins, Louis Bourdon 
9:30 p.m.

CHLT—Variétés Vocales 
CBP —A communiquer du studio 

Giuseppe Agostini et soa 
orchestre

10:00 pan.
CHLT—Radio Journal 

10:10 p.m.
CHLT—Intermède

10.15 p.m.
CHLT—Voici Juliette 
CBP —Intermède

10:30 pan.
CHLT—Musique de danse 
CBP —Récital d'orgue 

11:00 pou.
CHLT—Intermède.
CBP —Musique de Danse 

11:15 pan.
CHLT—Musique de Jazs
CBP —Musique de Jazz 

11:28 p.m.
CBP —Bulletin de nouveüe*

11:30 pan.
CHLT—Musique de Danse

t nm mrnçant de main

ANC « f IIFaUR 
001fT* JOTIUX 

JANY HOLT 
GAtRIlLlI DORZIAT 
Im£ CLA (MONO 

H A L I R M E 
ALAIN CUNY

JW
/Qmouf

dernier Jourt “Le carrefour 
enfant» perda»*' et “Dernlfrr 

Aventure*.

L'impôt sur le 
revenu discuté 
par les députés

OTTAWA, 36. (DNCI — Le gou 
vernement fédéral refuse pour le 
moment de se charger de la per­
ception des Impôts appliqués sur 
le revenu des particuliers par les 
provinces qui n’auront pas accepté 
las nouvelle* propositions financiè­
re», soumises le 37 Juin dernier, 
par le ministre fédéral des Finan­
ces, M. James-L. Ilsley.

Deux concessions seulement se­
ront faite» à ces provinces:

1. —Un contribuable soumis à l’im 
pôt provincial sur le retenu pour­
ra déduire cet Impôt Jusqu’à con­
currence de 5 pour cent de son im 
pôt fédéral.

2. —Les contribuables pourront 
utiliser les formules fédérales pour 
préparer leur rapport provincial, ce 
qui obligera le gouvernement fédé­
ral à faire Imprimer des formules 
supplémentaires.

Le ministre suppléant des Finan­
ces. M. D.-C. Abbott, a fourni ces 
précisions, hier, aux Communes 
pendant l’examen des résolutions 
budgétaires, et plusieurs députés de 
l’Opposition ont protesté contre le 
refus du gouvernement fédéral de 
percevoir les impôts (ju’appllqueront 
sur lea revenus les provinces qui 
n’auront pas accepté lea nouvelles 
propositions de M. Ilsley.

M Abbott a dit que le dégrève­
ment de 5 pour cent était une nou­
veauté, mats le député conserva­
teur de Toron to-Eglinton, M. Do­
nald Fleming, a fait observer qu’un 
impôt fédéral aussi lourd que l’Im­
pôt actuel sur le revenu était aussi 
une nouveauté.

Le député libéral de Restigopche- 
Madawaska, M. Benoit Michaud, a 
dit qu’il était Inutile de discuter 
la question de la perception parce 
qu’aucune province n’avalt encore 
demandé au fédéral de se charger 
de la perception des impôts provin- | 
claux. Les deux principales provin­
ces sont si Jalouses de leur autono- i 
mie, a-t-tl ajouté, qu’elles sont loin I 
de songer à demander une faveur 
semblable. Sur ce, le leader conser-j 
valeur, M. John Bracken, a décla- : 
ré qu’à l’époque où U était premier 
ministre du Manitoba, le gouverne- ! 
ment fédéral se chargeait de la i 
perception, lorsqu'une province le j 
lui demandait.

“Je crois, dit-il, que la province | 
du Manitoba fut la première a de­
mander au gouvernement fédéral 
de percevoir se» Impôts. Le gouver- i 
nement fédéral le fit et nous avions ! 
à lui payer les frais supplémentai­
res, qui étalent considérables, mais 
la province y gagnait quand même, 
parce que le gouvernement fédéral 
pouvait percevoir nos taxes provin­
ciales à bien meilleur compte que 
nous ne pouvions le faire, et nos 
contribuables en bénéficiaient pro­
portionnellement."

M. Bracken demanda si le gou­
vernement fédéral ne serait pas dis­
posé à continuer l’arrangement qu! 
existait avant la guerre avec les 
provinces qui le veulent.

“Je n’ai pas fermé la porte, ré­
pondit M. Abbott. Je dis que c’est 
une question qui pourra être dis­
cutée, mais que notre intention 
pour le moment, n’est pas de nous 
charger de la perception.”

Au cours de la journée, on a lon­
guement discuté la question de 
permettre à un fermier d’établir 
sur une période de cinq ans plutôt 
que de trois ans, telle que suggéré 
par le gouvernement, la moyenne de 
son revenu. On a même proposé une 
résolution à l’effet de remplacer la 
période de trois ans ’ par celle de 
cinq ans. Cette résolution a été dé­
clarée hors d’ordre. La période de 
trois ans a été choisie par le gou­
vernement à la suite d’une étude 
approfondie. Celle de cinq ans l’a 
été dans d’autres pays qui ont dû 
l’abandonner, parce qu’elle était 
Impraticable.

Parmi les résolutio nsvouparpg 
Parmi les résolutions approuvées, 

il y a celle qui a pour objet de 
soulager les auteurs d’oeuvres lit­
téraires. dramatioues. musicales ou 
artistiques, qui travaillent souvent 
plus d’une année pour produire une 
oeuvre, mais qui doivent actuelle- I 
ment payer l’impôt comme s’il* n’a- j 
valent travaillé qu’un an. A partir j 
de 1947, Us auront le droit de payer 
leur Impôt en attendant les revenus j 
tirés d’une oeuvre sur toute la pé­
riode consacrée à la production de 
cette oeuvre.

Baisse dans le 
prix du boeuf 
au marché local

Le marc lié de la viande est très
actif ce matin, place Lan sel vne. 
les bouchers ayant de bons appro­
visionnements et la demande étant 
des meilleure. Pour ce qui est, des 
prix de la viande, Us sont fermes, 
sauf pour oe qui est du boeuf dont 
le prix a fléchi d’environ 2 cents 
dans chaque catégorie. Les prix des 
produits laitiers se maintiennent et 
les prix ds oeufs, à la suite de la 
hausse des dernières semaines, sont 
stables.

Les prix au marché des fruits et 
legumes sont, comme d’habitude, 
sujets aux fluctuations du marché 
et d’une semaine à l’autre varient 
quelque peu. De même, les arriva­
ge» sont peu sûrs, une semaine, é- 
tant très abondants et la suivante, 
plutôt maigres. Cette semaine, 11 
y a des poires sur le marché, se 
vendant 2 pour 15 cents, et les 
framboises ont fait leur apparition. 
Les bananes qui étalent très rares 
la semaine dernière, sont plus abon­
dantes cette semaine et d’assez 
bonne qualité. Par contre, fl n’y a 
pas de fraises ni de cerises à bien 
des étalages.

PRODUITS DE LAITERIE
Oeufs A-Spéciaux .....................  58c
Oeufs A-Gros ........  „„ .............. gsc
Oeufs A-Moyens ....... *............. 53c
Oeufs de poulettes ....................  4gc
Beurre de ferme ........ ... 40c
Beurre de crémerie......................46c
Fromage: Roquefort.................. 75c

Oka............................. 55c
Canadien 36, 40 et 45c

Camembert................. 60c
FRUITS

Apricots, douz 
Banades, 1b .... ....
Cantaloupes ...............
Cerises, 1b ....................
Citrons, douz............... .
Framboises, panier ....
Fraises, panier .........
Oranges, douz................
Melon d’eau, 1b ........
Pamplemousses, pièce
Pêches, douz................
Poires, 2 pour

................  20c25c
.. 25c et 30c
.............  45c
..............  45c
............   40c
.............. 35c
.... 25c et 55c
.................. 8c
... 7c à 9i 

40c et 60c 
... 15c

Primes, nectonnes, douz............40c
Prunes. Santa Rosa, douz. 35c et 40c
Raisin, 1b........................................ 40c
Noix Pecan, livre..........................50c
Noix de Grenoble, livre ..... ..... 55c
Noix piquées ......................... ,... 50c
Noix de Brésil ..................... 60c

LEGUMES
AU, Jb.......................................... 60c
Aubergine--......................... 25c et 30c
Asperges H 1b.................................25c
Bettes, 2 pqts pour ...................  15c
BrocoU..............................................
Carottes, 3 pqts pour ..............  15c
Céleri, botte .. .. 10e, 15c et 20c
Champignons, pqt.......................30c
Choux-fleurs ......... 10c, 15c et 20c
Choux, chacun .... 5c-10c-15c-20c
Choux de Siam.................6c et 10c
Concombre, ch...... !0c, 3 pour 25c
Echalottes, pqt .. 4 pour 25c 
Epinards, 1b 15c; 2 Ibs .. ..25c

le pqt........................................... 10c
Fèves vertes ............................ 30c
Laitue, pomme ................ 10c et 15c

Montres réparées
en 10 JOURS

J. R. CARON
30 ans d’expérience. 

Commandes par la poste remplies 
promptement.

Aussi réparations d’horloges et de 
bijouterie.

154. rue Belvédère-Sud Tél.: 2188-W
WM»»M»M»»lHB»B»aB»»»ir

Les viremenis bancaires
Les virements bancaires pour 

la semaine se terminant le 25 JuU- 
lec se sont élevés à $1,641,466 85, 
soit une augmentation de $276,- 
318.73 sur la semaine correspondante 
de 1045 et de $537,249.19 sur la se­
maine correspondante de 1944. Les 
virements bancaires pour ces deux 
dernières périodes téalent respecti­
vement de $1,305 388.12 et de $1,- 
104.237.66. Ces chiffres nous ont été 
fournis par M. M. Quéerilion, aseis- 
•ant-gérant de la Ohamtore des 
Compensa^on bancaires de Sher­
brooke.
;BF —Tommy Dorsey et son orcû 

12:00 pan.
CHLT—Fin des Emissions.
CBP —Fermeture du Poste.

ALCIDE
TRUDEAU
Ferronnerie générale

Spécial
TAPISSERIE

7V2Crouleau 
simple .. .

130, rue Alexandre 
Tél. 3072

POILS
iüPERFLUS
enlevés pour 

toujours
Mêthou. . jvôIU, rapid#, vrai­
ment radicale et absolument sans 
danger. Médicalement recomman­
dée. Consultation gratuite. Trai­
tement par epêclaltste de 10 ans 
d’expérience en épilation défini-

LUCIEN A. BLANCHARD
ElectroloRlste dlplAmé 

de »v»-York
S, nt’K FRONTENAC. TEL. 13IM*. 

SHERBROOKE

j Laitue, pied*.......... „„ .„ ......... * i
Persil, paquet ............................... Sa j
Piment ............................ 8c et 10c
Pots verts, !b ............................... 25c |
Pommes de terre nouvelles .... 75c !
Petits oignons, botte ................ 10c

et 4 pour 25c | 
Radis, botte, ., 5c et 6 pour 25c
Rhubarbe ...... 5c et 6 pour 25c
Tomates Importées, 1b 25c, 2 II* 45c | 
Tomates locales, 1b 40c j

BOEUF DE LA REGION
Rôti, 1b ...............................  24c à 36c i
Carcasse, 1b .................... 13e a 20e
Steak, )b 34c à 44c |

AUTRES VIANDES
Viande A bouillir, 1b........  18c à 20c
Bacon................................  . .. 40c
Saucisse............................. . .. 25c
Jambon, épaule....................   ,. 30c ’
Jambon, fesse .. ........................ 39c |
Jambon roulé .......................... 43c
Poule (vidée) 1b ...................  S8c-4oc
Poulet, livre...................45c-60<
Poulet (vidé) du printemps, 1b 45c
Mouton, devant ............... 20e à 22c
Mouton, arrière............... 28c à 30c
Porcs, longes ...... » ... ... .... 38c-40e
Porc, carcasse ................. .... 20c
Saucisse de porc................. 25c
Porc, rôti dans l’épaule .. .. 28c
Porc, rôti dans l’épaule arrangé 35c
Veau, arrière..........................27e :
Veau, carcasse........................  .. 18e :
Veau de lait, carcasse......... 20s
Agneau........................................ 35c 1

OftOTHC MMITflMODUIT HOUOi

Efaf civil de L.-Mégantic
LAC-MEGANTIC, 26. (D. N. C.)

— Du 30 Juin au 15 Juillet, il y 
a eu à Lac-Mégantio cinq nais­
sances et cinq mariages.

Le 30 Juin, est née M.-Claire-
Antoinette-Gisèle Gosselin, fille de 
M. et Mme Albert Gosselin (Hé­
lène Pépin): le 9 Juillet, Marie- 
YYonne-Nicole Carrier, fille de 
M. et Mme Antonio Carrier (Au- 
rélienne Tardif); le 10 du même 
mois est né Joseph-André-Marcel
Bilodeau, fils de M. et Mme Lu­
cien Bilodeau (Simonne Turcot­
te); le 12, Marie-Carmen-Denise 
Durand, fille de M. et Mme Ro­
méo Durand (Laurette Giroux); 
le 17, M.-Marcelle-Cami!le-Danie!- 
le Leroay, fille de M. et Mme 
L-Paul Lemay dit Gagnon (M.- 
Jeanne Ethler».

Le six Juillet avait lieu le ma­
riage de M. Delphi» Campagnat
à Mlle Lumina Beaulieu et à la 
même date celui de M. Armand 
Gosselin k Mlle Laurette Beau-
doln; le 9. Mlle Marie-Ange E- Seau. Le 13 du même mois avait 1 Enfin le 27 était oénl le marlagi
thler épousait M. Donat Brous- ! iieu ]4 mariage de M. Léo-Pau le M. Léonard Boulanger à MUl

Avez-vous honte de cette

peau remplie de boulons
Voici une offre honnête! 

ffatiftfarffon ou nrirrnt rcmla
St la peau de votre visage rst af- ! 
fectê* par des boutons ou des ru- 
gueurs causées par des Irritation» 
locales; ou bien, si vous souffrez ! 
pour des causes externes, de rou­
teurs, de démangeaisons, de sensi­
bilité de la peau, rendez-vous chez I 
votre pharmacien et acheté* une j 
petite bouteMla de Moone’s Erne- j 
raid Oil_- Employez-le tel qu’indi- j 
qué. Vous constatera* que ce pro­
duit. aide la nature A recouvrer un I 
feint plus clair et A cicatriser cp? j 
boutons. Employez-le durant 10 
jours et si vous n’étes pas satisfait, 
votre argent vous sera remis. Ne 
graisse pas. ne tache pas. En ven­
te chez tous les pharmaciens.—2 I

Sirois a Mlle Jeannine Thivierge. ■ Laucille Poulin.

SERVICE D’AUTOBUS
SHERBROOKE-ST-GEORGES (Beatice)

TOUS LES JOURS EXCEPTE LE DEMANCHE 
Départ de Sherbrooke — Marché Lansdowne — 4.15 h- pan. 

Arrivée de St-Georges i Sherbrooke — 11.45 h. a.m. 
Informations — Téléphone 3414

CHLT - 900 kc
Désirez-vous entendre 
vos disques préférés? 

alors, écoutez :

“Le Carrousel 
Musical’’

tous les jours

A

10.00 hres a. m.
A

• CHLI*
Annonceurs *

• J.-P. LASONDE
• JEAN JONCAS

SesuMce 'ncUcasuU de Placement 
présente an tableau partiel des occasions d'embau­
chage que son bureau local met à votre disposition.

REQUIS A SHERBROOKE
1 CUISINIER DE RESTAURANT:—De Jour. Ouvrage permanent 

avec excellentes chances d’avancement. $25.00 par semaine 
pour commencer. Doit être bilingue.

1 OPERATEUR DE TOUR A BOIS.—Avec expérience, ÔOo de 
l'heure. Ouvrage permanent.

1 TAPISSIER—D'expérience. IJclt être bilingue et régulier à l'ou­
vrage. Travail durera deux mol».

1 TOURNEUR D’OUTILS.—65c A 75c l’heure suivant expérience 
Ouvrage permanent pour homme régulier à l’ouvrage. Doit 
comprendre l'anglais.

1 MECANICIEN.—Avec expérience sur réparations de béliers, pelle* 
mécaniques et camions. 80c l'heure. Ouvrage permanent.

REQUIS AU DEHORS
1 TAILLEUR DE PIERRE.—Pour travailler à son tnéüer. Ouvre*» 

permanent. 90c à $1.10 de l’heure, suivant expérience.
1 PEINTRE D’ENSEIGNES.—$40.oo par semaine. Ouvrage perma­

nent. Doit être bilingue et expérimenté.
1 ORFEVRE.—Doit être expérimenté et bilingue. $40.00 à $46 00 

par semaine. Ouvrage permanent.

Ayez recours uns scrupules a votre bureau local Ai 
Service national de Placement, ü est là pour répon­
dre à vos besoins et a ceux de votre collectivité.

MINISTÈRE FÉDÉRAL DU TRAVAIL
Humphrey Mitchell
MINISTRE DU TRAVAIJ.

A. MacNamara
SOUS-MINISTRE

Feuilleton de la “Tribune”

PENCHÉE SUR SON COEUR
par JOCELYNE

(Reproduction autorisé* par la toclété dee Oeni 6e Lettre*).

No. 36
—Pardon, Je n’al pas dit 

qu'une femme fût ridicule de 
chercher à satisfaire les désirs 
d'un homme aimé; mais J'esti­
me que l'homme qui devient 
l’esclave des volontés d’une 
femme n’est pas un homme!

Martine sourit et ne répondit 
pas. Le silence dura Jusqu'à la 
porte du parç,

—Où Irons-nous? questionna. 
Martine, à gauche ou à droite?

—N'allons pas vers la ville, à 
moins que vous ne le préfériez?

—C’est à vous de choisir
—Oh! moi... Toujours mon­

ter plus haut! Mais vous pen­
sez bien que al Je «avals que 
vous dussiez regretter de ne pas 
faire une autre promenade, J* 
n'aurais plus aucun pûatslr!

Le sourire de Martine s'ac­
centua.

Allons! par slmp6« sympa­
thie amicale. Lionel de Rives se 
pliait aux décisions dune fem­
me et 11 croyait qu’amoureux 
U n agtrait que d’après aa pro­
pre volonté! Qu’Il se connais­
sait peu!

—7e vous avoue qu'à la croi­
sée de deux routes. Je suis at­
tirée vers la plus solitaire, dit-

elle.
—En ce cas, dirigeons-nous 

vers les bois Vous m’étonnez 
«ans cesse. Mademoiselle Mau- 
c’.âlre. Peut-être *1 Je voyais vo­
tre visage, Je vous compren­
drais mieux. Et, encore!

“Nous parlions dernièrement 
du portrait que l'on dessine 
en Imagination de personne* 
que Ton connaît seulement de 
nom. Je m’étais fait une repré­
sentation de votre être que Je 
navals pu corriger moi-même, 
héla»! à notre première ren­
contre.

"Llsa. questionnée, m'avait 
répondu vaguement: Jehan a 
eu retoucher mes données; en 
faisant appel à certain* souve­
nirs, 11 m’a aidé à constituer 
une image assez précise. Je 
crois, de votre physionomie.

Martine ne répondit pas Elîe 
était un peu surprise de oette 
attention portée à sa personne; 
mais, songeait-elle, c'eut assez 
naturel, n'y voyant pas, de dé­
sirer être renseigné sur ceux 
qui vous paprochent.

—J'espère, rvprlt-ll, qu* vous 
Bêtes pas contrariée?

—Non. pas du tout.
—Et. bien! ce Joli visage aux 

gheveux blonds, aux jeux bleu

pâle, cette Jeune fille de vingt- 
six ans qui parait plus Jeune en­
core, émet des opinions de 
femme et fait preuve d'une 
mentalité qui ne concorde pas 
avec l'apparence.

—Quelle drôle d’idée. Mon­
sieur de Rives! L'apparence? 
On a dû vous dire que Je n'al 
pas Talr précisément riant et 
volage.

—Voilà. Jehan a précisé: 
“Elle n’a pas dû s'amuser tous 
les Jours; elle a un regard 
chargé de pensées, qui i. est pas 
celui d'une gamin* Insoucian­
te ”

—Alors? Croyez-vous que la 
chevelure blonde plutôt que 
brune couronnant un front 
préserve de catastrophes?

—Non. Mais J’ose penser que 
vous n’avez pas été la victime 
de catastrophes?

—le mot. évidemment, s'ap­
plique à un sinistre brutal. Etre 
heureux Jusqu'à vingt-cinq ans. 
par exemple, et rentrer un jour 
pour trouver son foyer dévas­
té. supposons par un incendie, 
ses parent* morts, un frère dis­
paru et demeurer sans un sou 
vaillant en- poche avec un en­
fant de quatre uns à élever, ou 
bien, se trouver exactement

dans la même situation au 
même âge, mal* parce que ces 
malheurs sont arrivés douce­
ment, vous ont fidèlement ac­
compagné depuis Tige de dou­
ze ans, en ne vous laissant pas 
une heure de paix, se succé­
dant un ordre assez réduit pour 
ne pas mériter le nom de ca­
tastrophe, entre ces deux cas, 
quelle différence y a-t-U. «U 
fond?

"Dan* l’un et l’autre, la ma­
nière d'envisager désormais les 
obligations à remplir n’est-elle 
pas la même? Je pense comme 
M de Piprlac, que notre regard 
reflète les émotions de notre 
vie et que, chez une femme qui 
a souffert, 11 est plus "chargé 
de pensées” que chez une fillette 
à qui tout sourit.

Elle donnait le bras à Lionel, 
tout en le dirigeant dans le che­
min qu’il avait choisi, où de* 
pas étalent marqués sur la nei­
ge

E s'arrêta;
—On m'avait -appris, mur- 

mura-t-ll d'une voix émue, que 
vous étiez orpheline; Mme Del­
mas n’a fait aucune allusion à 
votre frère?

Martine secoua la tête com- 
tne pour en chasser un# obses­

sion.
—Je ne parle Jamais de mon 

frère; Je suppose qu'il est mort.
—Vous supposez?
—Ou!. Laissons oela. Je vous 

en prie. Excuse z-mol de m'être 
laissée aller à exprimer tout 
haut ma pensée. Je ne sais ce 
qui m'y a poussée.

—La conviction que vous 
parliez à un ami.

Elle eut un amer petit rica­
nement.

—Monsieur de Rives. Je suis 
votre... votre secrétaire. Vous 
pouvez avoir de la blenvetlance 
pour mol, de la bonté; de Ta- 
mitlê. Je n'y crois guère.

—C’est ridicule I Comme si 
une stupide question de rémuné­
ration pouvait Influer sur mes 
sympathies! Je donne mon a- 
mitlé à qui Je Juge bon. Ma 
considération et ma confiance 
ne sont pas à vendre. J’Imagine 
que lea êtres que J'estime par­
tagent ce point de vue. Il y a 
encore des choses qui ne s'a­
chètent pas. Mademoiselle. Et 
11 ne me viendrait pas à l’Idée, 
si vous me témoigniez de la 
confiance, que cela tient à ls, 
situation que vous avez accep­
tée chez mol

Martine se mit à rira

—Vous auriez raison. En ef­
fet, ma condition mettrait plu­
tôt un frein à mon abandon, 
car Je craindrais de vous im­
portuner.

—Qu’est-c* que ce petit de 
quatre ans? demanda Lionel 
pour toute réponse.

—Le fils de mon frère.
—Où est-ii?
—A la campagne, chez une 

brave femme qui l’élève.
Il hésita et se tut. Cralgnalt- 

It d'être Indiscret?
Martine crut ne devoir rien 

ajouter.
—Il faudrait peut-être ren­

trer? suggéra-t-elle après un 
silence; J al peur que Mme de 
Rives ne s'inquiète, ri elle Igno­
ra gue vous m’avez retrouvée 
•a vous a vu sortir seul?

—C'est juste, rentrons!
—A propos, dlt-11, ne vous é- 

tonnez pas de recevoir une let­
tre d'une écriture Inconnue. 
Jehan doit vous transmettre le 
résultat de sa visite à Greno­
ble chez le chirurgien, afin de 
né pas alarmer maman inutile­
ment

—%ien.
Martin# était contrariée d) 

voir fait ainsi allusion à son 
Irère. N'étAit-o# p«s donner

place à un doute sur l'honora­
bilité de ce dernier et sur celle 
de sa famille?

Cependant, n’étalt-ce pas 
toute la vérité quelle expri­
mait? Elle croyait son frère 
mort sans pouvoir affirmer 
cette mort. Elle se reprochait 
d’avoir évoqué ce passé dans ce 
milieu où Ton ne connaissait 
pas ses antécédents.

Elle s'efforça de paraître 
gaie, tout au moins exempte de 
soucis; elle y parvint mal, et, 
tandis qu'elle prenait sa leçon 
avec Marcel, celul-cl ne put 
z'eitv>êcher de dire:

—Ce matin, ça allait mieux; 
mais vous savez, U ne faut pas 
vous décourager. Mademoisel­
le; 11 y a toujours des moments 
où ça marche moins bien, on 
ne sait pourquoi.

Martine le savait fort bien. 
Elle fut heureuse de la décision 
prise par Lionel de passer la 
fin de Taprés-mldl à écouter la 
T T, F ce qui évitait toute co.»- 
vernation.

< A SUIVRE )
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A-côté de l'élection de Compton Troflier s'en ira
Savoureuse cause de vol de vin de l'assurance- 
et du député qui ne l’était pas chômage bientôt

rYT-T’A uf a •>« inwr*i __ r,
Les habitues de la Cour du ma- 

[istfat ont entendu une piquante 
ustoire d’élection hier après-midi 
levant le juge Jules Poisson, quand 
les témoins vinrent déposer dans 
tne cause du vol d’une caisse de 
»in le soir de l’election de Comp- 
*>n, après la fermeture des bureaux 
le votation. L’accusé, Albert Doyon, 
le Compton, se défend du vol d’une 
•.aisse de vin d’une valeur de $6 qu’il
est accusé d’avoir prise au magasin 1 né ljeu a d témoignaaos assea
le la Commission des Liqueurs a j amusants II fut tour à tour qùes-
’oatlcoolc, pendant que deux de se,., tion d’enterrement de vie de gar- 
jompagnons effectuaient un achai çon d’enterrement du parti libéral,

i .Üluf ^'A, q.U* or' de l'orstie de la paroisse de Comp- 
ivait fait ouvrir après a être servi. ton cnant, de patates, de pou-

Æ o"02..?r ; ■>?««. etc. Il s’agissait d’un pm-

OTl’AWA, 2«. (DNC) — Le mi- 
loin de là. Le lendemain vers six j nistre du Travail. M. Humphrey 
heures du soir, Doyon était dans les i Mitchell, a annoncé, hier, aux 
rues de Coaticook et U se fit con- ! Communes qu'il avait reçu et ac- 
duire par un taxi, dans la cour dt : cepté la démission de M Louis-J. 
la Commission des Liqueurs pour Trottier. comme président de la 
prendre la caisse. Quelques minu­
tes plus tard, il était arrêté dans le 
taxi et la caisse, soulagée d'une bou­
teille, tombait entre les mains de 
la police.

L’audition de cette cause a don-

M Chartier, député de St-Hya 
tinthe."

Des témoins ont raconté com­
ment, après avoir frappé à la porte 
le la résidence du gérant de l'éta- 
olissement, M. C.-E. Drolet, on a- 
vait fait ouvrir le magasin en pré­
sentant à M, Drolet: "Monsieur 
Chartier, député de St-Hyacinthe” 
alors que ce monsieur n'était autre 
que M. Daniel Johnson, avocat de 
Montréal.

Et pendant que 1» gérant de l'é­
tablissement était occupé à servir 
“le député de St-Hyacir.the" et un 
nommé Marcoux, Doyon, à ce qu'on 
raconté des témoins, entra dans le 
magasin, s'empara d’une caisse de 
six bouteilles de vin qu'il cacha non

eès sommaire qui fut finalemen 
ajourné à deux heures cet après- 
midi.

M. C.-E. Drolet, gérant du ma­
gasin de la Commission des Li­
queurs à Coaticook, fut le premier 
témoin au procès. H raconta que le 
soir de l'élection, après la ferme­
ture des bureaux de votation, il re­
çut chez lui la visite d'un nommé 
Marcoux qu’il connaissait et qui lui 
présenta un homme qu’il disait être 
'M. Chartier, député de St-Hya- 
cinthe.” Marcoux lui demanda de 
lui vendre de la boisson. L’accusé 
était avec eux. Drolet, Marcoux et 
“le député de St-Hyacinthe" entré -

(A suivre en page 8)

D. Gordon sera interrogé 
sur les prix et salaires
OTTAWA, 28, (P.C.) — Un grou­

pe d'environ 35 députés auront au­
jourd'hui l'occasion de Questionner 
M. Donald Gordon, président de la 
Commission des Prix, qui a été in­
terrogé brièvement hier per le co­
mité des relations industrielle* des 
Communes. L’interrogatoire portera 
sur les rapports entre les prix et 
les salaires.

Le comité qui, jusqu A daté, a 
concentré ses recherches sur la 
grève de l’acier dans son enquête 
générale sur les relations Indus­
trielles, s appris de M. Gordon que 
des augmentations accordées dans 
l'industrie de l’acier affecteraient 
immédiatement les autres indus-

Commissaire 
de Londres 
à Sherbrooke

M. P.-W, Coliins, commissaire
industriel du Pacifique Canadien à j juge W.-D." R^ach’ commissaire 
Montréal, a avisé aujourd’hui le ; dans la grève de l’acier Le com- 
greffier Antonin Deslauriers que

tries et que M elles s’élèvent A 19 
cents et demi, comme le demande 
l’Union, elles provoqueront une 
hausse inflationnalre dans les prix.

M. Gordon dit que lorsque la 
Commission avait autorisé une aug­
mentation de $5. la tonne dans le 
prix de l’acier, le 1er avril, cette 
augmentation avait été déterminée 
en considérant ce que l’économie 
canadienne pouvait supporter sans 
renverser la régie des prix. H dit 
qu’il n’est pas prêt à déclarer de 
combien les compagnies peuvent 
augmenter les salaires.

Il a rappelé que les demandes 
des compagnies pour hausser le prix 
de l’acier dataient de 1943 et a- 
vaient été retardées Jusqu’après la 
guerre. A la suite de la victoire, ju­
geant qu’il était opportun de haus­
ser le prix de l’acier avant de haus­
ser les salaires, l’augmentation dans 
le prix de base ae la tonne avait 
été accordée. M. Gordon a dit qu’il 
croit encore que la décision prise 
alors était la bonne.

Avant d’entendre M. Gordon, le 
comité avait questionné l’honorable

M. H.-R.-F. Kingscote, commis­
saire Industriel du Pacifique Ca­
nadien à Londres. Angleterre, visi­
tera Sherbrooke avec sa fille, Mlle 
Aldena Kingscote, la semaine pro­
chaine.

M Kingscote vient à Sherbroo­
ke pour recueillir quelques ren­
seignement* industriels sur la ville ] 
de Sherbrooke et les environs im- j 
médiats. Bien que le programme | 
de cette visité ne soit pas encore 
arrêté de façon définitive, on peut 
en annoncer le* grandes lignes qui 
«ulvent.

Le commissaire industriel du 
Pacifique Canadien à Londres ar­
rivera à Sherbrooke à midi mardi 
et prendra le diner avec les mem­
bres du club Rotary, car 11 désire 
rencontrer un certain nombre 
d’hommes d’affaires. Dans le 
cours de l'après-mldi, M. Kings­
cote et sa fille visiteront la ville 
de Sherbrooke en compagnie du 
maire et de la mairesse.

Le lendemain, mercredi midi, les 
deux visiteurs seront les hôtes du 
maire et de* conseillers à un dîner 
au Club Social, avec les présidents 
de plusieurs organismes d'affaires 
et commerciaux de notre ville. M 
Kingscote et sa fille quitteront 
Sherbrooke le même soir, k mi­
nuit.

missaîre a dit que la position prise 
par les chefs de l'Union à son é- 
gard, dès sa nomination, l’avait 
confirmé dans sa croyance que la 
tentative dp conciliation serait un 
insuccès avant même qu’il ne com­
mence.

Montgomery hole du 
gouvernement canadien 
le mois prochain

OTTAWA. 25. (D.N.C.) — U
premier ministre suppléant, M 
Louis St-Laurent, a lévélé. hier, 
que le feld-maréchal Montgome- 
rv arrivera i Halifax le 24 août 
Evidemment, si quelque chose d'im­
prévu se produisait, 11 se peut qu'il 
arrive plus tard. Le maréchal 
Montgomery, qui s'illustra si bien 
sur tous les front*, tant en Afri­
que du Nord qu'en Europe, sera, 
pendant son séjour au pays, l’hôte 
du gouvernement canadien. Com­
me il doit être à Washington le 
10 septembre, il ne restera pas 
très longtemps au Canada. Afin 
de lui permettre de visiter les 
neuf provinces canadiennes, on a 
déjà fait des ai rangements pour 
qu’il ne voyage que par avion le 
temps qull sera Ici.

Commission dé l'Assurance-Chô- 
mage.

La démission de M. Trottier, qui 
était l'un des rares Canadiens- 
Français exerçant des fonctions 
Importantes dans les services fé­
déraux. a produit un certain émoi 
dans les milieux canadiens-fran- 
çais de la capitale.

Dans sa lettre de démission, qui 
est datée du 10 juillet. M Trottier 
se déclare incapable de conserver 
son poste à cause de l’adoption par 
la Chambre des communes d'un bill 
qui soustrait a la Commission de 
l'Assurance-Chômage l'administra­
tion du service national de Pla­
cement, pour la mettre sous la Ju­
ridiction Immédiate du ministère du 
Travail.

Ce bill fut rapidement adopté en 
troisième lecture, au début du mois, 
aux Communes, où certains députés 
demandèrent vainement qu’il fût 
référé à un comité de la Cham­
bre. L’un d’eux, M. Gleason Bel- 
zile, libéral, de Rimouskl, protes­
ta contre la décision de mettre le 
service de Placement sous l'influ­
ence directe des pressions politi­
ques.

M. Trottier avait été nommé eom- 
missaire-en-chef de l'Assuranoe- 
Chômage en mars 1942, pour une 
période de 10 ans. Les deux autres 
membres de la Commission, dont, 
l'un représente les ouvriers et l'au­
tre les patrons, sont nommés pour 
cinq ans. M. Trottier avait succé­
dé à feu le notaire Joseph Sirois, 
et, après la mort de celui-ci, le 
sous-ministre du Travail, M Ar­
thur McNamara avait exercé les 
fonctions de commissaire-en-chef 
pendant un an et demi.

Void le texte de la lettre de dé- j 
mission de M. Trottier:

Ottawa. 10 Juillet 1948 
Cher M Mitchell,

Depuis quelque temps déjà, j'ai 1 
songé avec quelque inquiétude à i 
l'avenir de la Commission. Après | 
la nouvelle législation adoptée en 
troisième lecture par la Chambre 
des communes (Je veux parler de 
la clause 23 du bill 243), modifiant 
la sous-section I de la section 88 
de la loi 1940 sur l'assurance-chô­
mage, par laquelle vous pourvoyez 
à la continuation permanente d'un 
état de choses dont j'avais de bon­
ne raisons de croire qu'il n'aurait 
existé que pour la durée de la guer­
re), la nature et le caractère des 
rouages administratifs de la Com­
mission sont, tellement modifiés 
que je ne me crois pas justifié de 
conserver plus longtemps mon pos­
te de commissaire-en-chef.

Comme la durée de mon man­
dat ne prend fin qu’en 1952. je vous 
demanderais de bien vouloir faire 
le nécessaire pour me relever de 
mes fonctions actuelles, ce que 
J'aimerais rendre effecrif à contp- 
ter du 30 septembre 1946. C’est avec 
un profond regret que j'ai pris cet­
te décision, et Je ne dolite pas que 
vous la comprendrez et la soumet­
trez à l’approbation du cabinet à 
la première occasion.

Votre très dévoué, 
fsigné:) L.-J, Trottier, 

Commissaire-en-chef.
Et voici le texte de la réponse 

qu’adressa l'hon. H, Mitchell à M 
Trottier:

Ottawa, 20 juillet 1946 
Cher M Trottier,

C’est avec regret que J'ai reçu

m

E. Lebel ira aux Assises 
dans la cause de loterie

Edmond 'Eddy" Lebel, ce cette vil- feminine. “Je lui ai dit que no

Wagon de sécurité ici lundi ~dfiamvas!
te campagne qu’U a lancée M y a quelques mois dans 
l’intérêt de la sécurité parmi son personnel, le Paci- 
lique Canadien vient de prendre une initiative dont 
on attend le* plus fructueux résultats. Il s’agit de 
la mise en service d’un wagon spécial qui doit couvrir 
toute la partie est du réseau et à bord duquel on 
donne à certaines catégories d’employés des ensei­
gnements et des démonstrations concernant l’inter­
prétation des signaux automatiques, la circulation 
et l’observation des régies et mesures de sécurité.

Ce wagon est une véritable école roulante; il com­
porte des sièges pour une soixantaine de personnes 
et une sorte d'avant-scène où un instructeur d’expé­
rience, en l'occurence M. P.-W. Raines, de Toronto, 
aidé de diagrammes Illuminés, de pancartes et autres 
accessoires, donne des cours sur divers sujet* por­
tant sur la sécurité. Le wagon est aussi équipe pour 
la projection de illms sonores ou de simples trans­
parents, suivant les cas. D a commence le 14 juillet

le, a été condamné hier après-midi 
par le juge Jules Poisson, magistrat 
de district, a subir son procès au 
prochain terme des Assises crimi­
nelles sous l'accusation d’avoir "or­
ganisé une loterie” Lebel fut arrête 
la semaine dernière après que la 
police eut trouve en sa possession 
des milliers de billets de loterie pour 
rafle dune automobile au profit de 
la St-Vincent-de-Paul Feminine et 
de la Crèche Ste-Elisabeth.

A ce qu’il ressort de la preuve 
de la Couronne, les bil'ets de tira- ' 
g* n indiquaient pas la marque de , 
l’auto, ni la valeur, mais si l’on s en | 
rapporte aux témoignage* entendus, 
Lrtîel aurait déclaré à quelqu un 
qu’il s’agissait d'un Chevrolet, 
una autre personne, il aurait di* 
un Ford et à un troisième, il au­
rait parlé d’un Meroury. A l'im 
de oes témoins, Lebel a déclaré 
4u« s'il ne pouvait avoir le Ford, 
il donnerait au gagnant du bille! 
chanceux, une valeur de 8500,

Ceux qui vendaient ce* billeta 
pour Lebel recevaient deux billets 
gratuitement par livret de 16 bil­
lets. Le prix le* billets était de 50 
sous l'vmié et trois pour un dollar.

Une religieuse de la Crèche Ste- 
Elisabelh, a raconté que l’accusé

u’avlona pas d’objection à oela. 
mais qu’il lui faudrait avoir une 
autorisation du chef de police. Mme 
Bmond. de la St-Vlnoent-de-Pau! 
a écrit une espèce d’autorisation de 
la part des deux sociétés, et J’ai 
offert à M. Lebel de la transcrire 
à la machine à écrire.’’

Vous a-t-il dit quel montant il 
vous donnerait? quel pourcentage 
il voue aurait donné? demanda le 
ju«e.

—B n’a pas apécltflé, mai* a dit
<A suivre en page 8)

■ La grève du 
textile finie 
à la D. T. Co.

à Toronto une tournée qui le conduira à travers les 
provinces d’Ontario et Québec et jusqu’à St-Jean, j s'était présenté à la Creche en di- 
Nouveau-Brunswick. Il doit visiter Ottawa, Montréal, 1 sant qu’il avait une automobile et 
Trois-Rlvière*, Québec et Sherbrooke. On estime I voulait faire une bonne oeuvre et 
qu’au cours de cette randonnée plus de 20,000 em- h s’offrait à la mettre en tirage 
ployé* du Pacifique Canadien auront l’avantage de : a’J profit de la Ohècèie Ste-Eii- 
bénéflcier de* enseignements et démonstrations don- | sabeth et de la St-Vmcent de Paul 
nés dans cette école roulante, où l’on ae propose aus­
si d’inviter les élèves des écoles lorsqu’il y aura pos­
sibilité de le laire.

L"'Ecole de Securité" marque la réalisation d'un 
projet élaboré par M, N.-R. Crump, gerant général 
des lignes de l’Est du CPU , que l’on voit ici dans 
le médaillon ep train de donner de* explications à 
un groupe d’employés dans le wagon.

Ce wagon sera à la gare du Pacifique toute la 
journée de lundi et M. G. Pouliot, agent general du 
CP.R à Sherbrooke, nous informe que le public 
pourra visiter le wagon de 9h.30 du matin à midi, 
de 2 heures à 5 et de 7 heures du soir à 9.

Le poisson abonde cet été, mais 
est peu vorace, dit M- L .Gingras
La situation de la pêche dans 

les Cantons de l'Est, quant à la 
quantité du poisson, est "meilleure 
que depuis plusieurs années”, d'après 
M Léude Gingras, directeur régio­
nal du programme de conservation 
du ministère de la Pèche et de la 
Chasse, qui nous accordait une en­
trevue, hier.

Toutefois, si le poisson est plus 
abondant que par le passé, il est 
aussi plus paresseux, ou du moins, 
plus circonspect pour certaines ca­
tégories. M Gingras attribue le fait 

| au printemps d’abord hâtif, puis 
! très frais. Il en serait résulté une

inscriptions 
au concours 
de parterres

Trois accidents 
à Windsor-Mills

WINDSOR-MILLS. 26. (D.N.C.)
Trois accidents dont les victimes 
n'ont pas été blessées gravement 
sont survenus aux usines de la 
Canada Paper. Ici, depuis mardi 
de cette semaine.

Cert M. Romuald Rouleau qui 
a subi les blessures les plus gra­
ves alors qu'il a été brûlé aux 
deux mains, aux bras et à une 
jambe par du bitume bouillant 
pendant qu’il travaillait. H est 
sous les soins du Dr Raoul Mo- 
rlssette: ses brûlures sont considé­
rées comme sérieuses, mais son 
état n’est pas très grave et n'a 
pas nécessité son transport à

ne s'était pas vu on ne sait depuis 
luand. Au lac Massawippi, des
ruites encore plus grosses ont été I On peut dès maintenant envoyer | i’hôpital

prises. Là, la truite mord tellement son inscription pour participer au j ^ letme homme de T8 ans M que des enfants en ont som f Ge-rd S"en^ dû être “a ”-
'Taies belles au ver, tout près du | parterres organise par ie Jeune , s._vinrer,t-dp-
bord Un touriste américain en a Commerce de Sherbrooke et la date- * -nop.tai bt v.ncen. _e
aris une de 28 livres. limite d'inscription des concur-1 t"1 . , .,

rents a été fixée au 3 août. Tous ^un€ infection qu il se fit
.a suite 

à un
•■Quand au saumon d'eau douce [ "ÿvent'parüciper'“à’ci” concours, I dois1 alors était à son tra-

MONTREAL, 26, (P C.) — Au 
moment ou la grève de 800 em­
ployés du plus grand établissement 
de Montréal consommant de l'a­
cier entre dans sa deuxième Jour­
née, prend fin un autre conflit ou­
vrier qui avalent paralysé trois 
filatures de la Dominion Textile 
Co. ici depuis 55 Jours,

Les syndiqués des United Steel 
Workers of America (C.I.O.) ont 
quitté le travail hier midi à l'n- 
sine de la Canadian Tube and 
Steel Products, Limited, où sc 
trouvent aussi la Sécurité Fence, 
le Montreal Rolling Mill et la Co­
lonial Wire. La compagnie est une 
subsidiaire de la Dominion Steel 
and Coal Corporation, dont l'usine 
primaire est sise à Syxlney, Nou- 
velle-Ecosse et qui est elle-même 
paralysée par la grève, 

les U.S.W A. se sont mis en 
grève en demandant Un nouveau 
contrat réglant le salaire et la 
durée du travail, et un salaire 
hebdomadaire minimum de *33 60, 
le même que demandent les au­
tres grévistes de l’acier.

Aucune négociation n’a encore 
été entreprise entre la rompagme 
et le syndicat.

Le dernier mot de la grève du 
textile Ici a été prononcé, hier soir, 
du textile à la filature de la Mont­
real Cottons, Limited, à Valley- 
field.

A une grande assemblée, les gré­
vistes de Valley-field ont consenti 
que leurs confrères de Montréal 
retournent au travail. Les ouvriers 
montréalais avaient, la veille, ac­
cepté le contrat proposé par la 
Dominion Textile Company, assu­
rant des hausses de salaire de l'ic 
à lie l'heure et la semaine de 40 
heures, mais ils entendaient de- 

j meurer inactifs tant que les syn-
(land-locked salmonh il a été très i c _ ” - .-----------’ivniiabondant durant ses montées du ^ 5^ jJ? devantfle cdtj^ou ^Enfiii. Mil. Monique Carrier
rlère duP Ba^s ItoUà Mag^. ; à ‘>arriè" de Ieur * 1’‘teUer .*> ‘f»™" | diqués'des Untted Textile Worker
on pouvait en voir de magnifiques PoPr donnf!' une chance éga.e à -Ing à la même usine, tira, par ^ America (Fédération amérioai- 
qui 'semblaient endormis ai müieu ‘°us .!es concurrents la ville a été j Inadvertance, une corde qui mit - ne du travail) de Valleyfield ne les
du courant II fallait regarder corn- d!vlsee en clnq duartlers: nord-sud une lourde pre-‘i''e en mou'’cment j autoriseraient pas à reprendre K

nourriture abondante pour les pois- me il faut pour voir que leur queue ! ** « d«* P™ **- ; « -^baissa sur elle. Elle souffre , travail,sons qui ne voient pas^le besoin de! s’agitait trïï vite. Puis, »udain. ^ SreesTl^uTqtïrtier^Un ^ ^ ^
mordre a la mouche, quand ils trou-i cciau un eciair Cl U y avau un 1 ahve . ensuite'décerné au nlus 
vent à s’emplir l’oesophage au fond | petit poisson de moins dans le lac! | ^ partereT de la ville tro­

phée en question avait été gagné 
par Mme J.-M, Jenckes, 161, rue 
Québec, qui l'a remis a la ville 
pour être disputé de nouveau.

Le Jeune Commerce désire rap­
peler à la population sherbrookoi- 
se que ce concours a été organisé 
dans le but d'encourager les gens 
à embellir leurs parterres et il

observations a chaque endroit de | cheurs. Je sais qu'il s'en est pris I * *^?”d a ,c5,K-TJe j f p‘us Krand 
pêche des Cantons de l’Est et suri le* beaux specimens et Je sais qu’i. ; PiC > d* concurrents
le comportement du poisson. ! est abondant, Au barrage de la I f, ^7" ■ dana .* d«-

_ a . a i Ville à Rock-Forest l'en ai vu If tmé à développer 1 esprit civique deLe saumon el la truite i ^e ^ c^bief d env^n :ar^;a^- „
votre lettre du 10 Juillet par la- "La truite de ruisseau, que le ser- i oes de longueur. Ca promet pour j --.nrilf î a
quelle vous soumettez votre démis- vice des pêcheries a réintroduite I l’avenir, et c'est une bonne chose j, uC , spe.iai presi-

que l'achlgan ne soit pas trop 7. P7, agrono;
”game” cette année, car il aura ' qu‘^ à *
la chance de grossir. Au Peüt-Lac, j ^ der2i*™ .7dnit,d ^’j:ière ,du 
il y a une foule d'enfants qui pé- ! l „MK Gen'als ^che et Us ne savent pas dirtingiier i b?r»eUI'LM^î
un achigan trop petit des crapets f'^ard. Joffre Proulx.
Les fraies ont été excellentes. JîT u eC°le d A‘I griculture, secretaire du comité, 

Potm -ejlore. au commencement, j Jean-Paui Audet, Roger Côté, i.f ,

de l'eau. | On a pris plusieurs pièces de 10 à
Voici comment M. Gingras re- : '“ livres, ce qui est un coup de li- 

sume la situation: i £ne!
"Extra, surtout pour la truite de | Achigan et doré

lac. Le doré commence à lever, de | —ej i achigan, lui. Vous en aviez
même que laehlgan. mais tou. 'semé” au Petit-Lac-Magog? 
deux furent très paresseux au dé- _”Oui, et ils semblent s’en être 
but de la saison.” bien réchappes, quoiqu'ils soient

Nous l'interrogeons alors sur ses lents à monter, aux dire des pê

aux reins. 
Elle a été transportée chez elle 
et demeure sous le* soins du Dr i 
Raoul Morissette.

sion de cnmmissaire-en-chef d« la dans plusieurs cours d'eau de la 
Commission d’Assuranoe-Chômagé région, promet beaucoup. Soit que 
à compter du 30 septembre 1946 : les pécheurs se rendent compte qui!

Je ne sais quel* sont vos projet' : faut donner une chance au poisson.
d’avenir, mais Je vous souhaite un 
succès complet dans ce que vous 
ferez. Votre travail de commissai- 
re-en-chef de la Commission d'As- 
surance-Chômage a été des plus 
estimables et Je veux vous remer­
cier grandement du temps, de l'é­
nergie et du talent que vous avez 
consacrés à ce poste.

Sincèrement vôtre

soit qu'il trouvent la pèche peu 
agréable à cause du temps frais 
ou des mouches, il est sûr cepen­
dant que la truite de ruisseau fait
de grands progrès cette année. Dan.- ç'a été la même chose.
les lacs, la truite a été si vorace 
ce printemps qu'on a fait des pê­
ches-record.

Au lac Memphrémagog. le Juge 
Thouin. de Montréal, a capturé une

j Fernand Boislard, Yvon Boisve

faigné:) Humphrey Mitchell, belle pièce de vingt livres, ce qu;

’’

■ rtU* 
6» - JJ&

Le lac Saint-François, et J.-A. Tardif, surintendant des 
le lac Aylmer, le lac Louise, les! Parcs de la cité de Sherbrooke 
vrais nids a dorés de la région, ne 
produisaient presque rien en mai 
et aux premiers Jours de juin. De­
puis, c'est de la furie. Je connais 
des gens qui sont allés pécher au­
tour de Lambton, sur le lac et dans 

(A suivre en page 8)

travail.
On s'attend que le contrat soi*, 

j signé au cours de la Journée, mais 
les grévistes ne retourneront pas 

I au travail avant le 5 août. Le con- 
' gé annuel d'une semaine de la 
i compagnie commence lundi.

Rien n’indique encore aujour­
d’hui qu'il se soit produit de nou- 

! veaux fait* menant à un règle- 
} ment de la grève à Valleyfield, 
grève qui dure depuis le 1er juin. 

; lai Montreal Cottons, le premier 
j ministre Duplessis et le ministre 
i du Travail Barrette ont tous pro- 
! damé la grève "illégale '.

On rappelle à tous les conclu­
rent qu'ils pourront se procurer I
des formules d'inscription dans les i » . . -, .
pages rie ce journal d ici au 3 août COmmiSSaife 3 ViClONa- 
Ces formules d inscription pour- _.,
ront être envoyées par la poste n y j {| p ' ‘A FAiiARDEAl
M, Paul Gervais, au soin du Jeune! ex-agent de gare à Vie
Commerce de Sherbrooke, case p-e - j toriaville, qui vient d’être élu com­
tale 512, ou à M J.-P. Rouillard, 51,1 missaire de la municipalité scolair. ; ■,„?*“£ t,rr 
rue King-Ouest. de Victoriavillel’election du président de la Cie 

de Telephone de Victoriaville
aura lieu en septembre prochain Personne n’a à craindre

VICTORIAVILLE. 26 (D.N.C.)
L'assemblée des directeurs de ia 
Compagnie de Téléphone de Vic- 
toriavillc qui devait avoir lieu à 
l’hôtel de ville jeudi dernier, a 
été contremandée à cause du trop 
grand nombre d'actionnaires qui 
sont présentement en vacances 
On a ajourné au mois de sep­
tembre prochain 1 assemblée, à la­
quelle on procédera à l'élection 
d’un nouveau président, par suite 
de la démission du président ac­
tuel, M. J.-René Cloutier.

Journée agricole, le 29 juillet, 
a la Station Experimentale

de manquer de charbon
Tel particulier qui n'en donnait | leurs clients plus vite qu'ils ne re­

plus que d’un oeil à force de s’in-1 çoivent eux-mêmes le oharbon des
quiéter au sujet d’une pénurie pos- mines américaines, tiennent à ras- 
sible de charbon au cours de l’hi- i surer le public en affirmant que les 
ver prochain, niquiétude causée par I provisions de charbon seront plus 
les rapports plus ou moins alar- J que suffisantes pour cette année, 
mant* venant. d'Ottawa et d’ail- j A ce qu'il semble, l’inquiétude 
leurs, pourra dorénavant dormir sur du public es! due .surtout à des 
ses deux oreilles et goûter la frai- nouvelles d'un caractère alarmant 
cheur de nos nuits d'été sans se ! venant d'Ottawa et d'ailleurs au
mettre martel en tête au sujet des ! sujet de* reserves de charbon. Le*
froides bises qui souffleront ou ne ; vendeurs de combustible déclarent 

1 souffleront pas sur notre région au i — pour éclaircir la situation — que 
I cours de l'autre saison de l'année, j la plupart de ces nouvelles se rat

O fYL ***}m >* * ‘ ! Tous le* agron imes de* Canton,
Bw1 f dé TXat, c’es;-à-dire des districts
vT 1 ~ 4 - jfie, 4 ►*'. < A y à. JliJlftw FN ^ J v: agronomiques de Sherbrooke. Oran-

Vl * ' *2r*^V '• iTPIX. . “ m.. *+ 'VW art'ti»,, x'A.4 É( Wft ’J> by el Victoriaville, sont invités è
se rendre à la Station Expéri­
mentale de Lennoxville. pour une

’ grande joumes d’études, lundi, le 
39 Juillet.

Le programme de la Journée
! comprendra la visite des champs 
j d'expenmenlftl.ion sur les céréales, les 
plantés fourragères et des pàtu- 

; rages. Il y aura aussi inspection 
des troupeaux de bêtes à cornes,

I et la Journée se terminera par la 
discussion, sous formé de forum, 
des divers problèmes agricoles par-

aiment a jouer a se gorger d'ai- pur et à gambader dans les champs. | jours derniers, à la Pointe Merry, à Magog, fait voir une centaine de ; ’Iculters à a culture dans les
Celte ville. A l'exemple de plusieurs autres villes des Cantons de l'Est, fillettes se reposant A l'ombre du seul arbre de 1 endroit, du moine le Cantons de l'Est

" ■ ’ J. Varanrpt À Mannn ~ Comme ,ous epix des autres' histoires que leur racontent ceux-ci ou chaînent en cnoeur ne vietllc
UC ï aLalllC* a I Idyuy Villes, les enfant* de Magog .< hansotis du terroir. Ia photographie ci-dessus, qui a été prise ce-]

puisqu’au dire de certains, nous tachaient au charbon mou ou bitu- 
n’en avons que deux ! mineux — utilisé surtout dans l’in-

En effet, tous les commerçants de | dustrle — et non au charbon an- 
charbon sont unanimes A dire que i thracite pour usage domestique, 
s’il n’y a pas de charbon A en j Pour entrer encore plus loin dAns

L'Office de la Régie 
des Prix aux E.-U. 
retourne au Iravai!

WASHINGTON, 26 (P A.) —
La régie des prix et. de* loyers 
aux Etats-Unis est de nouveau 
en vigueur et l’Office de la Régie 
des Prix s’est mis A l’ouvrage 
pour reprendre le temps perdu

Dépouillé de plusieurs de ses 
pouvoirs selon le bill que le pre­
sident Truman a rendu loi en y 
apposant sa signature "A contre­
coeur". hier, l’agence se prépare 
néanmoins A émettre Î42 ordres 
sur le* prix alors qu’elle se re­
met au travaU.

Mais aucun de ces ordres, qui 
publiés aujourd’hui, 

ne doivent toucher les items Im­
portants suivants: la viande, les 
produits laitiers, les oeufs, les 
volailles, les grains, le tabac et 
les produits du pétrole. La nou­
velle loi exempte ces produit*, du 
Dlafonnement des prix au moins 
jusqu'au 20 août.

M Truman, dans un message 
au Congrès, hier a expliqué que 
cette mesure “ne garantit aucune­
ment que l’on peut éviter l'infla­
tion." Il ajouta que "si elle n’at- 
teint pas son but. nous convo­
querons une nouvelle session pour 
la renforcer et peut-être augmen­
ter le* taxes.

La plupart des ordre* que l'Of­
fice de la Régie des Prix se pro­
pose de publier aujourd’hui de­
vaient l'être lorsque l'agence fut 
abolie, le 1er Juillet.

pjeter à la rivière cette année, il y 
en aura tout de même plus que 
suffisamment pour traverser l'hiver 
quel qu'il soit, d'une façon fort con­
fortable et sans qu'on ne soit obli­
gé de porter régulièrement ses mi­
taines et sa crémone dans la mai­
son. C'est ce que nous avons appris 
de plusieurs de nos plus importants 
distributeurs de combustible 

Plusieurs propriétaires de "carre

le* détails, les distributeurs nous 
ont. affirmé qu'il y a actuellement 
amplement de charbon anthracite, 
de charbon pour les foyers méca­
niques. ete . mais par contre, qu'il 
y a une pénurie temporaire de coke, 
combustible assez populaire chez les 
proprietaires depuis quelques an­
nées, mais que cette pénurie ne 
sera probablement pas grave ni de 
longue duree.

Mal* si toutefois, cette pénurie

possédé .»» colonie de vacances, où garçons et fillette:, sous l'oetl vigl- 
i.mt de surveillants, s'adonnent A toute* sortes de Jeux, écoutent Ici

seul digne de ce nom les Autorités de la vtMe susmentionnée 
ront la somme de 115,000 00 pour convertir cri endroit en un pare public

Le
de bu If

programme 
ra A 10 bei

de la Je

A charbon — qui «e vident toujours 
beaucoup trop vite s'inquiètent j s’éternise, et bien les propriétaire 
au sujet d'une présumé rareté de pourront toujours retourner au char- 
charbon et placent de fortes com- bon dur qui sera en quantité suffi- 

1 mandes chez leurs marehapas delsan'e pour satisfaire les besoin.-
urne© façon 

chands.
)lus qu'inusitee Les ,nar- ] de 
qui ne peuvent livrer A i

le monde

AVIS
au public

ri.trr mArittin nhnrnt 
rn fin d* v‘malne. durant la 
poriode dm vacance*. 
phoner 2920 et l’on vous don­
nera Je nom et le numéro de 
Irlephone d’un mèderin de 
*arde.
Trois médecin* de la ville 
seront de itanrie à chcKiue fïn 
de semaine.
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Les critiques du budget

Tout a une fin, même le dibat sur le 
budget fédéral.

Après avoir entendu d'innombrables 
discours, pas tous ennuyeux, les députés 
de la Chambre des Communes ont adopté, 
mardi après-midi, par 97 à 81, le budget 
qui leur avait été soumis récemment par 
le ministre des Finances, M. Usley. Com­
me à l’ordinaire, les discussions n’ont 
point manqué de piquant à certaines heu­
res, mais quelques séances furent ternes 
et plusieurs discours chargés de digres­
sions inutiles.

C’est une vieille habitude, chez les ad­
versaires du gouvernement, de ressasser 
longuement ce plat de résistance qu’est le 
budget, et, cette fois encore, les adversai­
res des libéraux ne se sont pas privés de 
leur droit d’attaque et de critique. Tour 
à tour, le chef progressiste-conservateur, 
M. John Bracken, M. Solon Low, leader 
créditiste et M. E.-F. McCullough, chef de 
la C.C.F., y sont allés avec plus ou moins 
de fougue contre le parti ministériel, 
tirant tantôt tous ensemble du même côté 
et tantôt se contredisant l’un l’autre à qui 
mieux mieux. Mais le critique le plus in­
consciemment comique du gouvernement 
sur le budget fut probablement le chef 
progressiste-conservateur, M. Bracken, qui 
tint à remarquer tout à la fois que le gou­
vernement libéral en fait trop et pas as­
sez, qu’il dépense trop et trop peu. En 
fait, ce qui ressort des nombreuses paro­
les proférées par M. Bracken, au cours de 
ce long débat, c’est que le gouvernement 
King devrait dépenser davantage pour les 
services publics et diminuer en même 
temps les taxes et les dépenses adminis­
tratives. Comment y parvenir? cela ne 
doit pas avoir beaucoup d’importance, 
parce que M. Bracken ne le dit pas...

Qui sait? M. Bracken est peut-être un 
de ces beaux esprits qui prennent beau­
coup de plaisir aux “jeux dans l’espace", 
mais que les soins de la logique n’occupe 
guère.

Chacun pour soi

Chacun apporte, de ce temps-ci, sa dé­
finition de l’inflation ou commente diver­
sement ses effets funestes. Le mal, qui 
n’est pas d’hier, suit habituellement les 
longues guerres et les grandes catastro­
phes, mais si les causes de l’inflation peu­
vent varier sensiblement, ses conséquen­
ces sont généralement les mêmes.

Traitant de ce sujet, le Sun, de New- 
York, écrivait judicieusement, il y a quel­
ques années:

“Ce que je veux, dit le fermier, est 
une inflation qui fera monter les prix 
des récoltes, mais qui n’aura aucun 
effet sur les prix des vêtements ou 
des machines agricoles”.
“Ce que je veux, dit le marchand, est 

une inflation qui fera monter les prix 
des marchandises que je vends, mais 
qui n’aura aucun effet sur les loyers 
et les dépenses analogues”.
“Ce que je veux, dit le manufactu­
rier, est une inflation qui fera monter 
les prix de mes produits finis, mais 
qui n’aura aucun effet sur les salaires 
ou les prix des matières premières”.
“Ce que je veux, dit le monde, est 

une inflation qui fasse monter ce que 
nous vendons, mais qui baisse à leuft 
anciens niveaux les prix des marchan­
dises que vendent les autres”.
Ces remarques reflètent bien effet la 

pensée des partisans de l’inflation. Cha­
cun pour soi, tout pour soi et rien pour 
les autres... Et EHeu sait où tout cela nous 
mène.

A lu mémoire de 35 héros

Le Service d’information français nous 
communique cet article :

“Allée des Réservoirs, dans une étroite 
clairière où le soleil filtre à travers le 
feuillage, une stèle vient d’être dévoilée. 
Des noms y sont gravés: ceux de trente- 
cinq Parisiens, abattus le 16 août 1944 par 
les balles allemandes. L’inauguration a 
eu lieu en présence des familles et de nom- 
breuses personnalités parmi lesquelles on 
remarquait MM. Colin, Secrétaire d’Etat à

la présidence du conseil, représentant M.
Georges Bidault, Flouret, préfet de la 
Seine, Luizet, prefet de police, Vergnolle, 
président du Conseil municipal.

M. Warluzel, président du Comité de 
Libération du XVlème arrondissement, a 
lu un message du générai de Gaulle, qui 
n’a pu assister à la cérémonie. C’est un 
hommage du chef de la Résistance à ses 
soldats sans uniforme qui tombèrent sans 
avoir la suprême joie de voir Paris délivré, 
succombant au plus lâche des guet-apens.

Ces jeunes étudiants appartenaient pour 
la plupart à “L’Organisation civile et mi­
litaire”, aux groupes de Chelles et de Dra- 
veil. Pour se battre et chasser l’ennemi, 
il leur fallait des armes. Un traître leur 
en promit et leur donna rendez-vous à la 
porte Maillot où ils arrivèrent en camions. 
Au rendez-vous fixé, ils attendent en vain, 
ce sont les Allemands alertés par le traître 
qui cernent les camions. Les trente-cinq 
jeunes gens se défendent de leur mieux, 
mais ils succombent sous lé nombre. On 
les conduit à la Sûreté, où après un in­
terrogatoire de pure forme, on les emmè­
ne. Le lendemain, leurs corps sanglants 
étaient étendus pêle-mêle dans l’Allée des 
Réservoirs. Sur un chêne dont l’écorce 
est arrachée, on peut lire: “Passant, res­
pecte ce chêne, il porte les traces de balles 
qui ont tué nos martyrs”.

Catro (. AEuuUenj de bonne •olonle
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port un mouvement de réelManee 
rtmpérialleme. Us ont coin mi» l'er 
reur (rouière de ne voir dune le 
|T*nd drame qui émeut si tragique 
ment le monde etrilieé depuis 1939 
rien outre chose qu'une excellente 
occasion de conquérir l’opinion c» 
nodimne-française et, avee elle, l< 
pouvoir politique. Four atteindre ce 
double objectif, il n’est aucune en- 

La coalition formée en cette pro- treprise démagogique devant la- 
vince contre le gouvernement fé- quelle ils aient reculé, 
déni ronlirnt les élémenu les plus On peut emprunter une exprès- 
disparates. Seul un objectif com- sion au langage du terroir pour 
mun de destruction peut maintenir décrire leur conduite: Ua ont pris 

Jamais un idéal cons- le beurre à poignée.
„ „ _ _____ . . ., Mai* s’ils ont réussi à troubler
Il y a d abord le gouvernement ,e, esprits, par contre, lia n’ont pas 

provincial, qui est 1 élément le plus g»gné k leurs directions politiques 
électoralisie de la coalition. Puis u vraie confiance du peuple. Aux 
il y a le Bloc I opulaire, qui parle election* fédérales de 1944, aux 
au nom des naiionallstes Impétueux, elections provinciales de 194S et a 
D autres elements aussi incompatt-; t élection complémentaire de Comp-
ménl mûri C<””P *"'r 1 »ss«rti- ton. ont falt oapot dr ,
ment, nous Ira considérerons dam ; déniable. Dans les deux derniers
1* prwhaln . ! cas, U, ont tou. simplement tW

_ t t O | du feu les marrons pour les conser-
Derrière lo gouvernement previn raiera do l’I nion Nationale. Le

^ nol „°Uv 11 P*r P°rU!’< ,,"Jp,e *>st discours
dire T ^ ' <■« idéalistes qui le flatulent,
dbre le vieux parti comervateur re- mais il a trouvé ces gens trop peu

ÎTa qU<‘1,T UW- ‘r°P pauvres en sem ?o-
U neunll d°r û, A T Ilti<,Ue P°ur iêUT accorder se, suf- 
le peuple du Quebec éprouva le frages.
besoin de respirer un air nouveau. + é|> 4

£2! t‘’nsrr'"a,,UJ‘ alias 1T- A part le Bloc Populaire et les 
n on Nationale croit avoir une ex- conservateurs de IT’nion Nationale, 
fira.loof pas, unr. 4““- il se trouve, dans la coalition antl-
dont H J ranH*118" hi d”ordr<' fédérale actuelle, différentes varlé- 
i°n‘ “ “ r,fnd «•oupable. en ec- u» de nationalistes impétueux qui 
la m-nvinr» P “* Xriu,d préjudice de sont généralement sincères eux aus- 
revmche m.’fi4 dU ^ 5l> m»J* auxquels la sincérité ne
d'exercer ’ U I*nS* *V<*r '* dro“ ,uffit P" P°ur >« «utoriser 1 gou-

' : vemer ou même à exercer une in-
V étant pas libéral — bien que les 1 fluence prépondérant* sur notre

éléments d'ordre et de progrès me peuple. Ce sera le sujet du prochain
paraissent ACTUELLEMENT plus article.

Feuilles Volatiles

Maints courtisans ont les yeux en coulisse...
* * *

La télépathie ressemble à l'action à distance.
• * •

L'homme qu'on adule devient vite fat et 
intraitable.

• * *
Tant qu'il y a du foin à manger, on ne 

regarde pas à la crèche.
• • •

Il faut être au-dessus de tout soupçon pour 
être au-dessus de toute critique. Et c'est si rare...

« • •

On reconnaît le politique à sa politesse et 
à l’aisance de ses manières; le politicien, à son 
arrogance et à sa suffisance.

nombreux chex les libéraux que ; 
dans les autres formations politi- : 
ques — Je suis bien libre pour dire 
qu’à la suite de la guerre de 1914,1 
les libéraux du Québec ont falt en 
petit — quelques-uns même pas 
ma) en grand — ce que font aujour­
d'hui les conservateurs avec un cy­
nisme plus complet et une impru­
dence moins pardonnable. En effet, 
les libéraux ont cté les premiers à 
gagner trop facilement leurs élec­
tions sur le dos du fédéral et, au­
jourd'hui, depuis 1939, la situation 
politique étant changée, la recette 
des élections antifédérales est entre 
les mains de gens prêt* à tons les 
excès pour remporter à leur tour 
des victoires faciles.

+ + +
Il est probablement exact et Juste 

de résumer La question des respon­
sabilités, en disant que les libéraux 
ont été les PREMIERS COUPA­
BLES et que leurs adversaires sont 
les PLUS GRANDS COUPABLES. 
— Je prouve la seconde partie de 
cette proposition.

Les adversaires des libéraux sont 
plus coupables que les premiers 
coupables, pour la raison que voici: 
les circonstances extrêmement gra­
ves que traverse présentement notre

Eugène L’HEUREUX

Ceux çtrt fir*nt noir» paya

Luther Hamilton-Holton

C'est une grande et rare habileté que de sa­
voir suppléer à son manque d'instruction par Pavs avrc tous les pays civilisés per- 
un raffinement de bonne éducation. mettent moins ,u hier et moins

# * » qup jamais le dévergondage déma-
, . . ïogique. Chex nous comme ailleurs,

Il est dans la nature des gens mesquins de en ce moment décisif de l'histoire
reprocher sans cesse les plus petites choses qu'ils ' humaine, toutes les énergies dot-
v rappellent avoir données ou prêtées.

* * *

C’est quelquefois une charité à faire à un 
politisait leur que de lui rappeler que la faveur 
populaire a le caprice du refît ef la fluidité de 
l'eau.

On n’a jamais vu un parlementaire perdre 
quelque chose du fait de ses bonnes manières. 
On en voit souvent devenir insupportables par 
leur morgue et leur prétention.

TRISTAN

vent être loyalement tendues vers 
la solution des problèmes les plus 
complexes, et l'esprit de chicane 
doit être banni comme le pire enne­
mi de la Patrie et de l’Humanité.

L’Opinion des autres

Les véritables indépendants croi­
raient perdre leur temps et ajouter 
leur propre erreur à celles des par­
tis en s'acharnant à punir les pre­
miers coupables, quand l’urgent, 
c’est d'empêcher 1er. plus glands 
coupables de commettre les mêmes 
fautes que les premiers coupables, 
en des circonstances fort aggravan­
tes. Au reste, depuis 1939, ira plus 
courageux des libéraux ont vaillam­
ment expié les fautes passées de 
leur parti.

4* d1 +
[ Généralement plus sincères que 
i les conservateurs, les nationalistes 
I ! impétueux du Bloc Populaire per- 
J , dent en sectarisme ce qu'ils gagnent

!

Luther Hamilton-Holton naquit 
dam le Haut-Canada, en 1817. du 
mariage d'Ezra Holton et d'Anna 
Philips. Il suivit ses parents à 
Montréal, en 1826, et il y reçut son 
instruction. Dix ans plus tard, il 
entra au service de la maison 
Henderson & Hocker, dont il de­
vint plus tard Tun des principaux 
membres et qui prit le nom de 
Hooker & Holton. L'un des pre 
miers actionnaires du chemin de 
fer Grand-Tronc, U en fut nommé 
directeur par le gouvernement.

Comme membre de la compa­
gnie Gzowski, il eut son mot à dire 
dans la construction du même che­
min de fer. sur le tronçon de To­
ronto i Sarnta.

Elu député de Montréal en 1854, 
M. Holton conserva son siège Jus­
qu'en 1857. alors qu’l! essuya la 
défaite. Mais, en 1862, il réussit 
à se faire élire conseiller législatif 
pour la circonscription de Victo­
ria. H démissionna pour se porter 
candidat à l'Assemblée législative 
dans le comté de Ch&teauguay qu'il 
représenta Jusqu à sa mort, surve­
nue le 14 mars 1880, Le cumul ne 
lui répugnant en aucune façon, il 
représenta aussi le comté de Mon­
tréal-Centre à l'Assemblée législa­
tive, de 1871 à 1874 A deux repri­
ses. M. Holton fit partie d'un mi­
nistère. d'abord du 2 au 4 août 
1858. comme ministre des travaux 
publics dans le gouvernement Do- 
rion-Brown. puis de 1863 à 1864. 
comme ministre des finances dans 
le ministère Sandfield Macdonald- 
Dorion.

Membre en vue du parti libéral, 
M. Holton s’opposa énergiquement1 
à la Confédération. H occupa des 
postes importants dans dea grou­
pements financiers ou sociaux. I! 
avait épousé, en 1889, Elixa Forbes, 
de Montréal, dont il eut six en­
fants.

Geneviève
(Histoire d'une servante) 

par
A. de Lamartine

Ce livre plaira k tous ceux qui 
s'intéressent à ia bonne littérature 
classique. Les Editions Fernanl 
Pilon ont le mérite d’avoir réédité 
trois romans de Lamartine et le 
dernier en date ne le cède en rien 
aux deux autres: Raphaël’’ et 
“Grazlella".

La guerre a provoqué la ramé 
du livre classique français sur le 
marché mondial. En réimprimant 
’Geneviève’’, on a donc comblé u- 
ne lacune et facilité la diffusion 
d'une oeuvre en grande demande 
au Canada, en France et dans tous 
les pays de langue française.

'Geneviève" plaira à une mul­
titude de lecteurs avides de bon­
nes histoires romancées, écrites 
dans Un style aussi pur et limpide 
que celui de Lamartine.

CRAIN DE SAGESSE
Attendez-vous à ce 

qu’un grand nombre de 
gens supposent à vos 
actions les motifs mes­
quins qui règlent les 
leurs.

DESCHANEL

remplace au besoin, n s’est aet
toyé sur le eort de toutes ces fem,
mes et U a écrit un livre pourh 
postérité.

Un volume de 300 pages sur na 
pier fort, avec page-couverture », 
couleurs. Illustration de ReynaH 
Gibeault, artiste canadien y. 
vente chex tous les libraire* « 
Editions Fernand Pilon, 750 Beau 
bien. Montréal

même de véritable héroïsme. L’hls-1 
toire de "Geneviève" est pathéti­
que, vraisemblable. Elle rat celle ! 
de milliers de femmes qui par le 
monde se dévouent et se dépensent 
au service des autres, pour ne re- i 
revoir en retour, bien souvent, que 
de l’ingratitude. Vous seres ému, 
attendri, à la lecture de ces pages. 
Lamartine a payé un tribut de re­
connaissance et d'admiration à la 
servante qui dans nombre de fo- 
yers aide la mère de famille, la

COATICOOK-NORD (Courrier) — Le» 
lève» de te 7e et 9e année» d# l’éeote 

M»eie-Rlvier. »ou» 1» direction de» Réve- 
rende» Soeur» de la Frieentstion, ont 
obtenu leur» eertificat» delude» primai­
res élémentaire».
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jourdhui même?

Un grand Canadien: sir Thomas Chapais j
U n’y a que quelques mois, nous avons eu l’occa­

sion de le voir siéger à Ottawa et à Québec. Tou- i 
jours jeune d'allure, curieux de tout et attentif aux j 
débats, il y participait, apportant toujours des vues ! 
élevées à la discussion des problèmes canadiens, ne 
se départissant Jamais de son exqiuse urbanité de : 
gentilhomme d’ancien rêj*m*. conrç-’snt oçs qualité,, j 
de politesse et de courtoisie qui sont l’apanage des J 
Canadiens de vieille souche. Devant la tombe de ce 
noble vieillard, de ce chrétien convaincu, de ce Ca­
nadien d* bonne race, de cet homme d’Etat éminent, 
de cet historien de renom, nous déposons l’hommage 
de notre admiration et de notre respect. — R. D. 1 

(La Patrie — Montréalo. i

Qui était-il
On écoutait parfois, pendant la guesre, les émis­

sions allemandes de Radio-Paris intitulées ’’Paris- 
Canada". L’agent nazi qui s'adressait alors aux Ca­
nadiens de langue française s'appelait Alcide de ^ 
Gueydon. H vient d'être condamné à 4 ans de ré- ; 
elusion. H avait épousé une ancienne correspondante \ 
à Paris de Journaux de Montréal, Suzanne LeBallly. I 
Celle-ci, qui préparait avec son mari l’émission "Pa- ! 
ris-Canada" sous la direction générale dim AHe- | 
mand nommé Stauber, est morte en Janvier dernier, j 
Ils reçurent tous les deux des Allemands une dizaine ! 
de milliers de dollars. A-clde de Gueydon est venu 
a la collaboration avec les ennemis de sa patrie par : 
le* chemins maintenant classiques du pseudo-natio­
nalisme.

(Le Soleil — Québec)

% chanwmen/ poor h mieu* par
(A'&wne

Les Beaux Vers

Ce qui coûte le plus
Ce qui coûte le plus à la pauvre nature 
Et peut faire de l’homme un être vraiment grand. 
Ce n’est pas de priver son corps de nourriture, 
De soins et de douceurs ou bien de vêtements.

O n'est pas de remplir fidèlement sa tAche 
Et de sacrifier le plaisir au devoir;
Ce n'est pas de lutter contre sol sans relâche 
Et d’être sans merci pour son faible vouloir.

Ce n'est pas de garder son ft me sans souillure 
Malgré l'appel du monde et de la passion;
Ce n’est pas de porter son fardeau sans murmure 
Et d'accepter l épreuve avec soumission;

Ce n’est pas de toujours avoir l’humeur freine. 
D'être grand sous l’insulte et prompt ft l’oublier; 
Ce qui coûte vraiment ft la nature humaine.
Ce qui coûte le plus, c'est de s'humilier ,

MIL LJ (EST

Un Changement d’huile à moteur...pour le mieux
• Vous obtiendrez de votre voiture ou de 
votre camion, un service plus long et de tout 
repos, si vous adoptez l’Huile à Moteur Peer­
less. Cette nouvelle Huile à Moteur est 
soigneusement raffinée afin d’en extirper toutes 
les impuretés. En outre, elle est "Produite par 
Alliage”—suivant une formule exclusive à B-A; 
qui la rend plus propre à résister aux conditions 
qui, d'une huile ordinaire, feraient une sorte 
de bourbe (sludge) et de vernis.

Peerless—l'Huile Résistante—protège les 
moteurs à toutes les températures. Elle vous 
épargne de l’argent parce que vous ajoutez 
moins d’huile entre les changement normaux. 
Vous constaterez qu’en passant à l’Huile à 
Moteur Peerless vous faites un changement, 
pour le mieux!

PEERLESS
«Produite par Alliage

-A
PPOPUITS

VOUS POUVEZ 
TOUJOURS ACHETER 

EN TOUTE CONFIANCE 
À LA GRANDE 

ENSEIGNE “B-A”

l
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CARNET MONDAIN [1 Petit Carnet
iii-I.M;; (M-ciuiluu |Miur fciumc» 

j «tclfvra rl dttm l'mmiuu» *1<*

I*,. ____,___- ... I <*( «ufriiilciuru( de Mh«?rbr«o-
Au nombre de» invit^a, on remar- • ilr ••^luhlir dm»» commerce, e« 

qualt, outre l'héroïne de la Xéte, »e créant un retenu de» t»iu«
—Mine We isrneav vrvuu*c»u, ^ j a#H. Tràne MétiVier Mlles Laurpttt ' 1*l,ur Informât^*»»fUle, Pa'iettt. M. Patrice BlaU, | | éc-r.r. «o.„ 4. »»-:•

Mlle Joset
Deblols, sont partis pour un voya

paineue. ‘ ‘''2. i Harton. Mirai Dolbec, Colette Ma­
il* Boucher, M. Alphonse , Vv„,.„heu, Yvette Huot, Madeleine Ma-1 __COüTELLUKIil pour réception

heu. Constance Perreault, Jeannet-1 a |oucr » prix ntisonnabie. J.-W. 
te Biais, Germaine Blais, Aline | rlUertin, Magasin général, Ham

: A ■■
■ ÿt,fM|P

m::

m de quatre Jours en automobile.
U* feront une croisière au Sague­
nay et au Lac St-Jean,

__M. et Mme Paul Ouellette et
leur famille, de la rue Bowen-Sud. 
ont passé leurs vacances a Disraéli, 

j les invite* de Mme Philippe Pa- 
j quette. Ils ont aussi visité M. et 
Mme Orner Dosue et Mme Philippe ' Hïï^rte'Bourq JrÊïkabeth ' BcTu-'1
lit* »nai< ri a en _T _ T J û»vi 1 ’

Nord. Co. Wolfe.

! Fllteau, de Notre-Dame-dc-Ham.

—M. et Mme Lucien Gauthier, des 
Trois-Rivières, ainsi que M. et Mme 
P.-E. Lemieux, de Beecher-Falls, Vt, 
Mme T.-S. Lemieux, de St-Malo 
d'Auckland, ont passé une semaine 
à Old Orchard, Portland, West­
brook et Biddeford, Me.

Blais, Denise Blais, Noëlia Salvail, !
Jeanne Ledoux, Laure Bailee, E. |
Beauregard. Blanche Brochu, Jean- j 
ne Morin, Fernande Chicoiné, Béa-; 
trice Santerre, Evelyne Doyon, Si-, 
mone Poisson, Marie-Paule Pois­
son. Héloïse Chicoine. Laurence (|u terminus 

| Boude, Aurore Arguin. A. Bourque
Dr Châties
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..—DANSE tous les samedis solrs 
au pavillon de danse de Burrough’s 
Faits. Orchestre de Giza Gagnon et 
ses 10 musiciens. Service d'autobus 

9.15 heures pmi.

•» cHuoNiQut sun Trois chanoines du
1 E RRI DGF diocese de St-Hyacinthe 

i- é|evés à |a préialure

“1-* rrmune, onerDrooKe, venÆreŒ, W JtBTWrt TWPS rairr. *

doin, Luctlle Thibeault, 
! Côté.

K. EcBlanc, chi- 
Demse ! rurgien-dentiste, 70, rue Welling­

ton Nord. Suce. Dr Maber. Tel:
—--------------- J1731. J.NO-

—A l’occasion du 12e anniversaire !---------------------------------
de naissance de Mlle lorraine La-* —1 ,h" ternnndr. ka *41"* ®*!' 
_ ; irrMiMie vente de l•nt^I>eauJ^, ttu*»i
flajnme, ses arrues lui ont organisé r*.«iu< «ion »ur toute* outre» «uur- 
une fête-surprise. Une adresse fut . humiue» pour le» moi» de Juillet 
lue par Mlle Denise Pépin et une’i ** u,“oût li:5“a
bourse présentée par àGIe Louise !_ , _ „ , —MA N41 r.Z-«o|]N de beurre f St

\JT mt \Ârr,e Tnsartrvh /“•r»n+1»Ha i ^0Uin^er Présents, M. et oui, e»»u9rK l amallue, «>»* uit pro-
M. et Mme Joseph Coupure, de Antonio LaUamme, Mme Ro- duit qui \n résoudre votre urobiè-

lécenl mariage "^o8^:
WæVRE (Jeanne Proteau) dont le 
nariage fut célébré récemment à 
féglise 61-Jean-Baptiste de Sher­
brooke.

i Québec, qui passent quelques se- 
! maines de vacances en villégiature 
jà Disraéli, ont visité avant-hier, 
leurs beaux-frères et bellea-soeurs, 
le Dr et Mme Jean Marcoux, de la 
rue Queen, et M. et Mme Maurice 
Cormier, de la rue Québec.

Antioncez dans la Tribune

Le Mari se Désole:^
Sa Femme Épuisée, 
Affaiblie, se Ride, 

a l'air Vieille

—M. et Mme Jean-Baptiste Pel­
letier, Mme Arthur Madure, Mlles 
Gertrude Maclure et Suzanne Pel­
letier, de Coaticook. ont visité Ste- 
Anne de Beaupré, le Cap-de-la-Ma- 
deleine et l’Oratoire St-Joseph, ces 
Jours derniers.

—MM. et Mmes Gustave Pelletier,
Charles PeMeMer et Emile Pelle- | deau 
tier, de Coaticook, sont de retour j 
d’un voyage dans la Gaspésie

ger Fournier, M. et Mme Dandelin 
M. et Mme Louis Blais, MM. 
Mlles Robert Dupont, Raymond 
Jackson, André Lessard, Jeannine 
et Jeannette Castonguay, Gisèle 
Paradis, Richard La flam me, Thérè­
se et Céline Jackson, Guy Caston­
guay, Lise Lessard, Jean Loignon, 
Robert Loignon, Jean-Marc Pépin, 
Angèle Pépin, Robert Lemieux, Oü- 
vio Castonguay, Clairette Aube, 
Monique Morin, Jules Therrien. Ca­
role Pépin, Pierrette Blais, Louise 
Fournier, Léonard Laflamme, Deni­
se Laflamme, Thérèse Laflamme, 
Gilberte Ruel, Bernadette Ruel, 
Marc-André Ruel et Réjean Tru-

nie. Il doublé- votre quantité de 
beurre. Ilemunde* U votre marchand 

et ; ,1* y » u » procurer f nninllne en *en- 
te aux trro«»erlc« suHante»; 
t.ene*t-Nntlean Limité. Hplrler» 
Coopératif», Uennult Limtité, Sher­
brooke; («irnrd Lnri* lUehmontl.

135-e

li FEMME ET IA MAISON
—Mme Henry Lavoie, de la rue 

Adam, à Coaticook, a visité des j SI VOUS N’E DISPOSEZ pas d’es- 
I parents et amis à Rivière-du-Loup,r pace dans la cuisine pour y mettre
î n r L è vive oAtevxvv» sintym In c

j vos plateau.''

Beaulieu et j

| et a fait un séjour dans 
jpésic.

Des milliers de Femmes retrouvent ----------------
la Santé paraissent bien plus j L-^^j^kie, Georges et: 

]eun6S. Moyen facile. Charles, de la rue Argyle, sont re- 
■------------ j venus d’un voyage de deux semai-

CoMulUa un miroir. L’épubement voua a-t-tl nes à Old Orchard Beach Mr Pro- «4U» et viailli»? Voua cherches Mnté, vifueur.i j ^ . rcna. a r>cd ivic,. rTo
h»rl6 nortneut. atec l'Rir plu* jeune.* De® i \’îd,6nCP, R.-X., rt NPW-Yorkü City. 1

ff,^I«ra, mita da ta double 'ésultct, remernent 
tonique Outre*; êon fer. élément du fsog. eut»

•ouv»nt ce qu*il faut à la vigueur, l'entrAin 
borrcal; xide au**i l'appétit, la nvlrit'.-n, pour 
•Ottbler !f» vilaine* ornières du cou et du vidage 
<jud sdeUUaaent tant de femmes amaigrie». I/ee 
nerf* •’wnéliorent avec le regain d'entrain.
Cootient auwi vitamine Bi, calcium, phosphor»
Paquet d'ctieai, aeulemeitt hr'r. Ksscyei '1 al>- 
l«ttes Toniques Ostrex tout do nuire pour 
retrouver aaaté, vigueur, vitaMt/, nerfs mei!- 
Wurt; patrattr» plua jeune, plu» johel T ute» 
fbana|det> partout.

Receptions
—Une soirée surprise a été orga­

nisée par Mlles ly&urette Harton, | 
Mimi Dolbec et Colette Maheu, en 
l'honneur de Mlle Irène Métivier, 
à 1 occasion de son prochain maria­
ge. La. soirée avait lieu aux Appar­
iements de Mlle Dolbec, au Par- 
thé non.

—RETRAITES FERMEES à U 
Villa Notre-Dame du T. St-Sacra- 
ment: du 6 au 8 août
pour dames et demoiselles 
du Cercle Ste-Jeanoe d’Are, par 
le Rév. Père Bégin; du ÿ au 11 
.dût pour Jeunes tilles de partout; 
du 12 au 14 août pour fil­
lettes de 12 a 16 ans, 
du 15 au 18 août, pour dames du 
Magog, par le Rév. Pôre JJarnabé; 
du ly au 22 août pour dames et 
demoiselles ménagères dans pres­
bytère, par un pôre Oblat; du 23 au 
26 aiult retraite do vocation pour 
jeunes filles; du 3U août au 2 sept, 
pour jeun* s filles c'e la jeunesse 
agricole. Prière de donner son nom 
,T l’avance à la Villa. 114 Avenue 
Dufferin. Sherbrooke. Tél; 287. 
La recollection pour les anciennes 
retraitantes et leurs amies, aura 
lieu A la Villa Notre-Dame du Saint- 
Sa. rement, dimanche le 4 août. 
I*rière de venir nombreuse. J.n.o.

TA AI—TEL.: IfllSW 
—Pour voyager «*»» Behor* de In 

\ IIP* »eulrin«*nt. Auto Chrysler lOHî. 
| PanNHicer» ii»*urê*. Huger l.nlne»«e. 
! 174 ru** Short, Sherbrooke. 122-0 
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Sl'TTON

AD PILORI!

Qu’on veuille l'admettre ou non, 
les conventions des 4 et 5-sans atout 
inventées par Ely Culbertaon ou 
par Easley Blackwood sont quasi- 
mdispensables quand '1 s’agit d'at­
teindre un grand chelem. Il arri­
ve très souvent qu'un Joueur ne 
peut pas savoir si les enchères de 
son partenaire sont basées sur le 
grand mariage roi-dame ou sur un 
as.

Donneur: Sud
Tous vulnérables

Nord
A A R D 4 3 
U? A D 7 4 3 3 
O 2
A 4

Oue*t Est
A V fi 8 7 6 5 A 10 
V - - 6
O A 9 4 3 O 10 885
*V 10 7 AD988532

i Sud
/ 2
U7 R V 10 9 8 6
O R D V 7

, A A R
Les enchères:

Sud Ouest Nord Est
1"s? 1-A 7-C0 «ms passent

Après la déclaration d'ouverture 
de son partenaire et la relance à 
pique d'Ouest, Nord songea quel­
ques Instants à ce qu’il allait faire. 
Ii songea à contrer les piques, mais 
il se dit que son côté avait certai­
nement un chelem à coeur; alors la 
pénalité ne serait pas suffisante 
pour compenser pour la valeur d'un 
chelem vulnérable. Il lui vint aus­
si à l'idée de faire un appel à la 
couleur adverse en disant 2-plques, 
ou de dire 3-coeurs. Mais toutes ces 
déclarations lui semblèrent en deçà 
de la vérité.

Malheureusement, Nord pécha par 
excès contraire, et supposant que 
son partenaire tenait les as aux 
couleurs mineures, demanda tout 
simplement le grand chelem. Ouest 
ne contra même pas et entama de 
l’as de carreau, et le contrat chuta 
d’une levée,

Orâce à une convention des 4 et 
5-sans atout, Nord aurait pu sa­
voir que son partenaire ne tenait 
qu'un as et s'en serait alors tenu 
au petit chelem.

«couvrir un parapluie aèrent un pique-niqu» avec leur» élève» 
fce, plu*i#ur» dam»* de. Ce pique-niqua »« fil au lae St-Françui» 
rent leurs noms pour ------------------------- ■- —--------— ................... .

j PROCEDEZ de la façon suivante

> L TTO>
— Monsieur H.-J. McConnell, op­

tométriste de Sherbrooke. »era à 
*on bureau, h l’Hôiel Mountain 
Vie»*, b Sutton mercredi après- 
midi. Te m juillet, pour Pevaminn- 
y ion de» yeux et ajustement îles 
lunettes.

Rscette du jour
1 tasse de sucre (pour caramé­

liser»
6 oeufs
’2 tasse de sucre 
% c. à thé de sel 
1 c. à thé de vanille 
4 tasses de lait, amené au 

point, d'ébullition
U de c, à thé de muscade 

Caramélisez 1 tasse de sucre en 
xaiaunt rccitaurltr celui-ci au- 
dessus d'un feu modéré. Remuez 
jusqu'à ce o.ue le sucre fonde et 
brunisse. Versez aussi tôt dans un

tourner celui-ci de façon è oe que 
le caramel adhère au fond et à 
mi-hauteur du moule environ.

Battez les œufs, ajoutez le sucre, 
remuez jusqu'à oe que le sucre soit 
dissous; ajoutez sel et vanille .puis 
le lait chaud, versez le mélange 
dans le moule. Saaupoudrez de mus- 

La porta peut être enlevée et des | cade, déposez le moule dans une 
partitions installées à peu de frais. I îèchcfrit; remplie c'cau chaude et

(UC

\ t. 5 lt»« vo"
,h—'•"'"B
tarin.
poix bâché.. e,.au.U,<nen. poj.

"te,'\*i«^rf»nn'^“cu»re è 'eue

rccc"'

ALLOUEZ UN COTE D’ARMOIRE.

r™ ■sj
I Comme le
\ prn»*i« Il /H

Se rendent a a e»rré Graham, Loi» corn 
mande un chauffeur d'arrêter demande 

re qu 
passe

La foule bloque la 
rue. Je rala descendre 

tel.

Just* comme pedro de mauraue 
humeur te remetUlt eur pied, 
Vhlma traversa la clairière

Le petit alnjte tomba 
sur la terre.

Et I] n en t:vi-n 
dra pas.”

» elm I esprit dont 
lu parlais !” hur- 

renéçat en le
assant.

vivement Krass leva *on ir- 
me et fit feu.

Boa ,e est fait, 
Sandy ! Marquons r>ien ! endroit peur 

nous retrouver au retour.
Derrière en* un roi de U Junyle 
le* suit silencieusement

cMVmU.®» CaV.fO“*Avr

t A** “

JOUES COMMODES
let ou résidence

. $12 00 
SI 5.50

\ 4 tiroirs 
\ 5 tiroirs

J. O. DUFOUR Ltéer* Rr.pRrsrNTATioM
U, riir 4Vrlltnjtton->ud Tri. 44' 
>0, Wrllineton-Nord. Tri. 3725-J

Comment servir et 
manger les asperges

Ce légume peut être servi, chaul 
ou froid, au diner aussi bien qu'au 
déjeuner, après le rôti, accompa­
gné d’une vinaigrette, d’une 
mayonnaise ou d’une sauce blan­
che à la crème. Les asperges doi­
vent être très fraîches et grattées 
ou épluchées avec soin; on les cuit 
dans l'eau bouillante 15 ou 20 mi­
nutes, après les avoir liées en pe­
tites bottes pour éviter de casser 
les têtes. Les asperges se présen­
tent sur un plat ordinaire, sur une 
serviette chaude pliée, avec une 
pince spéciale pour servir ces lé­
gumes. A défaut, un simple couvert 
est admis et son usage est aussi 
pratique.

On peut fort bien manger les 
asperges au couteau et à la four- 

| chette en commençant par déts- 
j cher la tête. Beaucoup de person- 
j nés prennent simplement l’asperge 
j avec les doigts, et dans ce cas, la 
i maîtresse de maison fera passer 
i des bols d eau tiède après ce ser- 
j vice.

faites cuire à four lent 350F envi­
ron, 4ô minutes. Mettez au froid et 1 
démoulez au moment de servir.

BISCUITS AU SON ET AU 
BEURRE D'ARACHIDE

2 tasses de farine
3 c. à thé de poulre à pâte
!*i c. a thé de sel
1% tasse de son
I »4 tasse de graisse 

Vi tasse de beurre d'arachide
1 tasse de sucre brun
1 tasse de sucre blanc
2 oeufs, non battus
3 c. à table de lait environ 

Tamisez la farine avec la poudre I
à pâte et le sel. ajoutez le son. Dé- i 

| faites la graisses en crème, ajoutez 
le beurre d’arachide et travaillez 
jusquà ce que le mélange soit lisse. 
Ajoutez graduellement sucre blanc 
et sucre brun. Ajoutez les oeufs, 

un à la fois, en battant bien après 
! chaque addition. Finalement ajou- 
■ tez le mélange de farine en aiter- 
; nant avec le lait. Travaillez la pâte 
: en forme de rouleau et enveloppez 

de papier ciré. Mettez refroidir la 
pâte. Au moment de servir, coupez 
en tranches d'1. Ce pouce et faites 

; cuire sur une lèchefrite non beut-ée 
; environ 8 minutes à 375 F,

SAINT-HVACINTHE, 26, (DNC) 
— Revenu de Rome, à la suite 
de son voyage ad liinina. S. E. Mgr 
Arthur Douville, évêque de Saint- 
Hyacinthe, a annoncé à son arri­
vée que 8 8 Fie XII avait daigné j 
élever à La prélature trois chanol- i 
nés de son diocèse: Mgr Eugène; 
Pelletier, curé de Notre-Dame de 
Granby, qui célébrait la semaine! 
dernière ses noces d’or sacerdota- j 
les: Mgr Léon Fortin, curé de la 
cathédrale de Saint-Hyacinthe, et! 
Mgr Uldéric Deeelles, curé d’Iber- 
vllle.

Originaire de Sainte-Rosalie, : 
dans le comté de Bagot, Mgr Pelle- j 
tier naquit le 25 mars 1871, fils de 
Guillaume Pelletier, maçon, et 
d’Héloïse Cabana. Après ses études 
classiques et théologiques au Sé­
minaire de Saint-Hyacinthe, moins 
un an et demi au Grand Sémi­
naire de Montréal, 11 fut ordonné 
dans sa paroisse natale par S. E. 
Mgr Maxime Deeelles, cinquième 
evéque de Saint-Hyacinthe, le 19 
juillet 1896. Il fut successivemenî 
professeur d'anglais et de musique 
au Séminaire, vicaire à Roxton 
Falls, curé de Sweetsburg: de 
Sa mt-François-Xavier de 8hef- 
ford, de Notre-Dame de Granby, 
depuis 1926.

Agé de 47 ans seulement, Mgr 
Fortin naquit à 8t-8ébastlen d’Iber­
ville, le 12 mal 1899, fils de Georges 
Fortin, cultivateur, et d'Angéltne 
Demers. Il fit ses études classiques 
au séminaire de Saint-Hyacinthe, 
sa théologie au Grand Séminaire 
de Montréal, moins la dernière 
année à Saint-Hyacinthe, et fut 
ordonné à la cathédrale de cette 
ville par S. E. Mgr J.-M, Rouleau, 
o.p.. archevêque'de Québec, le 25 
juillet 1923 II fut maître de disci- 

| pline au Séminaire, vicaire à Iber- 
I ville, à Saint-Pierre de Sorel, à la 
! cathédrale de Saint-Hyacinthe, 
j curé de Cowansville, puis curé de 
! la cathédrale depuis deux ans. 
j Mgr Uldéric Deeelles naquit à 
Saint-Damase, comté de Saint- 

| Hyacinthe, le 11 juin 1881, fils de 
i Fabien Drceiles, commerçant, et de 
Mélina Dupont. Il est un frère de feu 

! S. E. Mgr Fabien-Decelles, ancien 
[ évêque du diocèse. Après ses études 
! classiques au Séminaire de Saint- 
; Hyacinthe, sa théologie au Grand 
, Séminaire de Montréal, moins la 
; dernière année à £ÿint-Hyacinthe, 
i il fut. ordonné à Saint-Hyacinthe 
; le 26 juillet 1909, par S. E. Mgr 
! Alexis-Yyste Bernard. Il fut long- 
! temps professeur Séminaire, de 

1909 à 1933. et passa alors au mi­
nistère paroissial, devenant d'a­
bord curé de Saint-Roch-sur-Ri- 
chelieu. puis de Saint-Sébastien 
d'Iberville, de Saint-Antolne-sur- 

! Richelieu et d'Iberville, depuis 
1942.

piiqua comment 
A cette e»»«nr 

Vimy-Ridge dor 
f»ir» partie de notre cercle de fermière* 
Voici )«■ nome: Mme». Armand Turgeon, 
Roméo Provençal. Philibert Gauthier, O-
dév ild» Martin. Paul-Enlile Grégoire. Eo-

.0 Grégoire. Mlle» H iguett* Dupont et
H» irmor.d» N uiet, toute» de Vimv.Rid»».
Kn plus, un remarquait notre aumônier,
M l’abbé Joaeph Marcoiix, Mmt Léo Ro-

r«*. pré* dent»?. Mme*l Alexandre Roy.
ThAophile Payeur, Alfred Allaire, Alfred 
Lapriae, Ëmilien Couture, Aurèie Fortier, 
et Mlle Marthe Croteau.

Un prix de préeenee fut gagné par Mme 
Armand Turgeon de VimyRidge La eoi- 
rée ne termina ver* 10 hr* par la prière. 
Au moi» d'août, il n’y aura paa d aaeem- 
blée. mal* te» fermières organiaeront un 
pique-nique.

—Au début de* vacance*, les religieu­
se* de la Charité St-Louia de France du 
Couvent St-Jo*eph de Coleraine, organ!»

PAS D'ÉRUPTION 
NI D'IRRITATION 

POUR MON DÉBÉ. 
J'EMPLOIE DE 

L'HUILE 
ANTISEPTIQUE 

CUTICURA TOUS 
LES JOURS POUR 
LES PREVENIR ET 

JE LAVE BÉBÉ 
AVEC DU SAVON 

CUTICURA.

Nouvelles de Coleraine
ST-JOSEPH DE COLERAINE (Cour­

rier) —- La réunion mensuelle des fer­
mières eut Heu dernièrement à le sale 
paroissiale de Coleraine. II y eut à cette, 
assemblée, démonstration de cnurteR-poir- 
tes par Mme Lé:» Roberge et Mile Marie- 
Marthe Croteau. Mme Aurèie Fortier ex-

Hi triP-
suent-

( (Y A f)

Si vous aimez la saveur de cola - te RED ROCK vous délectera!

Kmhoutcilleurs exclusifs à Sherbrooke — Risk êt Fwtnjf LM! 
J.-C. Dupuis, g;éra.nt des ventes,

27, rue Meadow — Tel.: 5006 — Sherbrook*
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MAINTENANT J'AI UN 
6RANP NOMBRE D'AMIS 
-GRÂCE AU NOUVEAU 
LIFEBUOY/ SA MOUSSE

IPI douce, riche et

PURIFIANTE ENRAYE 
LA * B-O. * -ET ELLE 

EST SI RAFRAÎCHISSANTE/

v_

i ÉI i\ Sslli- W ■

m ’-i

1,

tm produit LEV F. R

RESTEZ PROPRE ET RAFRAICHIE AVEC LE
NOUVEAU LIFEBUOY

La "propreté Lifebuoy” . : ; quelle sensation merveilleuse! 
Le nouveau Lifebuoy amélioré vous donne plus du DOUBLE 
de l'ingrédient protecteur . * ; vous assure une protection 
encore plus grande contre la Cependant la mousse
extra-purifiante du nouveau Lifebuoy est douce et délicate 
pour l’épiderme. Essayez le nouveau Lifebuoy pendant dix 
jours seulement. Constatez si vous n avez pas, vous aussi, 
plus d’amis, plus de bonheur ; i i si la vie ne vous est pas 
plus agréable!

So Frolche Odeur De Propre 1st VOTRE GARANTIE
fcfe! SFUL LE NOUVEAU LIFEBUOY contient lingrèdiem 

Va protecteur qui enraye 1* "B.O.” L’odeur fnlchr et salubre 
* qui est votre giraotie contre la “B.O." SE DISSIPE 

,» i pretque instantanément.

H//////#
$ SEUL LE NOUVEAU ^
S LIFEBUOY £ 
s VOUS OFFRE CES ^
^ 3 GRANDS AVANTAGES £

O Ingrédient exclusif 
0 Odeur qui se dissipe ^
0 Mousse extra-protectrue

^////z M! M IWwWVWWV^

LE SEUL SAVON AU MONDE FABRIQUÉ SPÉCIALEMENT POUR ENRAYER LA “B.O.” ,

Fi

fnee On Point» de .întiHre)



- Les Canadiens infligent deux défaites aux Athlétiques
[ I Sherbrooke n’est plus qu’à 
. 2v2 parties de la 4e place

CHL
CBF

CHL

CBF

CBF

CBF

CHL
CBF

CBF

CBF

CHI
CBÎ

CBF

CBI
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CHL!
CBF

Pur Ger&rd Normandln)
Las Canadiens de Sherbrooke 

ont finalement réussi à atteindre 
la cinquième position du classe-

A la sixième manche, Scott, le 
gérant des visiteurs, fut chassé du 
terrain pour avoir protesté trop 
énergiquement contre une décision

CHL!
CBF

ment de la Ligue Frontière, pro- J de l’arbitre Boy. 
fitant d'une défaite des Ponies de i La prochaine partie entre les 
Kingston aux mains d’Aubum. hier | deux clubs aura lieu ce soir à 8.30 
soir, pour passer en avant du heures.

CHL’
CHL’

CHL’
CBF

club de Ben Lady avec une avan 
oe d’une partie complète grâce 
aux deux victoires qu'ils ont rem­
portées sur les Athlétiques de
Watertown.

Le fait que les Maples d'Og- 
densburg aient divisé leur pro­
gramme double avec les Red Sox 1 Clerdln. cd 
de Granby a aussi réduit la mar- McCarthy, 1b

—1ère PARTIE—

ge qui sépare Sherbrooke de la 
quatrième position à deux partie 
et demie seulement.

WATERTOWN (3)
ab.p. es.

K’.estlnec, ac ............ 3 0 1
Mooradia. ce ...... l o 0
Yarovlteh, cg ............ s o i

2 1 0
3 0 1

One erreur de Mldura, le troi­
sième-but de Watertown, a per­
mis aux Canadiens de compter 
deux points à la neuvième manche 
de la deuxième partie hier soir, 
et par ce fait, remporter cette 
partie et le programme double 

Les scores ont été 4-3 et 7-6 
en faveur des locaux C'est donc

McQulHen, ec-ac 3 0 1!
Sabatlni, r................ 2 10 3
Mldura, 3b ............ 3 1 l l
Doyle, 2b ............... 2 0 o 2
Wiot, 1....................... 2 0 10
Hrïtz 1...................... 10 0 0
x-Patrick ................ 1 0 0 0

Victoires faciles de tous les 
gagnants au tournoi de la cité

Earl Rapp fait 
sensation avec 
les Bisons

Le championnat junior de tennis du 
Dominion se décidera aujourd’hui

Le tournoi de tennis pour les J monde Dubac ! (Presse Associée'
cahmpionnats de la cité de Sher- | 3h. 30: Bill Joncas et Yvan Côté 1 le voltigeur recrue Eaxl Rapp
brooke s eat continué, hier soir, sur : contre Jean Levesque et André | était l une des sensations au cama
les courts des clubs de l'Est et Trotüer. ! d’entrainement des Bisons de
Mont-Plaisant, après quelques 4h. 30: Raymonde Dubuc et Mme ! Buffalo, le printemps dernier, a
jours de répit i cause du mauvais j Phil. Marcoux contre Florence Dau- ! Winter Haven, Floride et depuis

qu’il a été rappelé par le club 
de la Ligue Internationale de Wil­
liamsport. de la Ligue Eastern, 
il y a un peu plus d’une semaine,

temps. Les joueurs étaient tout de : plaise et Gisèle Royer, 
même en forme pour les matchs | 6h.: Hector Préfontaine et G. 
d’hier soir si on en Juge par les Ferguson contre Paul-André Re- 
résuitats obtenus. Tous les gagnants ! naud et Connie Grégoire.
sont sortis victorieux par une gran-j ah.: Mme Jeanne Ferguson et | Wi coups sftrs ^ d-un and
de marge sur leurs adversaires et Mme Russell Marois contre Fran- , ,T1V
aucun n'a dû Jouer un troisième çoise Joyal et Liae Robert. j T * oisons
set pour décider du vainqueur : 9h 30: Denniae Veasey et Pierre cappeior gaucher de six

Les résultats sont donc les sut- i Dufresne contre Magelïa Chares: i bleds et deux pouces qui a quitte
vanta: [et Ivan Boisvert- i Williamsport avec une moyenne

Ravmonde Laporte bat Gisèle Chib de l’Est j au bâton •321* a “Kv.é dix
1 j Royer 6-2. 6-2. 2h.: Pauline Boire et Dennise | coups sûrs en 39 apparitions au

j Suzanne Allard

Valois vs Dusek 
à Caréna, 
demain soir

Frank Valois réclame un match 
pour le championnat contre Bob­
by Managoff et il aura une chan­
ce de prouver ce qu’il peut faire 
contre un expert, demain soir, 
quand il rencontrera le rusé Emii 
Dusek, dans la rencontre princi­
pale du programme de lutte que 
présentera le matchmaker Andy 
Gibson à l’Aréna.

défait Pauline Veasey contre Marthe Tanguay et j bâton, ce qui lui donne
3 ! Boire 6-2, 6-2. I René Joyal- ' " i m°yenn* de 464 en dix parties
1 j Hector Préfontaine obtient la vie- [ 3h. : Thérèse Levesque et Nor- ■ pour les Bisons,
o foire sur Paulin Roy par 6-0, 6-1 1 mand Oagnon contre Simonne ! Hier soir, oe Joueur de 25 ans
0 ! Robert Dupuis ne laisse aucune Chevalier et André Panneton. : qui a passé près de cinq cents

----------------- - panic â son adversaire qu'il dé- 5h Annette Codère contre Lise (ours au combat et qui a mérité
Totaux ............. 26 3 6 18 11 fait 6-0, 6-0 Robert. j l'étoile d’argent américaine pour
x-frappe pour Doy> à la 7ème. j Laurent Tunnel bat Raymond Per- j 7h Louise Chevalier et André sa bravoure en Allemagne, a fait

Valois ne connaît que des succès 
une j depuis qu’il a été licencié de Tar-

SHERBROOKE (4

dement disputées.

très prendre une avance d’un 
point dès la première manche.

vol de Franks au champ centre 
Franks fut retiré, mais Dussault 
croisa le marbre avant que Mc- 
Quillenn, le Joueur de champ cen-

ab D. CS. r. a
Lure!, 2b ....... . . , 4 1 1 1 5
Dussault, cc. ... 1 0 2 0
Franks, cd .... ... 1 0 1 0 0
Proechel. 3b ... 2 0 0 1 1
Washburn, ac ... 1 I 0 I 0
Bellamy, r........... 2 1 0 4 0
Thompson, cg . ... 3 0 0 1 0
Long, ib ........... , , . 3 0 0 a f)
Busco. !................ ... 3 0 1 0 2

Totaux .............,. 20 4 3 21 8

| reau.t par 6-0. 6-0. Trottier contre Monique Boire et ! compter deux points pour aider
I ;a:'! Mailhot défait Lucien Goyet- | Laurent Tunnel. j les Bisons à battre les Bears de
j - ü-3- Dimanche, club de l’Est [ Newark par 5-3,
Paw Thtbaidt et Paul Bilodeau ga-! 2 h : Normand Gagnon et Ro-j Cette victoire a porté la série

mèe mais U trouvera en Dusek 
un formidable adversaire car Emil 
fait de la lutte depuis nombre 
d’années et est considéré par les 
experts comme un des plus dan­
gereux lutteurs au monde.

La semi-finale mettra aux pri­
ses deux lutteurs reconnus pour 
leur excessive brutalité, c'est-à- 
dire le géant polonais, Wladislaw 
Talun et le dur-à-cijire, "Irish'

tPar Andy Ross, de la P.C.)
OTTAWA, 26 (PC.) — Alors

que les titres nationaux en sim­
ples sont en Jeu, huit seniors et 
deux juniors seront en vedette 
au Rideau Lawn Tennis Club, 
ici, auJoutd'hW. alors que le tour­
noi de tennis canadien tire à sa 
fin.

Le *eW titre qW sera décidé 
aujourd’hui est celui des juniors 
en simples, alors que les finalistes 
se rencontreront à la fin de l'a­
près-midi.

Après le match, R-N. Watt, 
ancien président de la Canadian 
Tennis Association, presenters en 
personne la coupe qu’il a donnée 
comme emblème du championnat 
Junior en mémoire de son fils, 
Bobby Watt, une vedette Junior 
du tennis d'avam-guerre, qui fut 
tué au cours d'opérations outre­
mer.

Les finalistes juniors sont le 
sensationnel Joueur de Vancouver, 
Lome Main, âgé de 16 ans seule­
ment, et Colin Maass, de Mont­
réal.

Tout l’intérét dans les simplesi 5”ebt J?ar, défa4î Dr A-| bert Dupuis contre Paulin Roy et i de succès consécutifs de Buffalo I Dan O’Connor. On sait qu’avec seniors se portent sur la renmn V i---------- •'T. -------- ----- --
Lé°nard “ à P-ties H c’était aussi la j Talun. Taction ne se fait p'as ai- “e entre canadien j ?Ue “ «"ifïnal 6 ^ ^

Rencontre* de ce soir.
_f.n_.premi^ ïïnde encore',.:,“s gella Charest (3e ronde),

lieu, i CIub Mont-Plaisant
3h.30: Bill Joncas contre Ma- j neuvième victoire de Buffalo dans j tendre. Talun aura devant lui

"sh^Mt" M^X'^et8 Paw ( ~c,“b i d.eml-P«rti«' d* ,a trol5lè™ P0*1
ses onze dernières parties. Les I adversaire capable de lui tenir | et le ’ brillant Henri Rochon dé
Va i g cv rs c c/Anè airtol A tsvso * d • o 11 • s «» l'T j - . _ . _ - .

un actuel, Don McDiarmld, d’Ottawa, ! aujourd’hui

perdu un seul set en simple, cette 
semaine et a élimine Brendan 
Bracken, de Montréal, par 6-1, 
6-3, 6-2, en quart-de-finale, hier, 

Brendan et son jeune frère Jim­
my sont passés en semi-finale, 
hier, an battant Jean-Jacques 
DesJardins et Percy Bennett dans 
les doubles pour hommes.

Us rencontreront Marois et. Ro­
chon dans l’une des semi-finales, 
aujourd’hui, tandis qu’Edgar Lan- 
thier et Gordie McNeil feront fa­
ce à Lewis et Edgar Murphy, d Ot­
tawa. dans l’autre semi-finale 

Dans les simples pour dames, 
la favorite. Babe Lewis, épouse 
de Morey, rencontrera la cham­
pionne de la province de Qué­
bec en 1946, Mme Pat Adams, 
d’Ottawa, dans l’une des semi- 
finale*.

Deux étudiantes de 19 ans M 
rencontreront dans l’autre senn- 
finale: il s’agit de Pat Macken, 
de Montréal, et Noreen Hagley, 
de Summit, N.-J.

Retardé par deux Jours de pluie, 
le tournoi est encore une ronds 
en retard dans les doubles mixtes

ma
•les auront lieu

Tb-I

Bisons sont ainsi rendus à une ; tête puisque l’Irlandais est' plus | Montréal, dans l'une des semi- I 
osi- ; corpulent que ceux qu’on a oppo- ! finales. . - ------------ , ..------  que ceux qu’on a oppo- i finales«^eonw. d-ton Hhü, et Hu- ^ | ^ £*?£ ^ ^ -

7h n'importe quel autre
aussi brutal que

En préliminaire et pour la pre­
mière fois à Sherbrooke, on pré­

sur les Orioles I sentera le célèbre Manuel Cortez, 
inlètft an battant I le champion du Mexique. Son ad-

Simonne Chevaher contre : tdialrn>' LeS parti<‘s du tournoi de vec les Royaux de Montréal, hier
tre des visiteurs, ait le temps de j Watertown .................  000 021 0-3 ; Florence Dauplalse ” [ £ vUle ne commenceront qu’à 6h. , *,*.
lancer au marbre. Sherttrooke ................... 100 210 x—4 j 8h Mme Jeanne Fergxtson contre î ' i Les Chiefs de Svracuse ont por-

Bellamy et Washburn compté- Erreurs: Sabatlni, Mldura 2 Jeannine Tanguay. Gisèle Royer et René Robert té leur avance sur les Orlo’f
rent à leur tour dans la quatriè- Long. Points produits par- Mc- ' Oh : Jean Brien contre le Dr rencontreront Mme Jeanne Fer- a r,arfj» rnmn’ète hattaro
me pour porter le score à 3-0 en Carthy, Mldura, Franks. Wash- Adrien Page ; guson et Hector Préfontaine. ; i^d Wings de nir I veraair» ’ ”'R,T T“
faveur des locaux. burn. Long. Busco. Deux-buts: Mc- l®h. Roger Roy contre PaW Normand Breault et Ray- a ‘ s>. ... ’’ - ^ ,‘v'‘ ., Butch Shapiro qui

. , , , Carthv, Mldura. Busco Bu»« vn- Boudreau. j monde Laporte rencontreront M
la c^qu:em* toutefois, les ^ureî 2 Dussault 2 Buts sur î CLUB DE L’EST, CE SOIR 9t Mme Russell Marois sur le court 

pir^T^pt^Æ «** BuacoV Wiot 7 Hrl”; ^ Faiardeou contre André i ^ 2

les Canadiens comptèrent de nou- _,tme pARTrE_ | Samedi, club Mont-Plaisant
2h : Marthe Tanguay contre Rayveau dans la deuxième partie de 

cette manche pour garder une 
avance de deux points, et les 
visiteurs ne purent faire mieux 
qu’un point à la sixième, et le 
score demeura 4-3 Jusqu'à la fin.

Les nôtre* mont réussi que 3 
coup* sûrs, mais ils reçurent un 
grand nombre de buts sur balles, 
ce qui les aida beaucoup.

La deuxième Joute fut excitante 
au possible, et nombreux sont les 
amateurs qui ont dû se réveiller 
ce matin avec une Irritation • de 
la gorge, tant les partisans des 
Canadiens ne ménagèrent pas 
leurs cris.

WATERTOWN
ab. p. CS. r. a

Mooradia, ec .. 5 0 2 2 0
Sabatlni, r........... .. 5 0 3 8 1
Gcrdin. cd ___ . . . 3 0 0 2 0
McCarthy, 1b ... 5 i i 7 0
Mldura. 3b . . . . . 5 i î 1 3
McQuinen, ac . ,.. 5 1 3 3 !
Zenovitch, rg , ... 3 0 1 0 0
Doyle, 2b 2 2 3 3
Zuraw, 1.............. . . 4 i i 0 4
Hritx, l. ............ .. . 0 0 0 0 0

Totaux ............. , 38 6 14 26 12;
>HERBROOKE (7)

ab p. CS. 7. a
Lurel, 2b ........... .. 2 0 1 2 2
Dussault, cc..........,5 i i 4 1
Franks, cd ___ .. 5 2 2 n 0
Proechel. 3b ... 3 ri 2 2
Washburn, ac .,... 5 2 2 1 4
Bellamy, r. -- 4 0 1 2 1
Thompson, cg . ... 4 0 1 4 0
Long. 1b ___ 0 2 10 0
Mottola. 3............. . 4 0 0 0 4

Totaux ........... . 37 7 12 27 14

| a fait si belle impression lors de 
Les Maple Leafs de Toronto j ia séance de lutte de la semaine 

ont remporté les deux parties d’un , dernière. Cortez est d’une agilité 
, programme double contre les ; peu commune et est l’ancien cham-

i „8h'30' Dauplaise et | Giants de Jersey City, par 8-3 et I pion mi-lourd du monde
! Darcy St-Pierre contre Pauline 9-4. Au levée du rideauCôté et Jean-Marie Dupont, î--------------------------------------------------------du rideau, on verra

autre ancien champion du Domi , 
nion, Morey Lewis, de Huntsville, j 
Alabama, rencontrera Jean Ma- I 
rois, de Québec, pour le droit de I 
passer en finale,

Lewis, qui fut champion en ! 
1939, rencontrera alors son plus j 
dangereux adversaire; il n'a pas [

Vingt-trois coursiers au 
programme de l’Exposition

Les Dodgers ont une dette de 
reconnaissance envers les Giants

L'Inlermédiaire "A”
tiendra une importante 
assemblée demain soir

Station de service 
McCOLL-FRONÏENAC

Henri DeLeseleuc, Roland Vrrvilio 
Calixte Dagneau, Props 

(coin Esplanade)
• Réparation et vente de pneus
• Lubrification. •Graissage
• Réparations mineures.
• Lavage

234, RUE KING-OtîEST

K
d

Vingt-trois coursiers sont présen- ; bieurs qu’on prétend plus ranidés 
tement inscrits dans les trois classes ; qu'un trotteur. Outre Palachuck, 

! Pro^irar^rne ^ courses sous har- j cinq chevaux sont inscrits dans le
actuellede l'Exposition de Sherbrooke, di­

manche après-midi, et l'on s’attend :

Par Joe Reichler, de la P.A.)
Pour la première fois dans l’his­

toire du baseball moderne, les 
partisans des Dodgers de Brook­
lyn chantaient aujourd'hui les

Dans la classe 2.17, sept coursiers: louar‘8es d« Giants de New-York
inscrits, dont deux nouveaux : Car si ce n'eût été de ces mê-

même des courses. : Ivan Dugré, de Sherbrooke, et

002 003 100—6 
000 002 302—7

aprè< avoir pris une avance de 
5-0 i la sixième. Mais les Cana­
dien* sont populaires avec leurs 
ralliements tardifs. TU justifièrent
cette assertion en comptant deux ___^
point* à la Sème et 3 à la 7ème Mottola, 
pour porter le compte 6-5, car les 
visiteurs avaient croisé le marbre 
une fols à la 7ème. Watertown

Cependant le plus beau de toute sherbrooke 
l'affaire se produisit à la neuviè- j 
me. alors qu’il y avait 3 hommes LIGUE. FRONTIERE
sur le* but* et deux de retirés et j 
que Long était au bâton Ceiui-c! j 
frappa un dur coup à Mldura au Auburn . 
troisième-but, CeîW-ci. dans sa ■ Watertown 
précipitation, fit un mauvais îan- Granbv 
cer au premier but et Franks et Ogdens bu if 
Washburn croisèrent le marbre (Sherbrooke
pour donner aux nôtre» une vie- Kingston ..................... 23 41
tolre qui leur fera certainement ' -------------------------------
du bien dans le classement. I n J I»

Long se mit en évidence en co- i 5,6 RSCOI'U I 6mD0n6 
gnant deux coups sûrs pour faire “

, dler. de Dunham.
1 4 ! “fj?1™ longtemps et la lutte promet ! C’est dans la classe 2.23 que les

| d être serrée dans chacune des trois ; partants seront le plus nombreux, 
i ;e ' Free-for-AlT'. la classe 1 car dix cheva!

G P Mov
... 45 23 .663

32 ,562
... 32 33 .493
... 33 39 .458
... 29 40 421

41 .407

!>i7 i ooo - ~ Ciasse I car dix Revaux sont déjà inscrits
2 J'*'3; a l’heure actuelle; à la liste que

Luc‘en de ' ”ous Publions hier s’ajoutent les
snerorooke, fait sa première appa-1 nom* de Hilda Stout, à F. Vafflan- 
n.aon sur une piste des Cantons de! court, de Wofcton; H.K Volo à L- 
iEs: et, sa presence dans le Free- i R. Huckins. de Derbv-Llne- Calumet 
for-AU soulève beaucoup d’intérêt j Yaga, à G. Adamson, de Richmond 
vu qui! est considéré comme l’un et Royal Bar sac. aux Ecuries Tru- 
des plus rapides coursiers de l’Est, deau et Fils, de Coaticook.

n , , ,, J comme par le passé, les amateurs
^,nda'nt4 L,peut * attendre à de courses pourront parier au pari 
::J^re aUitt‘e .a part, de ses ri- mutuel dont les guichets seront ou-

compter deux points. Franks, till' lp Dr n farpu Proechel et Washburn cognèren: j C rllHip vdicy
aussi chacun deux coup* réussis 
Pour les visiteurs, les étoiles fu- | d« * ti­
rent Sabatlni et McQuil 
frappèrent chacun trois 
lieux sûrs.

Gérard Dufour s’inscrit dans le 
marathon de nage du 11 août

DANSE
SAMEDI SOIR 
CID'S PLACE
CHERRY RIVER 

Orchestre: "Rrthm Ramblers”

_ Gérard Dufour, de Montréal, l’ua | verges à 280 verges.
Le Record a infligé une défaite I pmvlnre le*®»1 ; •na*eUW' d* 5herbroolte

« IA.- ^----- ---- w._ , Pro.Vince. sess wscm dans le ma- et de _ia région se sont déjà inscrits
J '* max-athon et les courses de 

... - distances, mais le promo-
TVtrwraiov. a av, u ^étique des teur Florian Aubé esoère recevoir 
Pompier» de Sherbrooke et qui se un plus grand nombre d’inscriptions 
ueroulera sur ,a nviere Magog, à .a j locales avant la tenue de ce festival 
Coionie de Vacances, l# il août nautique
prochain. i ' ___________ _

Dufour a remporté le marathon 
de Lachlne, en 1942: en 1943 il ga-

reuss* : inVY ro.,, yr une oeiaiie ; province, s est inscrit dans le ma- et de la réz’o
iiles Tu- I d* ^ Bhilip Carey de Len- ; rathon de nage qu’organise le pro- dans le ma°ra 
.:en qui ; "vxviUe, dans une p^l.e de »a moteur Florian Aubé sous les aus- ' petites distar 
fols en : U?ue Industrielle Sherbrooke- plces de l’Association Athlétique des W Flnrtan

Lennoxville jouée hier soir.
Le* Journalistes anglais ont co­

gné quatorze coups sûrs contre 
Laramée, tandis que McLeod te­
nait les Joueurs de Lennoxville à 
huit coups sûrs seulement.
Record 712 000 0—10 14 4 zna le marathon de Shawinlgan-
P Carey .........  202 200 1— 7 8 4

Batteries: McLeod et Jobel; La­
ramée et Aubé.

Bandes Herniaires
Ajustement portait. 

Sarmfnrtion garantie.

PHARMACIE

GAUDET
Bruno Gnadct, Pharm.. Prop.
29, rue King-Ouest Téi- 3868 
Prf« du termina* de* outobn*

Boisvert et Provençal 
battus à Woonsocket

WOONSOCKET, R.I., 26. (P.A.) 
— Willard Buckles», de Boston, 
a remporté une décision unanime 
Ici. hier soir, sur Jerry Boisvert, 
d'Asbestos, dans la finale de dix 
ronde* d'un programme de boxe 
présenté au pare Ste-Anne.

En semi-finale, Eddy Richmond, 
138. d« Providence, a obtenu la

Fails de même que celui du Lac-à- 
ia-Tortue, tandis que l’an dernier, 
il se classait deuxième au marathon 
de St-Jean, terminant moins de sept 
secondas en arrière du vainqueur,

Un point à la 7e manche 
donne la victoire à 
Auburn sur Kingston

«* s-» Les
unplus contestée avec Thomas et God- j * . . ,,A -froy Côte le brillant nageur local i 4 ^ *?>tlè“e man

r,,,i _x i-_____ ... *  1 c-he pour triompher des Ponies dequi participera également au tour- : _ 0 _ ^
noi de Sherbrooke, le 11 août, ev . Par 8*' dans une partie... * ! Q 0 1 a T.iersi*» ïrtrtro r, 4 J 4.4est un des favoris.

Fiusieurs professionnels prendront 
part à ce tournoi de Sherbrooke, 
mais on invite également les ama­
teurs à s'inscrire, même s’ils sont 
convaincus qu’ils ne peuvent ga­
gner; l'expérience qu’ils acquerront 
contre de telle* vedettes pourra leur 
être fort utile plus tard.

Outre le marathon de cinq milles

la Ligue Frontière Jouée ici, 
hier soir.
Auburn ......... 212 200 100—8 18 3
Kingston ---- 001 420 000—7 9 4

Batteries ; Yura, Battallno et 
Zanke; Baldwin, Barkwell, Terry 
et Alitop.

décision sur Tony Provençal. 136, n y a également des courses à la
six rondes

BROOKLYN — Danny Webb, 
130. de Montréal, a remporté la 
décision sur Joey Dolan, 128, de

raient peut-être pas perchés en 
tête du classement de la Ligue 
Nationale, aujourd’hui.

Il faut cependant avouer que 
les Dodgers ont battu les Cubs de 
Chicago par 4-1 pour la deuxiè­
me fois consécutive, mais si les 
Cardinals avaient remporté leur 
série de trois parties contre les 
Giants, y compris le programme 
double d’hier, les Cardinals et non 
les Dodgers seraient en première 
position.

Au Heu de cela, les Giants ont 
partagé ce programme double, ga­
gnant la série par deux parties à 
une pour permettre à Brooklyn 
de prendre uûe avance d’une par­
tie et demie en tête de la Ligue 
Nationale.

Après qu’Howl* Polîet, l'habile 
gaucher de Nouvelle-Orléans, eût 
enregistre sa douzième victoire de 
la saison pour les Cardinals, n'ac
coidant que neuf coups sûrs, par
2-1, les Giant* envoyèrent leur as 
gaucher. Monte Kennedy, au mon­
ticule, et le lanceur de 21 ans de 
la CaroUne du Nord coupa les 
ailes aux Cardinals avec une par­
tie de trois coups sûrs, triomphant 
par 6-1,

En perdant, les Cubs ont vu 
leur avance sur les Reds de Cin-

Granby et Ogdensburg 
se partagent un 
programme double

nage sur petites distances, de 200 Spokane, Wash., en 8 rondes.de Sherbrooke, en

/ Fus*!# dé non* •▼olr, 44t««- Mv* J
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GRANBY, 26. (P. C.) — Les
Maples d'Ogdensburg et le* Red 
Sox de Granby ont divisé un pro 
gramme double de la Ligue Fron 
tière, hier soir; les Maples en 
registrèrent un point qui devait 
être décisif, à la quatrième man­
che de la première partie et leur 
permit de gagner par 2-1, alors 
que les deux clubs comptèrent 
chacun un point à la sixième man- 
qhe.

Lewis tint les Maples à un seul 
coup sûr dans cette partie, mais 
quatre erreurs de ses coéquipiers 
contribuèrent pour beaucoup à sa 
défaite.

L* deuxième partie dura dix 
manches et les Red Sox enregis­
trèrent. leur point décisif dans 
cette dixiéme manche pour battre 
les Maples par le même score 
2-1.
Ogdensburg .... 000 101 0—2 1 0
Granbv ............. 000 001 0—1 8 4

Batteries: Duchet, Fanovich et 
Drews: Lewis et Cleeves. 
Ogdensburg ,, 100 000 000 0—1 5 2
Granby ___ 000 100 000 1—2 6 1

Batteries: Lee, Fanovich et,
Drews: Chaîifoux et Cleeves.

cinnati en troisième position ré­
duite à trois parties et demie, 
alors que les R^d» blanchissaient 
les Brave* de Boston par 1-0,

L'arbitre George Magerkurth a 
fait montre de son autorité dans 
la partie entre les Pirates de 
Pittsburgh et les Phillies de Phi­
ladelphie alors qu'il a chassé du 
terrain tous les Joueurs de Pitts­
burgh à l’exception de l'aligne­
ment régulier. Magerkurth a pris 
cette décision lorsque les Pirates 
huèrent l’une de ses décisions sur 
une troisième prise à Chuck Work­
man,

Les Pirates, alors que Johnny 
Lanlng n’accordait que sept coups 
sûrs, ont gagné la première par­
tie par 2-1, mais les Phillies ré­
pliquèrent en battant Rip Sewell 
par 9-2 dans la deuxième partie.

Dans la Ligue Américaine, les 
Red Sox de Boston ont subi une 
défaite de 3-1 aux mains des 
White Sox de Chicago et leur 
avance sur les Yankees de New- 
York. qui étaient inactifs, s'est 
trouvée réduite à onze parties.

Aidés de Mickey Vernon qui 
obtint une partie parfaite au bâ­
ton avec quatre coups sûrs en 
quatre voyages au marbre et a 
ainsi enlevé la première position 
des frappeurs à Ted Williams, les 
Sénateurs de Washington ont bat­
tu les Tigres de Détroit dans la 
dernière partie de leur série de 
trois Joutes.

Le* Indiens de Cleveland ont 
cogné dix-neuf coups sûrs, leur 
plus fort total de la saison, et 
ont battu les Athlétiques de Phi­
ladelphie par 9-8.

Les Yankees et les Brown* de 
St-Louls étalent inactifs, hier.

Tous les clubs de la Ligue Inter- 
| médlaire "A”, Sherbrooke et Dis- 
| trict, sont invités i envoyer un ou 
| des représentant* à l'assemblée qui | 
: aura lieu demain soir, à huit heu­

res. à l’hôtel LaSalle, à Sherbrooke.
C'est au cours de cette assemblée | 

qu'on dressera les plans pour les é- 
limlnatoires du circuit Henri Gou­
let et l'on étudiera également la 
proposition de certains clubs de la 
Ligue d'admettre dans ces série* de 
fin de saison six clubs au Heu de 
quatre, comme 1! avait été décidé 
au début de la saison.

Vu qu’on a jusqu’en septembre 
pour produire un champion dans 
l’Intermédiaire"A”, on a l’intention 
de prolonger ce* séries éUminatoires 
plus longtemps qu’on le proposait 
lorsque le circuit fut formé au prin­
temps.
aux prises, Ai Provencher et 
"Bin” Lefebvre. On se souviendra 
que ces deux Jeunes lutteurs nous 
ont fourni une exhibition enle­
vante au possible, il y a quelque 
temps.

I
LUTTE A

L'ARFNA
SAMEDI, 27 JUILLET

8.30 P.M.
Finale — 2 dans 3 à finir

EMIL DUSEK VS
FRANK VALOIS

Semi-finale

WLADISLAW TALUN
vj ''Irish’’ Dan O’CONNOR

Préliminaires 
Manuel CORTFZ

vs Butch SHAPIRO 
AL PROVENCHER vs

’Bin” LEFEBVRE
ADMISSION 

G**». BOci Logea 7r»ci
Hn0*f<!«, 91.2S

taxe eoraprfae.
Rfilef* ré«ervèn en vente an New- 
Sherbrooke et nrt H entmi rn nt La- 

foreat, me Alexandre.

BASEBAUL
AU STADE DE LA RUE DU PARC — SHERBROOKE

CE SOIR, A 8.30 HRES
LIGUE FRONTIERE

WATERTOWN vs 
SHERBROOKE

Billets en vente à la porte

ADMISSION : 85c — 75c — 50c — Enfants 15c

NORTH ADAMS, Mass. — Flo- 
riant De.smarals, 137, de Man­
chester, N.H, a obtenu la décision 
sur Nick Primiani, 140, de Mont­
réal, en 10 rondes.

de tontesVITRES 
D’auto

J. O. Dufour Ltée

sortes

17, nie Wellington-Sud. Tel. 449

W. L. DESMARAIS
12, rue Cnüj Tri. 2845-.1

ENTREPRENEUR GENERAL 
Construction* ft réparation*

(à l’heure ou au pourcentage)
M. Deamarnl* ■ «ne grande ex- 
|ièrfrn«-e dnna ce genre de tr*- 
*i*n* eè fut ronlremattre de« trr- 
tauv etArutêH rffemment à Tè— 
Xltae M-P«frl»*e.

Association des Courses de Sherbrooke
COURSES À SHERBROOKE

AU TERRAIN DE L'EXPOSITION

DIMANCHE, 28 JUILLET, À 1.30 HRES

CLASSE 2.23

3 CLASSES
AVEC

*840*00
EN BOURSES

FREE-FOR-ALL
$300.

P-tfeAflU f K — f»r«|». !,ur|en
IJuicré. *herbr«»*>ke.

A > (*BI. K lï \ \OV nn — prop. 
I.uclen DMxré' Sherbrooke.

CLASSE 2.17 
$300.

AM. «TOUT

NE!* ATOR ROI* — prop. 
Ilnrnla. Nt-GnlMiinme.

prop. Jeun 

J.-H.

% MITA 
Fnbl

f»R ATTA \___ prop.
Fila, Sherfirooke.

*rK\CKH LKK — Prop. M. Fon- 
tnfne, fllehmond.

IM Tl K. I.HATTAN — prop. 
A. Heard, Fulfnrd.

J1 HV !.. tiH A TT \ S — Trop. M. 
Hr«rd Fui ford.

CAM V —- Trop. Plnokln* Nlnble, 
Orrby Une.

m\t; HIT/. — Trop, 
rrnff, Mn««iiwlp|.

DOM.Y BEM5DICT — Prop. Fu- 
bf et Fila, Sherbrooke.

MF RFF — Prop. 
* herbrooke.

M. Nrhool- 

Plaeon.

FRANCF* UOHTIIN — prop.
•lonn Hombnrdler, Dtinhnni.

CA Y IIH0(11\ Prop. I«nn
llnicrè, Sherbrooke.

PH IM F DIKIèOT S||. — prop.
I.tirlen Hnrnhnrdfer Dnnham. 

IIHOOKIMII V. _ Prop. Nnp.
Veillent. Nt-Fvarlate.

DKWF> — Prop. Fnbl et Htinin*. 
Sherbrooke.

COI.ONFI. SITFHHHOOKF —
Prop. Aiph. I/llenretixh Sher­
brooke.

PHI DK\f F VOI.O — Prop Hnc- 
klna stable. Derby !,fne.

Admission : Adultes 60c — Enfants 20c — plus faxes
TOI R INFORMATIONS, S’ADRESSER A

SAM et GEORGES FABI, nouveaux promoteurs - Tél.: 3871-4639-W



la “fête nationale du Canada” 
conviendra peut-être au Sénat

Forte quantité de blé canadien vendue à 
la Grande-Bretagne pour trois ans à venir
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ot^ta WA 36- (DNC) — * D®
( divergences d’opinion ont

éîé exprimées sur le choix du nom 
le mieux approprié pour la fête 
nationale du Canada, Je suis dis- 
nosé a accepter, dans ce but, toute 
suggestion qui pourra recevoir l'ap­
probation du sénat. Je ne crois pas 
ou'U serait sage de s'évertuer a re­
jeter le projet de loi au point ou 
en sont les choses. J'insiste sur son 
adoption pour cette raison que Je 
crois que s'il vient a passer sous une 
forme acceptable. 11 stimulera et 
développera l'Intérêt public dans ia 
célébration de notre fête nationa­
le sous un nom qui contribuera, a 
Une plus grande unité nation "le .

C'est par ces paroles que l’hon. 
w Foster, libéral de St-Jean, N.- 
B a mis fin, hier après-midi, au 
Sénat au débat prolongé sur la 
seconde lecture du projet de loi que 
Je député libéral de Matane. M. A.- 
Philéas Côté, a fait adopter aux 
Communes pour appeler le 1er Juil­
let "Fête du Canada" au lieu de 
"Fête du Dominion".

Après cette intervention du sé­
nateur Foster, le bill fut approuvé

A A A. A ÂRASAGES
PARFAITS
• Pour vous raser ras, propre 
et avec confort, employez les

LAMES MINORA
les préférées des Canadiens au
point de vue qualité et prix—4 pour 
10^— 1 2 pour

PAQUET 
ÉCONOMIQUE

,60 seconde lecture sans division, et 
renvoyé à un comité d" Sénat, 
conformément à la procédure sug­
gérée par le leader de la Chambre 
haute, ihon. Wlshart Robertson, 
pour qu’il y soit modifié de façon 
à ce que le 1er Juillet devienne of­
ficiellement "la Fête nationale du 
Canada ",

Au nom de l'Opposition, le lea­
der conservateur, Thon John-T 
Halg, après avoir demandé, la veil- j 
le une Journée de délai pour y ré- ! 
fléchir, se rangea à l'appui de la j 
solution proposée & ce débat sur I 
un des sujet* les plus discutés de j 
'a session.

L'hon. Arthur-W Roebuck, libé- ; 
ral, de Toronto, l'un des advcrsal- j 
res les plus déterminés du bill Cô­
té, tenta une dernière fols d'en cm- I 
pécher l’adoption, en voulant pro- | 
poser un amendement dont il fut | 
impossible de connaître la teneur, | 
car il avait déjà pris part à la dis­
cussion, et l'Orateur de la Cham­
bre haute. Thon. J -H King, invo­
qua le règlement qui lui Interdisait 
d’intervenir une seconde fols dans 
le débat et l’empêchait ainsi de 
présenter son amendement. Battu 
sur ce terrain, M. Roebuck essaya 
au moins d'exiger un vote enre­
gistré, afin de forcer les sénateurs 
à se prononcer ouvertement pour 
ou contre la mesure, mais certains 
sénateurs à qui la solution de com­
promis paraissait acceptable, bien 
qu'ils fussent opposés à la version 
originale du bill, comme l'hon. 
James Murdock, libéral, d'Ottawa, 
s’opposèrent à un scrutin enregis­
tré qui les aurait mis dans l’obli­
gation de voter contre la seconde 
lecture du bill. M. Roebuck ne put 
rallier autour de lui assez de séna­
teurs pour exiger un vote formel et 
la mesure passa une nouvelle étape 
de la procédure.

L'Opposition toutefois, de même 
que certains sénateurs libéraux, 
s'est réservé le droit de rejeter la 
version du bill que soumettra le 
comité chargé de la mettre au 
point, si elle ne lui agrée point. On 
a chois! de confier cette tâche au 
comité des Banques et du Com­
merce, parce que c'est le comité 
sénatorial le plus nombreux et, par 
conséquent, le plus apte à refléter 
l’opinion générale de la Chambre 
Haute,

Au cours de la séance d'hier 
plusieurs bills ont retenu l'atten­
tion du Sénat, surtout celui qui fut 
adopté récemment par les Com­
munes pour modifier la loi concer­
nant les enquêtes sur les coalitions 
Il s'agit de la lot qui vise à enrayer 
certaines pratiques commerciales

OTTAWA, 28 (DNC) — Le con- 
; trat qu elle vient de signer avec le 
i Canada donne à la Orande-Breta- 
; gne l'assurance qu’elle obtiendra 
aes quantités Importantes de blé 

I canadien, pendant la période de j pénurie, à des prix Inférieurs aux 
: prix mondiaux, tandis que le Cana- 
! da retire de ce contrat, pour l'ave- 
! nlr, l'avantage d'un débouché cer- 
! tain pour son blé, c'est-à-dire pour 
son principal produit agricole.

C'est ce que le ministre du Com­
merce, M. J -A. MacKinnon, a dit 
aux Communes, liier, en annonçant 
la conclusion d'un nouvel accord 
avec la Grande-Bretagne touchant 
la vente du blé. Les négociations 
en vue de cet accord duraient de­
puis le mois de Janvier et on dit 
qu'elles furent assez laborieuses par 
moments.

Le nouvel accord, qui entrera en 
vigueur le 1er août, est conclu pour 
une période de quatre ans et U 
laissera le Canada libre d'exporter 
à d'autres pays du monde 100 a 130 
millions de boisseaux de blé par 
année, tout en conservant environ 
140 millions de boisseaux pour sa 
propre population.

L'accord prévoit que la Grande- 
Bretagne achètera 160,000,000 de 
boisseaux de blé en 1946-47, 160,000,- 
000 de boisseaux en 1947-48, 140,- 
000,000 de boisseaux en 1948-49 et 
140,000.000 de boisseaux en 1949-50.

Le Canada s'engage à fournir une 
partie de oe blé en farine, soit un 
minimum de 500,000 tonnes en 1946- 
47, de 400,000 tonnes en 1947-48, de 
300,000 tonnes en 1948-49, La Gran­
de-Bretagne s'engage à payer un 
prix fixe de $1.55 le boisseau en 1946- 
47, un prix fixe de $1.55 le bols-

IL RISQUE DES BAUES
POUR TENTER DE SAUVER 

. LA VIE DE SON AMI !
7>/uxZ)<M<r

va À HERBERT MORGAN

-•uv"^!0lv

jdt 1«une Herbert Morgan, Ôg4 de
15 an», de Chatham, Ont., s’amu­
sait à nager dans la rivière 
Thames. Son jeune compagnon le 
regardait faire des branches d’un 
arbre suspendues au-dessus de 
l’eau.

Tout-è-coup, Il entendit des coups 
de feu de la rive opposée ... des 
balles lui sifflèrent b l’oreille. 
Morgan alla se blottir derrière un 
arbre, criant à son ami de se 
mettre b l'abri. Mais au même Ins­
tant, il le vit blessé, tomber b 
l’eau.

Malgré le danger, Herbert Morgan 
se lança à le rescousse et ramena 
son camarade ou rivage. Et, tou­
jours en vue de la rive opposée,il 
déchira sa camisole et en fit tsrt 
bandage Improvisé. Puis, Il s'em­
pressa d’aller chercher du secours.

Sous awns appris à 
grand regret que la 
jeune victime mourut 
le même soir, d'une 
balle dans la tête, 
Mais nous sommes fiers 
de rendre hommage 
a Herbert Morgan, 
pour sa présence d'es­
prit et son acte des 
plus méritoires, en lui 
présentant le Prix 
Don.

4,000 Polonais d’Anders 
s'établiront au Canada

OTTAWA, 26. (DNC) — Le Ca­
nada acceptera comme Immigrants
4.000 des soldats polonais qui re­
fusent de retourner dans leur pays.1 
mais à condition qu'ils s'engagent 
à gagner leur vie pendant deux 
ans comme travailleurs agricoles, 
en sorte qu'ils aideront à atténuer 
la grave pénurie de main-d'oeuvre 
dont souffre actuellement l'agricul­
ture canadienne.

Des fonctionnaires du service de 
l'Immigration et du ministère du 
Travail, de même que des officiers 
de la Gendarmerie royale se ren­
dront incessamment en Grande-Bre­
tagne et en Italie, afin de choisir 
les 4,000 meilleurs sujets panni les
159.000 soldats polonais qui atten­
dent actuellement dans ces deux 
pays qu'on leur trouve de nouvelles 
patries.

En annonçant cette nouvelle, hier, 
aux Communes, le premier ministre 
intérimaire, M. Louis St-Laurent, 
a dit qu'il était naturel que le gou­
vernement canadien aide à rétablir 
dans la vie civile les soldats polo­
nais qui, après avoir si courageuse­
ment aidé les Alliés à gagner la 
guerre, affrontent maintenant des 
difficultés particulières.

Les 4,000 soldats polonais qui 
viendront au Canada devront tous 
être célibataires. L'arrêté ministé­
riel passé U y a deux Jours à leur 
sujet comporte les points suivants:

1. —Quatre mille anciens mem­
bres célibataires des forces polonai­
ses qui ont combattu avec les for­
ces alliées seront admis sous peu 
au Canada, à certaines conditions.

2. —Les hommes admis devront 
être aptes et consentants à pren­
dre de^ emplois agricoles au Ca­
nada.

3. —Le ministre du Travail est 
autorisé à prendre les mesures né­
cessaires pour que des représentants 
du sendee d'immigration, du minis­
tère du Travail et de la Gendarme­
rie royale se rendent en Grande- 
Bretagne et en Italie à choisir ces
4.000 hommes.

4. —On aura recours au service 
national du Placement pour placer 
les Polonais sur des fermes, mais 
des accords pourront être conclus 
avec les provinces si celles-ci peu­
vent aider à les placer.

5. —Chaque soldat polonais admis 
au Canada sera tenu de signer un 
contrat l'engageant è se livrer a 
des occupations agricoles pendant 
deux ans.

6. —Des mesures seront prises pour 
que les hommes admis reçoivent les 
salaires normaux et jouissent des 
conditions de travail normales dans 
les localités où Us seront employés.

7. —Le Royaume-Uni assumera 
les frais et la responsabUlté du 
transport des Polonais au Canada, 
et le gouvernement canadien as­
sumera les frais de leur distribu­
tion à l'intérieur du Canada.

8. —L'admission des Polonais ne 
deviendra permanente qu'au bout 
de deux ans, s'ils ont respecté leur 
contrat.

veTle. livraisons seront aoumlwa aux
dispositions de l'accord 

M. MacKinnon a déclaré que la 
Grande-Bretagne bénéficie de l'ac­
cord en ce qu’elle s'assure des quan­
tités Importantes de blé pendant la 
période de pénurie à des prix in­
férieurs a ceux du marché libre, 
tandis que le Canada retire l’avan­
tage d'obtenir un débouché assure 
à un prix minimum. Il a ajouté 

nouvelles négocia'tlons pour déter- ! que l'on tiendrait compte, lorsqu'il 
miner les suppléments de farine à saglra de déterminer les prix à

seau en 1947-48, un prix minimum ,
de $135 en 1948-49 et un prix mi­
nimum de $1.00 en 1949-50.

Le contrat comporte nombre de 
clauses flexible* qid permettront de ; 

for

Reprise des parties 
remises dans la 
Ligue Industrielle "A’
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fournir par le Canada suivant le 
rendement de la récolte, et pour 
modifier l’accord suivant les ac­
cords Internationaux qui pourront 
être conclus ultérieurement. Si la 
Grande-Bretagne demande plus de 
blé que ne le prévoit 1 accord et que 
le Canada consent à fournir ces

payer pendant les deux dernières Pariseau.

contre le J.-A. avard, à sept heu­
res. et les détenteurs de* deux pre- ] 
mlères positions du classement, le i 
Lessard Service Station et le Res- \ J 
taurant Letendre. en viendront aux 

La cédule régulière d* la Ligue :>rt.«s à 8 45 heures.
Induatrielie "K" est maintenant ter- ; M Pariseau r, a qu à se féliciter 
minée et i on procédera maintenant de la bonne entente qui a régne 
à la reprise des parties remises au I dans la Ligue Industrlel.e “A . cet 
cours de la saison, a annoncé, hier!®'"*- faisait remarquer A un re- 
après-mldl, le président, M. J.-A. présentant de

quantité* additionnelle*, ce* nou- du blé.

année* de l'accord, de la marge de 
prix qu'U aura sacrifié pendant les 
deux premières année* par rapport 
au prix mondial. Les agriculteurs 
canadiens, dit-il, seront protégés 
contre les pertes trop lourdes ad- 
venant une baisse mondiale du prix

Tribune, hier a- 
près-midi, qu’on n'a pas eu à tenir 
une seule assemblée aU cours de la j 
saison.Lundi soir, on présentera le pro­

gramme qui devait avoir lieu le 3 
Juin, c'est-à-dire que le J.-A Bavard 
se mesurera au Restaurant Letendre. WATER VILLE, Me. — Roger
à sept heures, tandis que Je Rand j Whynott, 150, de Halifax, a rem­

porté la décision contre Tony Pe- 
149, de Boston, en * rondes

à 8 45 heu-rencontrera le Y.M.C 
res

Mercredi soir, le Y.M C A., Jouera tro.

jSS?
KELLOGG

, ASTHME ET 
FIEVRE DES FOINS

des cartels et monopoles. C'est 
l’hon. Elle Beauregard, libéral, de 
Rougemont, qui expliqua à ses col­
lègues la portée de cette mesure, 
dont le but est de rendre plus ef­
ficace la loi actuelle. Ce bill est 
fondé sur les recommandations de 
M. F.-A- McGregor, commissaire 
d enquéte sur les coalitions, qui a 
fait une étude poussée des opéra­
tions des cartels et des pratiques 
restrictives des monopoles. Le fond 
même de la loi originale n est pas 
modifié, mais les principaux chan­
gements tendent à rendre l'appli­
cation de la loi plus efficace. Le 
sénateur Beauregard explique ces 
changements, dont la plupart ont 
un caractère plutôt technique.

L'hon. M. Roebuck se lève ensui­
te pour déclarer que ce projet de 
loi est un pas dans la bonne voie 
Comme avocat, il eut à poursuivre 
des cartels et fut en butte contr 
toutes sortes de difficulté» Issues 
des points faibles de la loi actuelle 
dont U put ainsi connaître l'ineffi­
cacité. Lorsqu'il fut membre de Ir 
Commission liydroélectrlque de 
'Ontario il put constater d'uni 

façon concrète l'existence et 1: 
puissance des cartels, car lorsqu 
.a commission demandait des sou 
missions à diverses compagnie 
pour des appareils électriques, el! 
recevait de toutes exactement le. 
mêmes propositions de vente et le 
mêmes conditions de prix, et lors 
qu'une fols, elle reçut d'un corn 
■perçant des proposition* de pr! 
inférieurs, ce commerçant sc trou 
va dans l'impossibilité de se proct 
:-er la marchandise, Jusqu'à ce qu 

It obtenu la permission de relevt 
on prix au niveau des autres sou 
nlssions.

Ce projet de loi subit ensuite .■
conde lecture et fut renvoyé a 
mité des Banques et du Corn 

..icrce.

r
mJ

CES PNEUS 
DURABLES

SONT DIFFERENTS...ILS SONT PLUS 
QUE LES PNEUS D’AVANT-GUERRE!

te1

■

Ils sont robustes et correctement conçus pour la route. Leur durée 
et leur millage surpassent ceux des meilleurs pneus d’avant-guerre. 
Ce sont les nouveaux Silvertown ... les meilleurs pneus que la 
suprématie de B. F. Goodrich en recherche et en technique du 
caoutchouc ait jamais produits.

Une nouvelle *orte de caoutchouc est employée—développée par 
B. F. Goodrich et gardée comme un grand secret militaire durant la 
guerre. Une nouvelle sorte de corde de coton est employée—déve­
loppée elle aussi par B. F, Goodrich. Le résultat est un pneu dont la 
carcasse est 35% plus forte—un pneu dont le roulement est plus

frais et qui possède une pins grande résistance aux blessures—et 
donne plus de milles que vous n’en ayea jamais obtenu auparavant.

La fameuse semelle de sauvetage “Life-Saver”, qui essuie les pavés 
humides et la semelle “Road-Level”, qui applique une surface plus 
large et plus plate sur la route, possèdent les nouvelles caractéristiques 
de millage supérieur.

Pour plus de millage et de sûreté, procurez-vous les nouveaux 
Silverlown .. • les pneus du plus grand millage jusqu ici ... faits par 
B. F. Goodrich, fabricants de plus de 32,000 articles de caoutchouc, 
y compris la chaussure et des produits industriels.

i®

ri»—

Accumulateurs

Anasl célèbre que le nom qu 11 porte, 
il > a un acrnmulatear B. F.Goodrich 
de longue durée pour chaque marque 
d'auto, de camion, de tracteur ou de 
radio. Demande* un accumulateur 
B. F. Goodrich à rotre marchand et 
mette* plue de rigueur dans le «yr. 
lème électriqne de Totre auto, 
camion ou tracteur

ri V:;4

'n ;■ :

i

SIMM PNEUS à r. Goodrich
SIIVERTOWNPREMIER EN CAOUTCHOUC

I
J. S. MITCHELL & CO., LIMITED

78-80, rue Wellington-Nord Téléphone 2300

HODGE AUTO PARTS, LIMITED
27, rue Wellington-Sud Téléphone 448

GARAGE THOMPSON, ENR.
50, rue London Téléphone 916

GARAGE E. MONTMIGNY
Chemin Brompton --------------- Téléphone 238-W-l
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Page 8 -liwwâisss..:>)uai.tm«| revjsjes p0ur protéger les ^ Dans le monde de la finance 
Bonne récolte de légumes mines d.or et |es coopératives
prévue por les autorités
rv.rvri. ua rapport préparé par i cent, vous auriez accepte? __w^SSér^proraSai du Gommer- „NoUi aurions accepté r.1mc>orte 

£ ^rSTrindustne sur l'état des : l: „ offrait de faire une aumône
au 30 Juin et. le» cultiva- ' % la crèche Nous prenons tout 
sont adonnes activement , ^ que loll lv3us d«ine 

travaux de la fenaison au cours ; M:rjJ François Emend, qui est
la dernière quinzaine Environ con5elWre de i» st-Vincent-<le-

s. ___ _ a n f* Lrf1 I _ me_i»«/»r>rs*A ri A KAH£ft%”^let*la récolte est engrangée. Le | pJui fenunine. a raconté de aor.
nrobable semble être in-, ."accusé était a-ülndement "probable semble être in-j çdt yacousé était allé chez

^;ar de 2^ é 30% comparative- ^ !ul ,alre une offre sem-
SSfTà celui de l'an Wahto et elle accepta SI son «cw-ment » •* •—Champs de céréales ont «fandeme t vçnir ^ fidèle, Lébel avait parle 
souffert de la ,lcheresse proongee ^ ^^r ft ces deux oeuvres de 
tl I* grain commence a Jaunir et ^ à 55 pour «nt. Mats je lui ai 
Àn-pr sur une p&ille très coui1' i rtlt mol aussi que tout en con5<émer sur une pn..e très com^ , u moi aua6i qiie
pâturage» «s dessèchent rapidement j ^ 4 ce;a ^ ne pouvais pa» don-
et dans certains fndrol“ J1",dvïM ^r'-iûiTpermis ofhclel etquü lui 
servir du foin «'d« ?» ! faudrait voir le chef le police ou
‘uü laitier . “i^pîodûetton ! air à d« ^

*: au n a vrwi.e a è'Yt'nünvtlon marquée de la Pro _H xie vous a ïms dit Que^eIULit/aa ------ a---  «14 Avant je 1^- --m ----
du lait. de sorte d'auto c'était? demanda le
gum», notamment les té- ri
tAi-re ils sont en retard, mais .a re .jge.terre, ils sont 
colt» devrait être bonne.

Aucun fléau Important, du co-e diTr^-us ou des maladies vege- 
t,>< r a attire particulièrement no­
tre attenUon depuis deux_semaines.

OTTAWA, 36 —Le nouveau mode 
de taxation, prévu pour les coope­
ratives dans le budget présenté aux 
Communes, Il y a un mois, par le 
ministre des Finances, M James- 
Lonmer Ilsley. semble destiné à su­
bir. aujourd’hui même, des modifi­
cations radicales.

Aux protestations venues des co 
operatives de ble de l'Ouest se sont 
ajoutées des protestaüons égale­
ment vigoureuses venues des gran- 
des et des petites coopéraUves de

Est et du Centre du pays Les 
protestations ne sont pas toutes con­
centrées sur le même aspect du nou­
veau mode de taxation.

Tel groupe de coopératives, en «f- 
f„t refuse d'accepter 1 impôt de 3 
pour cent que le Gouvernement a 
déride d appliquer sur leur eapiul 
Tel autre groupe s objecte a ,a né­
cessité pour les cooperatives qui 
i-ement échapper à l'impôt, de payer 
des^rtstournes à tou, leur» clients, 
même ceux qui ne sont pas mem

BOURSE DE MOMTREAL
Verra- Il h.
hier ce mat.

acceptable. Les h»uU_foncUonn»t- Abiuhl ............................. H N 18%
Abitibi pfd.

—Non.
_Quelle valeur?
—Non
—Quelle marque? 
—Non.

res du ministère des Finances excel 
lent a ne céder qu'une parue d un 
terrain devenu trop brûlant 

Un autre problème qui revêt une 
importance capitale pour le Nord- 
Ouest de la province de Québec se­
ra peut-être également résolu au­
jourd’hui par le Gouvernement, 
C'est le problème que les mines d or 
affrontent depuis que le gouverne­
ment canadien a décidé à l'impro- 
vistc que son dollar aurait désor- 
mais exactement la même va.eur 
que le dollar américain.

Il est vrai que, dans 1 ensemble, 
la mise au pair du dollar canadien 
avec le dollar américain, a eu des 
résultat» bienfaisants pour le pays, 
en facilitant la lutte contre les 
effets de l'inflation terrible com­
mencée aux

Asbestos Corporation 
Bathurst Paper —
Belle Telephone ...
Brazilian ...................
Building Products .... 3.
Canada Cernent .......... 19%
Canadian Steamshipa 18 
Canadian Breweries .. 36%
Canadian Car ......... - 18%
Can Ind. Alcohol “A 20% 
C P R ............................

Dominion Bridge .......... 39
Dominion Tar ...........  •fl ‘
Dominion Textile .... 106
Dryden ................... •••• J® J
Oen Steel Wares .......... 1?%

17*
38 
21%

204 205% Fleet
21% 21*

26%

CURB DE MONTREAL
Perm. 11 h.

Marconi ..............

Consolidated Paper 
Donnacona .............

Fraser Go.

18%

inflation lemoie com- Gyp-'um ■ ■
Etats-Unis. Mais, dans Hamilton Bridge

15%

Massey Harris Pfd.

Howard Smith

t0r^utSOdaS >?veïers°nir rareté I blUet et U m'a
de la nicotine est en partie responsa-Uien. n m'a

bl

bTcaus. de la diversité du mouve­
ment coopératif, qui existe au moins 
a vétat embryonnaire dans PresJue 
tous ’.es domaines, aucune des dis- 

M Philippe Lord, tmpnmeur. a , PosiUons^u^nouveau^mode  ̂j cri-
pris une 

ibéraux ont 
soir, de

| m'a dit ce qu'il voulait, j aireaige* | ^ “--'auc^’ sur cette question.
I Suivant des Informateurs dignesdit que

certaines zones de l'économie cana- .
dienne cette mesure inévitable e- Imperial O'1 1514
nécessaire a eu des conséquences | Impérial Tobacco ......... ^
dés&Atreuses. Les mines dor, sur- Int. Nivk 1
tout celles de la province de Qué- Int. Pete ..................
bec se trouvent en présence d'une | Massey-Harrls ............. mn
situation catastrophique McColl-Frontenac ... 22%

Comme plusieurs le savent, cett® j National Breweries .. 50 .
situation résulte du fait qu’en obte- : National Steel Car .. le
nant $35 l'once pour leur or aux Noranda ..................... ..
Etats-Unis, les mines d'or canadien- ; price Brothers ...........
nés encaissaient auparavant $38,50 st. Lawrence C................J
en monnaie canadienne, soit $351 shawlnigan .................... ^
plus la prime de 10 pour cent, i stelco ..............................

lits statistiques du ministère des Winnipeg Electric ----- »*
Mines de la province de Québec ré- j zeliers ........... 43 ■,l

11%

23%

payé $22.50 Ceatt j ^-vernement annoncera vè'en^u'en l'an 144. les mines d'or
1 a pris livraison de • de I0i; • „t >a fln de la ,de ,c5cte

60*

American Tel, & Tel . 
Anaconda Copper • ■ 
Bethlehem Steel —
Chrysler ............... . • • •
Genera! Electric ........
General Motora ........
New York Central • 
Radio
Standard Oil of N. J. • 
U. S. Steel 
Westinghouse Electric 
Woolworth .................

2% 2%
36% sa
18% 19
16% 17
3vi
7H 7%

24
60 61
43
2d

YORK
195* 196
45% 46

105% 108%
116% 117%
46% 46 %
65* 65%
23 23%
13% 13%
76* 76%
86% 88%
31% 32
53% 53*

comme récréation essayez le aotf/

L.^C&P<

comme rafraîchissement...
CANADA DRY

«rwiîVM,. J

cocxev

% de ce’état de chose. Les maladies ^ ja juillet. H a pris livraison « I cpmmunës. avant la fin 
■** . dévèiaDoent 8 la sécheresse, 2.000 billets un lundi soir, et .es aux uu -
rorr.me la! brûlure hâtive des pa- i autrM 6,000 deux jours après", 
comme talnes pourritures des: M j. Gaudreau, commis de ba^.
tat-estomates se s^nt'montrées. Il arrive j mconte que raacusé est. allé û son 
des cas où respect de cultures en- hôlej un st>ir et 11 a par.e du tirage 
Hères comme celle des tomates, des d-urje automobile avec les client.», ucres, muât* ___hac cvmo-I ______ ______ viaîiiarri avait

'province ont5 SX a,m i trôle^ur Vouv^Æ

aux Communes. irieImod5fîer I bénéfice moyen de î3-7® ^ compris j au plaisir à prendrejournée, qu'ü a décidé de modifier | ^ provenant de ,a différence de i ny avait pu a* P* ^ ^ 
le système d® vaxation anm>naé pa. valeur entre ie dollar canadien i?t, U limite fc - • " ' ’*
le ministre des unances. iç

natates ou autres font voir des symp-1 ..u a raconté qu’un yieillanl „uc« uu. --------------
Çftmes inquiétants par suite du be- j ^ automobile de $600 à Coopératives à des entreprises com-

d'eau. , $700 aux relipeuse» de l'Hospice i c ^ ordinal-
Volcl quel est l'état des cultures ^ îul avait demandé d orga-

dans la région: I nlser le tirage.
Région agronomique no. 5. Beauce, M Lord ert revenu dans
Frontenac. j %, belle pour déclarer que Lebel
- Quelques averses ont favorisé la , lul avait présenté un papier d'im- 
végètation depuis quinze jours. La j pressi<m_ que ie nom de Lebel 

• it son plein et près de , ,ur ^ papier, mats que 1fenaison bat son plein et près uc , sur ^ papier,
• "Ite de foin est engran- nlsé voula" 

t une réduction de 15 j apparaisse da 
celle de ; an derme. _ , -,

dernier. On sait que ce système ne 
fait que donner suite aux te.om- 
mandations d'une commission d en­
quête qui a voulu assimiler certaines 
coopératives a des entreprises corn, 
merciales ou industrielles ordina,. 
rec p.» cela à tort ou a raison.

Quant aux modifications décidées 
nar le Gouvernement, rien n en in- 
Sfqualt encore la nature, ce matin. 
Il æmble possible, cependant, que 
le paiement de ristournes 
clients des coopératives qui

C1...C -» ri----- —i nièces aus" 8 à 12 livres. Mais làle dollar américain avant la mise pièces esl paresseux

aux
n'en_T OÇ UgUi/iCTi . lit» AO - —- v. liClJt« ----- ---- rail

50' ^^ dêfoinestengntn-l^-- vwl2alt pas que un ncr. ; P«-
cette affaire-là- i du moins que le Gouvernement pra 

M Paul Boucher, restaurateur, j duise une formule nouvene qm—__

Chères 7t“‘^ié« ont assez bonne j ^ ^d^'d.^ ! Funérailles de M. Analole
apparence.

gée. On pre
à 20 p.r. -su, ce~- cultures marai-1
Les pârp aies, _

ez bonne j — jqj lemander de vendre
1 des billets de tirage pour une auto- ; l.yjp.p Ho WalSfiOO

Région agronomique no. 8. Artha-j mobi> ..n m-a expliqué Que c eta.t _ vnl (r„„r^,i 
baska. Mégantic, Wolfe. , ,5 le livret: 50 sous le billet ou

Environ 60% de la récolte ae foin | 3 , ,jn dollar et pue la vente
est engrangée et le rendement est Uvret donnait au vendeur,
bon. Les pâturages souffrent de ta ^ à deux........  ..........

au pair.
Ce profit se trouve maintenant 

réduit à 28 cents. Mais, depuis 
1944, les matériaux et la maln- 
d’oeuvre ont suffisamment monté 
pour abolir complètement ce pro­
fit. La fermeture des mines d'or 
de la province de Quebec devient, 
par conséquent, une possibilité réel­
le et tangible. Toute cette question 
a été soulevée cette semaine en 
Chambre par M David Gour, le dé­
puté libéral de Chapleau. Elle a de 
nouveau été soulevée, dit-on, au 
cours du caucus libéral de mercredi 
soir et on prévoit que le Gouverne­
ment annoncera dans quelques heu- i 
res certaines mesures destinées à ’

l'achigan 
bien. Le

"Au lac Brompton, 
mord maintenant assez 
brochet et la truite de lac aussi. 
Sur la rivière St-François, en bas 
de Windsor et jusqu'à Drummond- 
ville. les rapports sont excellents 
pour le doré.

Les autres espèces 
—"Et pour les pécheurs de mon 

calibre, la perchaude..
—'Tl y en aura toujours en masse, 

de la perchaude. du crapet et de 
l'achigan de roche. Et de la grosse 
carpe et du poisson blanc aussi. 
Seulement durant la semaine de 
grande chaleur, à la fin de juin, 
plusieurs perchâ-udes ont péri. Nous

Savoureuse cause de vol 
de vin el du . . .

tSuite d« la page 31
rent dans le magasin et Doyon de­
meura à la porte avec d'autres."

-Est-ce que c’était le député de 
St-Hvacinthe? demanda Me Dugré.

—Non, plus tard, j'ai su que cé- 
talt M. Daniel Johnson, avocat de 
Montréal.

Me P-E. Brazeau, avocat de 
Doyon: —Y avalt-il des raisons spè­
ciales pour ouvrir le magasin à cet­
te heure-là?

Me Roland Dugré, procureur de la 
Couronne: —Cette question n'a rien 
s r - -   .. , — I*., r* -.i.e-O firsm ri» vol ^ F i . P.

et a placé la caisse à l'écart, près
d'une maison. B était un peu 
chaud. Nous lui avons dit de ne 
pas faire des affaires de même et de 
1.......—i. caisse au magasin.

_Oui voue pouvez vous en aller,
_C’est correct d'abord. On m'a­

vait dit que c'était “rtu“dur” de té-

à faire avec l'accusation de vol! Elle 
n’intéresse pas la cause.

Le juge: —Non, mais elle a lalr 
d’intéresser M. Brazeau!

Le témoin: —H n'y avait pas de 
raisons spéciales.

retourner la caisse au magasin 
Nous lui avons dit qu'il était chaud 
et qu'il ne savait pas ce qu U fai­
sait. H nous a répondu de ne pas
nous occuper de ceia.___

Me Brazeau: —Le jour de l'élec­
tion, Je suppose que voua avez tra­
vaillé aux élections? i
_Non, j'ai travaillé à mes pat*' ;

tes. C’est le soir que J al consenti a ; 
aller à Coaticook.

—Connaissiez-vous Johnson? 
—Depuis quelques semaines.
—Je comprends qu’il était dans j 

Compton depuis les élections.
—Oui, depuis les débuts da la

moigner ... _ „
Le dernier témoin est M. f-e.

corrobore ces têmoi-Genest qui 
gnages et souligne que lui et ses 
compagnons avaient dit à Doyon 
de remettre la oaisae au magasin, 
mais Doyon était un peu chaud

NOUVELLE8 BREVE» 

.BANVILLE'jomts-i

campagne.
—Vous saviez que c'était un avo- j

Le Canada se bâtit 
une grande ville !

iiei :
A loulbaurtf

r 1 - ■ ■ ■

cat?
—j» ne le savais pas, mala Je m’en 1

suis aperçu ...
-Vous connaissiez aussi M. char-

Me Dugré: —On vous a dit P^us I tier Qeput€ de St-Hyacinthe?
l’avocat Johnson?! _loui. je l’ai rencontré dans le

sécheresse et les céiéalee «nnoneent j e vendais des 
une petite récolte. Les limages, ^ ^ bnieU do 
«/-.rv* avancés et -e rendemen t -Vm Mance•Fjnt. neu avancés^légèrement inférieur à la moyen-

Région agronomique no. ’.P™”1
mond Richelieu, Nicoiet, Yamaska.

deToutes les cultures souffrent 
I sécheresse depuis six semaine* e: 

•a nroâuAlon du foin s'annonce pour 
être inférieure à la moyenne de 
50%. St le manque de piuie conti­
nued sévir les diverses autres pro­
ductions seront beaucoup plus bas­
ses que l'an dernier. Les pâtura­
ges sont ras et la production du 
lait à la baisse.
Région agronomique no. 8. Comp.on j~ ,__C2* -, -4 i

WATERLOO {Coummr i — hurt
derniers. »-ait !>>u m 1 «!.« St-Ber- 
r.ardin de Waterloo, les h."ér.ù'« ^ ^

billets. Je lui ai dit ÎS7'de'‘wa'“..îg 
sandwiches et f ^ Jptai'i«™ ’méûit .siiunwtiqo.

et auecomb. à on. demùr. attaqua 
d'asthme cardiaque. L. défunt, qm 

l„it partie de plusieurs erxan sat.ona so 
claies et relisieu-aes, «'> _p:,‘s .d‘V'Chca'iers de Colomb. «U.t mWaterloo depuis 1^3*.

__________ ràfle“
A M. Léon Marceau qui témoigne 

ensuite, Lebel aurait déclaré ^qu'L 
s'agissait d’un c^iexTolet 
M. Gaston Hamel.

1942. A 
déclara que

c'était un Ford 36 .'et 11 a ajoute air. „, u .vit de;» donné 
que S il ne pouvait pas avoir le serrlc. dont S» aax ntoyena __ X
Ford, il donnerait le valeur, soit 
$500 au porteur du billet gagnant .

M Maurice Levesque, commis au 
magasin de son père, a raconté , ç0„, et trou ^ Jacques,
que Lebel lui avaî4t,T,_C!ei^flf^ ^ '' terloo^Yvon. de Pt-Lambert.

Marîfuerite et Lucette,

sauver les mines d or. | eu dcs rapports voulant que Aa
Dans la seule province de Qué- . ° mite en s01l cause. Après en- 

bec, ces mines paient en salaires un avons constaté que c e-
total de $8 à $9 millions par annee |? ’ morts naturelles, par la
Le soupir de soulagement que cer- j haleur Quand l'eau se rechauffe
talnes compagnies pousseront pro- ! ‘ vite c-est de même chaque anée.
bablement ce soir, des centaines e: j „%ouvs ’avons aussi trouvé une car­
des centaines de familles ouvrières , allemande qui semblait morte de 
le pousseront aussi. | !a mjme façon. La carpe aUemande

---- ^-------- V T7V : et la carpe de France sont des vraies
1 Meur,re d un b00k,e I ^ j

au. M q. <8ulte de Ja premier- ~~ ^ 11 aVait ^ n°tre

à-son multiplier trop vite

bre des 
récha! ferrant

tard que c’était
Me Brazeau: —L’avocat Johnson, 

je le connais, c’est un confrère d'U- 
niversité !

Me Dugré: —Et il y avait aussi 
Marcoux?

—Oui. ,
—C'était le soir des elections, le 

3?
—Oui.
Le juge: —Ce n'était pas pour un 

enterrement de vie de garçon?
—Non.
Me Brazeau: —C'était pour 1 en­

terrement du parti libérai! . Qeur
Me Dugré: —Us ont demande de sueu;; 

la boisson?
—Oui.
—Quelle sorte?
—Du gin et du scotch. Je pense.

Quand nous sommes sortis du ma­
lic près de l'automo- 
une bouteille de vin

cours dé la campagne, mais U n'é­
tait pas avec nous autres ce soir- 
là.

Lp juge: —C'est Doyon qui vous a 
demandé d'aller a Coaticook? Ra­
contez donc ce qui s'est passe

—Tout raconter, ce serait pas mal 
long. Etes-vous presse? . . . Doyon, 
c'est un talent d'homme à Comp-
°Me Brazeau: —C'est lui qui joue 

l'orgue à Compton?
—Gui, mais surtout sa petite

Parfaitement! S! toutes les mai­
sons neuves actuellement cons­
truites cet été étaient groupées 
ensemble, le Canada aurait une 
très Importante ville de plus. 
Car le bâtiment a mis ses 'bot- 

de sept lieues'—des mal­les

Vous vous souvenez davantage 
de sa petite soeur?

■Bien, c'est elle qui joue le plus
souvent.

—Lui est comme maître de cha­
pelle?

—Bien, quelque chose comme ça. 
oui. Je pense qu'il chante aussi 
Et le témoin se tourna vers l'ac-

La tempé:
la fenaison. Quelques cultivateurs

d< montréalais; l'assassin se . ..
(Suite de la première page) I nees a épuiser nos lacsJl8 ! maTaéln"qul avait'de ce vin à Coa- -Et le

de Davis et les achigans les empêchent de s. ^8^ e,qnoU5 en avions justement cuse et demanda. Hein, tu chan
'mèr* Mme C«or»ei La-■ comportait qu'il était mort à son i multiplier trop vite. ‘ reçu une caisse ce jour-là. ma.s '’p5 a.m... •

‘Tine^âe Eté-Anne hé stuVeiy : «i* **r- j arrjvèe. "On ne m'a pas encore rapporte . nojs n-avions pas tUr de vente en-
nn* rt trois Roland, RM «t , La femme de Davis se trouvait : de capture d esturgeons au *J® COre J'ai demandé à Doyon ou u

sur la rue à cette heure. Elle ren- I François ni sur la riviere. *4lK0“‘ | avajt prjs ce vin-là et il m'a du
'h- Vvjw* -.T'ai acheté ur .‘’“"V tleétt, “de Waterloo, u i contra une amie et toutes deux pes- . d'Ascot, on a coutume de prendre a- , pavait acheté la semaine pre-m^t'que j'iri pavé $5. mais je n'ai ^ w. ! .salent devant l'établissement de ,'escargot, une aorte *è P^-tur- | leieMe
11VTy q' ' - sniAt' M l’a’ rç- : mj»«* p.o’and. Jean et ^vnn Lrm- qUarid ’’amie apprit que Da- geon. Rien encore cette ann-e.vendu que trois bmet. et J a^rt Mm» **N^fH^niqot I vU venait d'étre attaqué. I> bruit -Et le braconnage? demandons-

à la POU*- T. .0.-1 Afin. Usudw Normand. Monique | ^ ^ ^pQndlt ^«5. nOUi à SI. Uingras.
ment dans toute la ville et les _u diminue beaucoup, de meme 
“bookies" fermèrent leurs portes qUe la pèche au filet, à la ligne 

M»ri*vl r. Hervé BoUver% j vivement, de peur que l'assassin ne j aormante et surtout, le pire de tous,
les visitât eux aussi. Dans la soi- i a ja dynamite. Les pécheurs sont

mis le reste

tes, Albert 
—Quand Doyon est sorti du ma­

gasin avec U boite, il a fait cela 
aevant vous autres?

—Oui.
—II ne se cachait pas?
—Non. il a caché la boite.

sons poussent partout — -es 
constructeurs se fendent en qua­
tre pour alléger la pénurie des 
logements. Croyez que ^ Jbhns- 
Manville et votre détaillant J - 
M font tout ce qu'ils peuvent 
pour fournir le maximum de 
matériaux de construction pos­
sible, sans toutefois négliger la 
qualité et le service.

Si vous devez construire ou ré­
nover une maison, ne négligez 
donc pas de communiquer avec 
votre détaillant J-M 1» plus rap­
proché. Il est très occupé, c'est 
certain, mais il fera dr son 
mieux pour vous aider avec US 
brochures descriptives des pro­
duits J-M, etc. Appelez le dé­
taillant J-M, J.-S. Mitchell & 
Company, Limited. 73-89, rue 
Wellington-Nord, téléphone 2300 
Sherbrooke, Que.

Région agronomique no. Z-.y-TIT' S m'avait d t oue l'automobile «ait . «Richmond, Sherbrooke, Stanstead. | que 1 5m~ R^au, R|d 6. su-
La tempèr*tu*e a été idea.e pou. ' Marcel Patenaude té- Ann, H, Svakeb. r'b.Le détective Marcel Patenaude '

ensuite et déclare que -« j ;

non* : vm’e ouvrirent leurs”poVtes. "mais | nôtre wavaU: ils se''rendent compte jdu défu 
dr* à l'église, corps fut j non CeU.X

Boisvert, de Granb:
^ J en5Ulie et- — \ A!ice Ijiviene. ifarde-malade. son

ont même termine 1 engrangem . , | ̂  juület., il fit une perquisition ”i,r, ub.ld. d- MontrtoL
et le rendement est à peu pres nor ; ]'a0cusé et trouva une boite de 
mal. Il y a variat^n dans , 6m bfflet». "Le-
^PPhS pdroMme“aôrou^e- = bel m'a dit ou ü en avait été vendu 

pendant que w tArrtives I
ont la paüle 
cultures ont 
pluie.
Région agronomique
Rouvilie, Shefford.

Fenaison presque
Shefford et la récui-c », , — - i ayant com,*,- -——- _ . umoyenne. Les pâturages et les cul-1 vu le capitaine. | Hyacinthe. M. A. Doperron ... heure* par jour, pour faire vivre
tures maraîchères souffrent de la se- A ce !!*** ^ a„ ,hcf d. voiic, M. sa famille. II vendit des Journaux
chéresse. On cueille las petits pois Roland Dugré, «aduit r.r ’» ; dans les rues de Montrea, pendant
depuis une semaine. L'état du bétail i '-a Couronne. adécUrt Uu ‘ c^i-«r,T Colomb, ayant . Wnr ut. de longues années. On pouvait le
est passable. P“ d autres temoms à faLe en ^ HonBMr „ nr c.rlévy. un'*,r' d* voir, tard le sot-, dans les rues de

tendre et 1 accuse, par . m^rmediai- w e loo 0r, r«?marn'i»tt rfans c’Montréal, à ce petit commerce. Il
ro de son procureur. Me P,E. Bra- , A. Btonm.tte mm

n'avait P« : r L. Um.y, a. Moi-
W. St-Pic

les "bookies" de l'Est de la ! pillà sports. Ils apprécient mieuxi r -4 c m t r> -a m DTP

—Qu'est-a arrivé ensuite. , ............ ..........
— M Johnson et les autres m'ont! —Mais elle était visible la boite, 

rejoint près de l'auto et la couver- : -Oui. Il l a glissée près d une 
ctatinn a changé. maison. .. , .
" Mr Brazeau: —Qui vous a pré- —Le constable Panseau a declare 
sente Johnson comme étant le dé- qu’elle était cachée en arrière des
PU^C'eshtîrMarcoux. “-Bien quelqu'un avait dû le

ant est M. Joseph changer de place après cela. Moi,
nord de la ville qui | que si l'on fait du gaspillage, h n J ; 'inducteur de taxi de Cca- ' c'éta t le soir du 3, ce que je vous 

vous étiez, vous |

soit pe:

dais plus la

pas. Je pense 
une poubelle.

E. Lebel ira aux 
assises dans la . , .

(Suite de la page 3) 
qu'il noms donnerait un bon mon­
tant.

—S'il tous avait offert dix pour

zea-u. a déclaré qu'il 
de témoins à faire entendre à ce ; 
stage des procédures. Le magistrat j rr'

Raymond, R. Ctavnp.
O Marquis. E. BrodeLucette. Huguett* et Yvonn*

gagna de l’argent, petit à petit, et 
avec ses économies, il avait acheté 
un restaurant. Mats il fut gagné 
par l'ambition et voulut vivre au-

Rrid. Aurore Lafontaine. ; dessus de ses moyens,
?«. r,nrt*urs Gévnr. a Contrebande des drogues

procès au prochain terme des ^ j ^“tôr "c.qdriu rt D«o^: | n s-tn&agea, dan5 la voie de
reçu un j contrebande, puiô dans cellesises criminelles. direction d* M.

I* famille éprouvée
d’offrande® de messe*.

Eliminez les brûlures de ce
COUP DE SOLEIL

SECONDES

i t*rlco.

I crand nombre __bouquet* •plrituela, et carte» de aymp 
i thief.

o'âuér'pas'trop mal. Je^ viens ^de^st-1 riiiedeCoaticook par deux ^ a«in que c'est tout
gner le 12e certificat de la saison, jo commençait à s'en aller et nous 
pour primes. Toutefois, il semoie j n-èti0as pas encore partis pour ; 
v en avoir beaucoup moiru, qu'il y a 
quelques années. Quant aux oracon-H ^ ____ rm .tttctr fsrtr ê rlP

Fête-surprise a Sl-Camille
ST-CAMILLE (Courrier

ls‘on p“ JTm.'GaZn'LafÀ'rr.. «n. ,oi-1 sentence, Feigenoaum ount ue u.- 
i "t orV.^.é. r«.mm«,t » i. voiler les noms de plusieurs per-

vice proprement dit. Il fit partie 
d'un groupe de contrebandiers de 
la sole. Le chef de bande étal! 
Charles Feigenbaum qui fut con­
damné à cinq ans de pénitencier. 
Dans le temps, on raconta que 
dans le but de faire écourter sa

mers" qui tuent au g.oier hors ue 
saison, U se font plus rares, peut- 
etre parce qu’ils sont suivis de plus 
près que clans le passe et que it 
salage' est plus généreux.'
Les pécheurs des Cantons de l'Est 

qui s e talent dégoûtes de trois per- 
enaudes par jour, au début de la 
saison, vont sans aouie, s'ils ne .on: 
pas encore fait, astiquer leur iuuroi 
en apprenant les bonnes nouvelle, 
que leur donne M. Gingras.

tv- nlages de la Nouvelle-Ecos-

■,rrh.in mari.,. 4. | sfnt€nct> Feigenbaum offrit de dé-

j re-Surprie* fut ortfan| a. M. .t Mm, Gustave P«r«-! sonnes impliquées dans la contxe-
i -Jn. »dr-v« fut lu. P.r MU. Jl'»r.,e L.-, bande de drogues. Que cette his- 
|fM»r.. U" •rienéri. bJu,tJ1fJ,.rut„ p™, I tolr(* æR vraie ou non. quelque*

EN 3
.plendide bou<iu*t fut

,.nt. p.r M... ,m*p^n,sl, p«r MU. | mois plus tard, Harry Davis, Pin-
futur» mariér*,I bourse bien jj»

I I i*U* FrécbetW, »ux i d* U part de leur» parent» et arms.
Quoique émut, il* remercièrent ^ or**' 

|n«»teur, U. c.tt. «oirè. âlP.i q— Isa, 
ceux ijul 7 ont contrlba».

P.rtni 1m invités, -mentlonnon» : M

eus Brecher, 59 ans, un million 
naire de New-York, et plusieurs 
autres, tombaient entre les me^ns 
de la police. La preuve démontra 
que la drogue était entrée au pays

G».*oTuf»Hvw. Mil. Jmnnin. P.rs. MM. j dan;. ^ ma]lea libellée* de Hol
t Mm» Gn.u» r.r». Arrhm» t**™. landc et autres pays d'Europe

N

... r.r», Areh*la» Lmlrbyn. .
M,r»-l Ch»rl»nd. Mil» Th»r»^ .t C.r- lande 
m.U. L.f.bvr», M J»«n-RS»l Poir«r 
d'Asbestof, MM. et Mme® f^rvai»* 1*» 
chapelle. André I^febvre. Manette I»e- 
febvre Marcel et B*no!t T>efebvr«. I-au-

Co’AVn”ninJT."rï,U'M.Pr,.r4^rt«! «iT'le"rtrte de sa'vie en prison el 
MM. et M me» Elphh:» n'ayant Jamais vécu ailleurs que 

jo.'?1’ dans le crime, il dérida de se sui-

puis distribuées au Canada et aux 
Etats-Unis. Pincus Brecher fut 
trouvé coupable et condamné. Il 
avait 59 ans et voyant qu'il passe-

P.<I'J»U». A»»
Félicien Boi.vert. Dtorh

renr«
Couture,
Gfonrin» Paré.
Fréchette. Théophile Co™vt*r. m,

or Botavert. Adrien Ane.
FrSchrtt». Li«t».

C.6!inc ,t Arm.mi Krerh.U. /f 
Aurèl» Corrlve.n. Mar«-1 

a i, t™. de Sl-Georvw. M « Mm» 
îlirien AH., d. Sh-rbroo»., R/4-rt Bteon 

de Sherbrooke, MI le tu

't Mme» onrad P*-j de fouet. Il en réélit cinq en cn-
Pierre Laverdière

U »l
ailemeiil ie premie' soin emploi

A'irè'e Boi*v 
jrénie Paré, 
ïrénèe Paré.
pin. Ern«t l«f.l>vr*. .

Rr" Vrr; Lalfbért».^ J.»n.
r.Jrtw. Jeanne Ou.ürtt»
Madeleine Par». Brunor.vh» Gérard Geoffroy. GahrieU» C.mn» 

Jean-Ijou i. Ch.ine, I>n» Campanna.
Ij.ur»nt Loneval. I*u-

cider et un soir. Il écarta les gardes 
qui l'accompagnaient sur une ga­
lerie de la prison de Montréal el 
se jeta en bas, s’assommant sur le
b*'011- . , ., _Davis fut condamné à dix coups

réquVièremenl sur les grandes P^^es
jrna

S.-o«« RU* Cou- 
Jof*ph-H*nri SinotU.

trant au pénitencier, mais n au­
rait pas reçu les cinq autres a sa 
.ortie On a raconté que pendant 
sa détention, il avait reçu $500 de 
ses amis pour avoir refusé de ' dé­
voiler les noms de ses compa-

Des plages de la 
se aux rivières à saumon de la 
Colombie-Britannique, des milliers 
ae pécheurs a la ligne, un peu ü- 
oéreo des restrictions ae temps de 

perte, longent présentement ruis­
seaux et rivières pour y attraper 
ae la truite au thon et du crapet 
a 1 esturgeon. Au large ae k ai­
de 600 livres.

C'est dans le Québec quon volt 
ie plus de nouvelles figures. 1* 
vient des gens de la Floride a i Lt 
d'AnticosU. Le ministère de -a 
Pêche s'attend d'accorder beau­
coup plus de permis que l'an der­
nier, alors que leur nombre s eieva 
à 48,822. On rapporte que la pêche 
a la truite mouchetée est excel- 
lente par toute la province, de mê­
me que ceiie de 1 achigan.

Le brochet commun, le maskl- 
nongé et le grand brochet du Nord, 
de même que le doré, 1 achlgan de 
mer et la truite de mer fournissent 
des captures abondantes. Parmi 
.es coups de perche les plus re­
marquables de ces demleres se­
maines, on parle d'une truite mou­
chetée de 5 livres et quart sortie 
ae la riviere Pikauba, dans le parc 
des Laurentidcs et d'un saumon de 
41 livres pris dans la rivière Cas- 
capédia, dans la région de la baie 
des Chaleurs.

La pèche au saumon est bonne 
partout ou on la pratique. A Il*e

Paul LabhF. 
T FUançoàTVaÛ»r-». VioIrtU Leme»ni«««- 
I A„n»tU A .47. Norm.rwi Lamtert. TMr*., 

Fortin, Fl'

gnons . _
Entre l'arrestation de Breecher 

et son procès. Charles Feigenbaum 
fut assassiné à Montréal devant sa

• N.
Noleil '
d Atlantic >'ity «t de Miami B'»çh

souitrez pas 
Fai to.•« ce qu<

les torture* d'un coup de 
‘'o* ««n tçaniienH de* po^-

sur les Kraiid-'ri ï- .««CS

i,n LemMin. Rsland» et J«M- rtgld€nce d<l u ruc Esplanade On
rta jamais d'éclaircissement 
meurtre. Feigenbaum s'était

I, n'apporta “lamals d éclalrcüsement
’jrian-MAtr Mfrtel, S'.ix*nn*jà

otxe endolorie et brûlante —
"vouspportfl en P* u de tempu frab'heu 
fort. N’oul»4?'* pa* que Nox*eina ne gr

NOXZEMA
TAN

Corrive* : ' — a v ***x-v»* -- - -
Lepin- M-Jea.me M.rt»! Gaawn . ^ dans les Laurentldes, et. 1.
te! t.-rvi’e P. ' ''»" Fr'iuli 3 'r ' ^ Mr)ntréal pnvir elier-
"T' Pr.V' P^;,^«« »;- cher quelques objets null désirai,
due. »■« rv art u._ ___ricws» t/» rarhottr

Compton.
Me Dugré: —S’est-il fait connai- ; 

tre à vous?
_H m'a dit qu'il était que.qu un

de "haut place" et ne voulait pas 
è're vu De temps à autres, 11 se 
baissait dans l'auto, peur que les 
gens d'en dehors ne le voient pas.

Le juge: —Quand il se baissait 
comme cela, pour ne pas être vu, il 
n'était pas si "haut placé ....

—Non Mol, Je me suis tanné de 
ce jeu-là et je lui ad demandé si 
J’allais le conduire à Compton ou 11 
non. Finalement, il m'a fait arrê- i 
ter près du magasin de la Commis- 
sion des Liqueurs et il s'est rendu 
dans la cour et a pris une causse 
qu'il a placée dans l’auto. Je me 
préparais à aller le conduire a, 
Compton, mais U m'a demandé d al­
ler le conduire au restaurant pour 
aller manger quelque chose. Mais 
ça n'a pas pris de temps, la police 
nous a rejoint et a pris la caisse de 
vin et Doyon avec.

—Etiez-vous seu. avec iUi?
_Non, ma femme était avec moi. |

H a fait ça pas mal vite pour la
caisse. .

Me Brazeau: — La police ne de­
vait pas être loin si elle 1 a pr.: 
tout de suite en revenant de la 
Commission?

—Je ne le sais pas.
_N'est-il pas vrai que la pouce

le guettait dans les rues de Coati­
cook?

—Je n'en sais rien.
—Doyon ne vous a pas dit qui 

est-ce qui l’avait envoyé chercher j 
cette calsse.-là?

—Il me disait que la caisse était
à lul. ___ _ ,, i

Le constable Roland Pariseau té­
moigne enauite. 11 déclare qua le 
soir du 4 vers six heures, ses supé­
rieurs lul dirent qu'il y avait eu un 
vol d'une caisse de vin à la Com­
mission des Liqueurs la veille et de 
faire le guet.

Me Brazeau' -Est-ce que vous

et qu’il peut se retirer.
—Comme ça, vous avez fini avec

mol?

160,090 personnes 
recommandent 

HOUSEHOLD FINANCE
Chez Household Finance vous 
pouvez emprunter de $20. à 
j i,000 rapidement, simplement — 
aucun endosseur .aurursîe sécu­
rité négociable. Entrez ou faîte*

Oroinairement. vous recevez » ar­
gent le même Jour.
*160.000 personnes empruntèrent 

chez Household, en 104 5.

6.
E 5

Choicia®* «n mode d® p®le-
menta menetiei»

X * t 6 ! 12 ; 15 1 20 I 24
* symr psymls payait paymh \p4ymti

% 2550100
150
200
400
500

$4 .59 : 
S.78 i 

17 AS !
26.33 ; 
35.11 I 
52.M 
37 76 :

GRATIS
2 AGRANDISSEMENTS 2

Avec chaque film développé on 
avec 10 réliupre«»lon»
Le tout 30c seulement

Laboratoire Photographique
Boll* PoBîale 645. Sherbrooke.

700 122.57 
1000 17' ^

$9.17 i $7.49
13.75 j 11.24
18.34 ! 14 96 (
27.50 :i'45 $17 47
45.84 i 37.47 i 29.12
«4.18 t 52.40 j 40 77
91.65 I 74 04 * 58 26

*•4.05
499?

HOUSEHOLD FINANCE
( Etablir nu Cnnatln en
X. rue Albert, coin Welllngrton- 

Nord
51 é-Au-dea«u» du 5laua*ln 

t ropollf on
Tél. Sherbrooke 4696 

Norman LeClerc. gérant 
Prêts fait* dan* les ville* en-

vii onnantea

Di?
1

EASTERN TOWNSHIPS MEMORIALS REG'D
stributcurs au détail des produit* Stansted Granite Qua- . - ' 
Ltd y compris les monument?, de K.anit Hock of^ A» 

’Statues de marbre et monuments de granit import-.
Atelier à Beebe, P Q. Tèl.: Rwk-Lslanti, 13(1 

Téléphonez ou écrivez pour pamphlets.

VOULEZ-VOUS...
vous mettre à commerce ?

AVEZ-VOUS...
$4,500. de capital disponible ?

Si oui, voici une exceptionnelle opportunité d’entrer en affaires 
à votre propre compte! A vendre: station de service avec instal­
lation pour vulcanisation de pneus, espace pour garage, etc. Ex­
cellent chiffre d'affaires- Ecrivez dés aujourd'hui à Casier 42. 
La Tribune, Sherbrooke, Qué.

SAVARD & HART

1T«*. .*19''. 69c no®
pim rm*«*i*® fit ma-
Kii*in* é r*vnn«.

Mil». J-.n ne >!'Ait Rr»»»arH. Reaar H»- rapporter dans sa cachette
tl»m»nr» Om»r el On,' U V » dCUX ans, à .sa .sortie dll

fa J. Km,le Pmui». frfmw*»-J™’ * nér.ltencler. on raconta que Harry 
m'' retourna au jeu qui lul aval'

" lîihe» ,. 'M.nr »e PinaH. Paul- déjà rapporté $75.000.
£"m.mi PeUerin. Manère. Ctelle

Pour un
TEINT

BRONZE

nan® hrfllnr*®. rmploy** 
rhulle Nuniatt 

\0\ZKMK
—*11* n* P*»»

. Brassard. Mme Emi io Brassai 
MM *t y™*» G*rm»ln (»nuip. r4e*tar 
rmùls Camille Prm.lt. AlpSr.nae (.oulrv 
Un t ». flair m», Richard Bmillr. teor.rd 
Urorh». Paul Coat,ire. Henri-Paul Gu - 
m^rd Bertrand Andv. Gérard el Bm.lio 
i-frti, re Jean et Nient» .Bltaotl. C aude. 
CilW. et Mnnlnve l’in" *■ ''i**0' U“„r*e un r*veillnr et dea rafralrhiaaemem^ 

H- I furent Mfrvt.

le poiuon abonde cel été, 
mais esl peu vorace . . .

(Suite de la page 8» 
la rivière Sauvage, et qui ont rap .Torté des canturés extraordinaires | perchaude au lac S,-
£Ten * OUI se sont lassé, de la ! vec le même résultat.

d'Anticosi:!, huit pécheurs auraient 
pris 240 saumons. Sur la rive j n{, 5aviez pas que la caisse était ca­
nard de Tadoussac en montant, 
les pèches sont simplement mer­
veilleuses. ,

A l’üe d'AnticosU, on n accorde 
plus de permis, le nombre-limite 
étant atteint. La pêche y prend 
fin ccs Jours-ci à cause du flottage 
du bois.

La même histoire se répète un 
peu partout dans les grandes ri­
vières poissonneuses et les lacs du 
nord de l Ontario et des province: 
de l'Ouest. Au pied des Rocheuses 
on a capturé dernièrement un» 
truite Mackinaw de 26 livres qu 
se jeta dans lêpuisette d'un pê­
cheur qui tialait une petite truit.

La même chose s'est vue dan 
les Cantons de l'Est quand un dor 
de 8 livres tenta de happer ur 

lac St-François, a

chée là oü Néron l'a dit, en arrière 
des barils, et que vous attendiez que 
le voleur vienne la chercher?

—Non. Je savais simplement qu'­
une caisse de vin avait été volée.

M Guy Chapdelaine, rie Comp­
ton témoigne ensuite, 11 raconte 
que le soir de l'élection, 11 se rendit 
à Coaticook avec l'avocat Johnson, 
Albert Doyon, P -E. Oenest et Mar- 
roux Rendus au magasin de la 
Commission des Liqueurs à Coati- 
-ook, Marcoux et Johnson entrèrent 
iu magasin après être allés cher- 
■her le gérant, et le témoin ainsi 
me l'accusé et Oenest demeurê- 

■nt, dans l'auto que conduisait 
tarcoux. "A un moment donné, 
oyon nous a laissés et est entré au 
agasin rt il en est sorti avec une 
liie de carton II a pris une bou- 

1 cille qu'il a apportée dans l'auto
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LES
PETITES ANNONCES

POUR INSERER, TELEPHONEZ 971

AVIS:- Les ANNONCES 
CLASSIFIEES doivent être 
données avant 9 heures 
le matin pour le journal 
du jour. Pour le samedi 
elles doivent être rendues 
au Bureau avant 4 heu­
res le vendredi après-mi­
di Apres cette heure 
nous ne garantissons pas 
la publication des annon­
ces. I.N.O.

" DEPIJlb IC l m,vrm'bre l'JH,
U Uril de* annonce* claaslllée* 
•et comme huit;

AU COMPTANT: deux «ou* 
du mot, pa» maint de &0c par 
Inaertion; *U inter!ion* con- 
técuüvea (une semaine; pour 
le prix de cinq.

LORSQUE DONNEE PAR 
TELEPHONE ET QUE CHAR­
GE EST FAITE; TroD tou* du 
mot, pas moine de 75c par in­
sertion; six insertions consé­
cutive* tune semaine) pour le 
prix de cinq, à moins que ce* 
annonces soient payées avant S 
heures le jour de la parution.

aToüër

Chambres à louer
IIKI-'X grandes chambre» meublées 
A louer à messiKura ou A couple.
£ adresser Mm» G. F ontaine, 18, 
Frontenac.

A VENDRE
A vendre ou à échanger

TKHHt: 50 acres, avec roulant, à 
vendre ou A échanger pour proprié­
té A Sherbrooke. S’adresser ovtla 
Braze au. Chemin Beauvoir. 126-2

Aulos à vendre
âVA.M AUX VHftDIVtTllS ITAUTOi 

Afin de ae conformer aux règlements 
de lu Commiaalon des Pria. 11 tau- 
dru «uu Ira detail» auUnm* 
Myparatsneat sur chaque aauonce 
d'autoa ou camion» uaugé» * ven­
dre: 44unnd le vendeur eat un par­
ticulier, il faut la marque du vé­
hicule. l'année et le modèle, le nu­
méro de «erle. le prix demundé, le 
nom et l'adreaee du tendeur.*' — 
tluiifeu le tendeur rat uu garagiate 
autoriaéi lut marque du véhicule, 
l’annee et le modèle, udrcaae du 
vendeur, et le mot Vk*NUfc*UH clai­
rement apéclflé. J.*.O.
FORD Sedan, série C.B. 1*89 4 cy­
lindres. Boues 600x16. Prix $1'. 5. 
S'adresser Belland'a Garage, 75 rue 
Principale, Lennoxville.
CAMION Fédéral 2 H tonnes. 193:*. 
Série 908784. En parfait ordre. Pla­
te-forme neuve de 16 pieds avec 
grands côté» de 6 1-2 pieds. S'adres- 
aer 33 Brewster. 123-6

Commerce a vendre
COMMERCE avec licence de détail,
contenant terre- de 100 acres <76 en 
bois de commerce debout). Moulin à 
scie (capacité 16M par 10 heures) 
avec étang, planeur, moulin A bar­
deau grange et remise, étable 90x32, 
maison de pension équipé pour 25 
hommes, dortoir, place privée, 2 ca­
mions Dodge 3 tonnes, un camion 
Ford 2 tonnes, avec bascule, deux 
camions de l'armée avec bascule 
un camion Chevrolet 2 tonnes. 10 
bons chevaux, wagons, sleigh double 
harnais, leviers A crochet, chaînes, 
îlus parties de camions et de mou- 
.!n, etc. Gros lot de bois dans le 
voisinage. Possession aussitôt la sai­
son terminée. S'adresser G. S. Shar­
pes, chambre 6, 66 Wellington nord.

122-5

fi

POSTE d'essence A vendre. Aussi, 
motocyclette Indien 74. et petit ca­
mion pour livraison. S'adresser J- 
A. Blanchard, 809 rue Brock, Drum- 
mondvllle.  J 26-2
RESTAURANT chiffre d’affaires 
environ Î60.000 par année. Cause 
de vente: mauvaise santé. S'adres­
ser A Jos. V. Ames, 69 rue Welling­
ton nord. Sherbrooke.124-6
J'OFFRE en vente l'un des meil­
leurs postes d'essence des Cantons 
de l'Est. Lot 100x250. Maison de 
brique. Logement de 6 pièces au- 
dessus. Des plus modernes. Pour 
plus amples renseignement, voyez 
jos. V. Ames, 69 Wellington nord.

124-6
EPICERIE licenciée avec gros quo­
ta. Située A Sherbrooke Chiffre 
d’affaires d'environ $65,000 par an­
née. Cause de vente: autre com­
mères. S'adresser Boite 24, La Tri- 
bune.121—6
CNF. boutique de galvanisation, é- 
quipement moderne. 2 machines 
modernes pour galvaniser Ffiéus ci 
tubes Seiberllng en main ft vendre, 
cause de manque de main d’oeu­
vre. Une réelle aubaine. S’adresser 
114 rue du Roi, Asbestos. Tél- As­
bestos 191. 11!»-*

A VENDRE
courront tablettes et vitrine de
montre (show case), 7 pied» de 
longueur, 2 pied» de largeur S 1-2 
(iu hauteur. S'adresser F. Giguére. 
143 Drummond. 126-3
i*ROii 1 li's franyai» pour nettoyer 
métaux et argenterie. Aussi, bou­
teilles vides loutea grandeurs et 
cruches de verre, tiadruiter Gérard 
Francoeur. Hlllhurst, Guf. 12b 2
MOBILliCK de chesterfield presque 
neuf A vendre. Téléphoner I711M.

TH ACTE I U “Maasey-Harrls” A 
vendre uu A échanger pour une 
automobile modèle 1940-41. Six 
cylindre», No 102 rue roue» de f^-r. 
Ln très bonne condition. S'adres­
ser au moulin A acia L»onai Bou­
chard. Ciatlcook, tél. 619-S-4 125-6
FOI. R N AIHE A air chaud. genre 
T'ipeleaa . Deux semaines d usage, 

ü adresser J.-U. Dufour, Limité. 3 7 
Wellington sud ♦ Tél.. 4 49. 12'6-2
PLUSIEURS beaux lots A bAtir si­
tués Chemin Drummond, pré* du 
camp militaire et de la future ma- 
nuiacture. Aussi, plusieurs lot» 
pré» rivière Magog. Voyez J. A. 
Dion, tél.: 511 -J -1. 126-H
VU1 EX le» beaux terrain» que J’of- 
fra dan» Notre-Dame du Rosaire. 
Chemin Drummond. Grand dévelop­
pement. Conditions faciles. Aussi, 
grands terrain* au Petit Lac Ma­
gog. Venez les visiter. Hené Hébert, 
11U Belvédère. Tél.: 3450. 125-6
.MANTEAU d’hiver, en étoffe, gar­
ni de renard, taille 14-16 ans. Avec 
manchon en renard. Aussi, roulotte 
A "Pop Corn" avec licence de Len- 
noxville. S'adresser. T. Boisvert, 
35A Clémenceau, Sherbrooks. 
ceau. Sherbrooke.
LOT A construire, rue Murray, 60x 
153 près de l'église St-Jean-Bap- 
tiste. Pour informations s adresser 
à Préfontaine et Délisle, Lurg,. 
Tél.: 4894 ou » adresser 66 Wt.- 
lington nord. 125-6
R AlilO-c abmet Général Electric, 
récent modèle. $75. S’adresser 19u 
Bowen aud. 126-2
LOT à construire, coin Blême A- 
venue et Laporte, près église St- 
Jean-Baptiste. Pour informations. 
S'adresser Préfontalne et Delisle 
Enrg., 66 Wellington nord, Tél. 
4894. 125-6
RADIO portatif, combiné A batte­
ries et électrique, en parfaite con­
dition. Aussi, guitare hawaïenne en 
bonne condition. S'adresser par té­
léphone 1555W. î 2 5 • Z
Il RI LE l HS A l’huile, 7 pouces de 
diamètre, deux mèche», pour poêles 
et fournaise» S'adresser 228A 
Drummond, tél.: 3221M. 125-3

ON DEMANDE 
Demande à acheter

DESIRE acheter maieon dans Sher­
brooke, avec un logement Tibre. 
Dispose de $4,000 pour vertement 
comptant. Pas d'agents s v p. Ecri­
re a casier postai 46. La Tribune.

126-2
A ClHKTKHA1S pot*aux d* cèdre
nettoyé», long u*ur 7 et 8 pieds du-
mèi: »e 4 et è pouce* Au s si. priche
de < •èdre 1 4 pleda de long. Ecrire bol-
ta PostaU M. l^a Tribune.
ON demian de ft acheter bicyclette»
UKU gée» pour K a. r t, i n * et fille*. S*-
dre »ber 18 Fr ontenac.
o\ demande A acheter moteur é- 
lectrique d'une force en^ oarfalte 
condition Sadresser 260 'ième A- 
venue, tél 3040J. 125-2

ON demande A acheter une gar­
de-robe grandeur moyenne, et ta­
ble ou petit bureau - secrétaire pour 
correspondance. Doit être propre. 
Téléphoner 4017R. ^____________ _
ON demande a acheter ou échanger 
propriété en ville contre petite fer­
me. Logement libre. Pour rensei­
gnements et conditions, adressez- 
vous û Louis Laçasse, 62 Child. 
Goa tf cook. *

1 emmeb demandées
STENOGRAPHE bUipgue avac OU 
sans expérience pour ouvrage dans 
bureau U ajpsteura u'absuraace. Po­
sition immediate. Téléphoner 3402, 
ou écrire a Casier Postal 284, Sher­
brooke. 124-3
SERVANTE demandée, place pei- 
manenta, pat» de cuisine. Salaire 
>lu par semaine. Sadxe»»er Maga- 
fiin beheib, 43 rue King ouest. l3a-2
JEUNE fille bilingue de plus de lé 
ans demandée pour prendre charge 1 
u un département, b adresser au 
Magasin Metropolitan. 

9 ^ .tO- T "v t- 
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Points Noirs
Achetez 4 eux oncee •. paroi Int en poudra 
rhae aotre phermat'en Beu poudra» aur un 
iiesa imbibé d'aeo ehaude et appliquée 
dourament aur la vleaga. fmie læ point/ 
noire seront dieaoua. eL seul moyen effi­
cace aûr <4 facile de farie disparaître les 
pointa noirs. 4

?

MACHINE* A HLOCf DE 
CIMENT

A vendre: machine pour mouler 
blocs de ciment, A moteur; une 
autre A mains; malaxeur A ci­
ment, cap. 1-2 poche, avec ou 
•ana moteur; fournaises de ca- 
ve», A air chaud, pour couvrir de 
briques ou de tôle.
General Foundry, J -B. Hrw- 

neau, prop. Wlndeor Milia 
Tél.i 165. Rèa.i 110*13

UN demande un bloqueur et un 
tondeur (trimmer) dan» la four­
rure. a adresser chez A. Martin el 
Cie 112 Wellington north

' Bien entendu, je n’ai pas révélé à M. Jones la raison de l'augmentation 
du nombre de nos ventes — tout ce que j’ai dit c'est que voua ne vou- 
liei pa» que vos compétiteurs apprennent que nous utilisions le* annon­
ces classée» de la “Tribune”!"

MOBILIER de studio 3 piè'^s et ra­
dio A vendre. S'adres.ver 161 Drum- 
mond, apt. 2, en arrière.
Al petit Lac Magog, A environ un 
mille de l'ancien White House, ma­
gnifique lot de cent cinq pieds de 
large en front, par deux cent vingt 
cinq pieds de profondeur, tout dé- 
tricné et prêt à bâtir. Non situé 
sur le bord du lai mats la vue sur 
le lac y est cependant magnifique. 
Conditions $225 comptant. S'adres­
ser par téléphone A 1245 le jour 
seulement. 125-3
RADIO de table 8 lampes, en bon­
ne condition. Très bon marché. 
S'adresser 28 Olivier, té!.. 6i»9j.
BANC et table de restaurant A 
vendre. S’adresser Café Capitol. 26 
Wellington sud. 125-3
< I VRI N ETTE r-t articles min'i^T-
res tomme bottines pt 8 1-2, n ont 
jamais été portées. Gilets bouton­
nés. coupe-vent, manteaux d'hiver 
grandeur 36-38. Gros casques d'hi­
ver. le tout trè’s propre et à prix 
très modique. S'adresser 280 St- 
Pierre.
E BT GIN à I
che avec magnéto. Parfaite condi­
tion. Bon marché. S'adresser 270 
Ontario. 124-3
TR ACTE CK de ferme A vendre en 
parfait ordre. S’adresser 150 Bel­
mont té!.; 4639J. Après 6 heures, 
tél.: 3871. 125-6

Maisons a vendre
QUARTIER ESTr maison deux lo­
gements, trois et quatre chambres, 
imitation brique. Autre en brique, 
deux 4 chambres, chauffage eau 
chaude, très moderne $8,500. Au­
tre maison brique, deux 5 cham­
bres. $7.800. Beaucoup d’autres lo­
gement». Pour autres détails, voir 
Orner Blais. 41 Wellington sud, tél.. 
4822. Résidence tél.: 1525W.

SERVANTE demandée pour ouvra­
gé général de maison dan» famille 
aduue. Sadresser A. Bryant, 167 
Victoria. Tél. 310. 125-3
< oi l*LE d'expérience demandé 
comme concierge. Références exi­
gées. S at' reuse r Hûtel Brornpton, 
Bromptonvüle, ou téléphoner 4280.

 126-3
FILLES ou femmes demandées pour 
laver la vaisselle ou femme âgée 
comme alde-euisinlère. Travail per­
manent; bon salaire. S’adresser Hft- 
tel Brunswick, Richmond, ou té­
léphoner Sherbrooke 4349J 124-6
SERVEUSES (waitress) pour salle 
à manger et filles de chambres 
d’expérience, bilingues, demandées. 
S'adresser Hôtel Brunswick, Rich­
mond ou téléphoner Sherbrooke 
4349J.  ______________________ I

Garçons demandés
ON demande un camelot pour passer 
les journaux aur les rues King Uuest 
et Wellington Sud. Devra demeurer 
dans ces environ» et avoir le télé­
phone A la maison. S'adresser en 
personne au département da la cir­
culation A La Tribune.J N O
ON demande garçon de moins de 
16 ans, comme ctnimlssionnaire et 
opprentl. «'adresser J.-O. Dufour 
Limité, 37 Wellington sud, Té!. 
449.125-2

Hommes demandés
LINOTYPISTE demandé pour tra­
vail dans un Journal quotidien.
S adresser à La Voix de l'Est 138 
rue Principale Granby, P.Q. 126-2
ON demande bûcherons pour cou­
per billots de bois franc. $5. le 
mill*. Payé toutes les semaines a- 
prèe mesuremant. Aussi, couple de. 
chevaux A $5.00 le mille pour tirer 
et piler le» billots. l’aul Rouleau, 
St-Denis de Brornpton. ________

“sot rds” ACOUSTICON ..sourds”
La Pionnier des appareils pour la surdité. -— Vente et Service Acous- 
ticon. — Batteries et réparations pour toute» marques. — Cliniques 
dans les principales villes des Cantons de l'Est (Informations quant 
aux dates, fournies sur demande).

Clinique •< Sherbrooke tou» les lundle, de 1.04) à S.OO p-m., à 
41b, rue Brewster Sherbrooke

C.-E. HEON, -«présentant — Téléphone 4Z39W.

MAURICE DROUIN
ENTREPRENEUR GENERAL

• Constructions • Réparations
• Agrandissements •Garages
• Travaux de béton •Etc.

250, rue Vimy — Tél.: 2523-W
Travail à l’heure ou au contrat.

ri I si M ER pour préparer repa: 
légers (short-ordered cook) de­
mandé au Restaurant Fatoine 11 
K ! n g ouest, Tél.: 3618.124-3
HOMME demandé connaissant i’é- 
lectriclté, la tuyauterie, le méca­
nique pour réparations de pompes 
A gazoline. S'adresser A 5778 St-Lau 
rent, Montréal.  \ 26-6
on demande un homme jnar;é pour 
travail général sur ferme. S'adres­
ser Melle B. Martin, Rock Forest, 
Tél.: 604-S-23.

DIVERS
CARRIER et BLAIS ISA. Klênie 

Avenue, Sherbrooke 
CONTRACTE! H : travail général 

j du bol*, construction, réparation, 
etc., etc. Au pourcentage ou au 
contrat. Téléphoner 6f| 3 - .1 - 2 125-6

Hôtels à vendre
L'HOTEL American House de Black
Lake A vendre Site magnifique, 
bonne location, bon chiffre d'affai­
re S adresser M. N.-J. Guertln. 
Black Lake Qué. 1 -6-3

Divers
A VENDRE 3 acres d’avoine verte
sur pied. Situés rue Conseil, limi­
tes de la ville. Aussi deux bouil­
loire dont une avec couvercle, té­
léphoner 2259J. 

BRULEURS A L'HUILE 
LE* meilleures marques américai­
nes. 'onctionnrnt garanti, prix spé­
ciaux aux marchands et inatalleure. 
Livraison par express partout au 
Canada. Domestic Heatin Reg'd. 
3970 Avenue Colonial, Montréal. 
Tél. Marquette 5523.
ai a CH IN EN ft soudures électrique*. 
750 ampères, avec moteur de Dod­
ge neuf 1941. S’adresser 56 Laurier 
t*1. ;99QJ 1-6-3
BEAU carrosse bm, état. Aussi gui­
tare espagnole "Stewart’'. S'adres­
ser 147 A Alexandre
MACHINE Me Key de cordonnier, 
pour coudre le» semelles, en bonne 
condition. S'adresser R. Roy. 281 
King ouest, t^l- 142°. 126-2
PORTF.-moustintialre, chaire haute
barrière extension, tapis de passe 
ge t 1-2 verges deux carpettes d- 
chambre A couche.- r>t une d- ru 
sine Jouets d'enfants: tah’es.
chaises, tableau, bassinette Télé­
phoner 2571W 

Fermes â ventfre
TERRE de lift acre». 1 mille du vil­
lage de Marhleton Ifft*» beau site 
prés de la route Vo 1. Fan muran­
te. électricité, silo, poulailler, ver­
ger Environ Iftft tonneo de foin ft 
couper. Vendre pour $4 500 ft un 
prompts acheteur. S'adresser .T - A 
Grenier. 02 St-Paul, Coatlcook. tél • 
Coatlmok 40-s-2. 126-2
A VENDRE» Un lot de bottines 
d'ouvrate, souliers pour hommes. 
Tous bien réparés, semelle* et ta­
lons. En bas du nrlv de la rénarn- 
tlnn AT. A^OpnoVN-ERTF TREM­
BLAT ET L0VOTF. 138- A rue 
Klnr-Ouest Tél» 2QQW. 117-30
flALANCOIRE* de galeries et de
parterres A vendre S'adresser R
M' îhof, 1 rue Rail, téI - 414r.R.
linriciRN y l’huile doubles. 6U 
non • *• de diamètre, pour poéir*. 
S'adresser 75 B. Galt. ou 164 rue 
Short 121—4

>1 4 ISO N 4 logement*. brique. 267,
rue Argyle. Revenu brut $1.4 4 0.
Prix de venta $13.500. Jos. V. Ames
69 Well ington nord. 122-6
>1 \ 1 s o \ 22x30, deux étages, très
bien fin e. Cuisine i8x 10, bon mar-
ché A prompt, acheteur. S’adresner
après 6 heures A Gérard Lemeün.
H.R. 4 Sherbrooke. 126-2
M AI SON 30x40 grange 32x60, la
In moitié couverte d» foie. Vu»»l.
hangar 20x30 pour être démoli.
I ne turbine h vapeur. Vu»■ 1, vieil-
les briques. S’adresser Dama» Bouf-
fard, Co mpton, Co. Co mpton. 125-2
y) \ iso v bois, 3 lo»;et lents et épi-
-T1 - ? ° Art Vf r. « mnr% 1 .

gements et magasins. Endroit idé-
al pour commerce, soit lingerie, 
feronnerie, pharmacie, etc. Deux 
autres maisons de 2 logements cha­
cune. 1-6 chambres libre. Revenue 
de 11 ne. Prix $12 000, dont envi- 
ron $5.000 comptant. J.-R. Man­
seau. 15 rue Mercier, tél.: 3954.

TA TI—-TET..» ! IM SW
POUR voyager en dehors de la 
villr seulement. Auto Chrysler 1946. 
Passagers assurés. Fogrr Lalnesse. 
174 rue Short, Sherbrooke, 122-6

MAISON de 2 loyers. Salon de coif­
fures moderne. Grand terrain. Loy­
er libre. A vendre au complet. Pour 
informations. Sadresser 48 St-Paul. 
CoatlcOok. 125-6
maison de trois logements en 
hois, ft 49 Montréal. Quartier nord.
Revenu brut. $1 224. Evaluation de 
la Cité $9,<;00. Prix de vente $9.000. 
Sadresser ft Jos. V. Ames. 122-6
MAISON particulière (seule) en 
brique, 8 pièces, ft 12 rue Durham. 
Prix de vente $10.000. Libre ft l'a­
cheteur le 1er août. S'adresser Jo». 
V. Ames. 122-6
MAISON S logement*. Logement 1 
bre ft l’acheteur. Bons revenus. S a- 
Iresser ft.13 St-Louis. 125-3
un N n1 ;
«es. grande cave cimentée, four­
naise. Poêle, réservoir ft cau chau­
la lié au poêle et ft la fournaise 
Pour l’hiver, grand jardin. Com­
merce d é;, . cri* -restaurant. Ven­
dra la marchandise avec la maison 
Condition: comptant. S’adrec^çr \ 
V.. 34,' rue St-Jacques, ville Fast - 
Vngus, Comté de Compton. Boite 
«2. 125-2
MA TAON 10 chambres pouvant êtrr 

■ mvertie en 2 loyers. Fournaise 
dans la cave. Maison libre imtné 
diatement ft acheteur. S'adresser 
Donat Lafleur, Rromptonville. 126-2

ON DEMANDE
Agents demandés

P.TA»l.l*«EH-VOt'* .Uns un com-
mefee JITO. Occasion exceptionnel­
le d#* vous créer de bons revenus. 
Ventes faciles et répétées. Une par­
tie de la ville de Sherbrooke va­
cante, et Asbestos. 1 mol* d'essai 
SANS RISQUE. Pour catalogue, ren­
seignements. écrivez ft CIE JITO, 
R.P 1è. Station T Montréal.

COFFRE-FORT neuf, bonne dimen­
sion. ft vendre bon marché S'a- 
4re*'aer ?r nje Salaberry, Mée-an-
’ll-_______________________________
ROTTlNF.a de soldat» et d'aviateurs, 
toutes bien rênarée» semelles et ta­
lon» En h* * d u prix de la répara- 
tien, ft la cordonnerie Tremhlav et 
T,*’oie. 138-A King-Ouest. Tél- 
r«98. J n o
r? A no 'ré "T,rca*-' réna’-i’ 8 

nflrs comptant ou ter-

Demande à louer
ON demande ft louer un grand en­
trepôt sec, pour entreposage de 
parler. S'adresser h Rosario Blais, 
3, rue Marquette.

O V demande chambre et pent ion
pou r monsieur. l.>»n» le centre Ce
pré fépence. Ecrire Boite 19. La
Tribune. J n.o
o\ demande A louer logement de
3 pce. ft 6 pO ", F’référence centre de
la ville. O jeune couple. S adres. I.éo
Tarent. 69 ri e Lincoln. Sherbror ke
Tél : 4532R. 11 1-6

Logements flemandés
0\ demande »jn Figement de f ro!»
o»i quatre a ppartements. près de
la Tribune” pour roupie sans en -
fa n « S a d r e «t-*r par lettre ft I ,s
val Rolduc. 74 rue Murray. J n r

PERDUS
CAMEE rose r*!©- erî or. perdue 
mardi avant-midi de la 31ème Ave­
nue au parc Racine, ou dans l’au­
tobus Murray-Argy!*. Réc mi pen- 
si «i- retournée A Mme S. Fortier 
6 troisième Avenue, tél.: 721 .1.

PRETS
POUR

FINS DOMESTIQUES
Lc.-rf .1;= a-— H** HsMii-iln d’sr-
cent poor mettre ordre A votre nudgeç 
Campbell Finance est l’endroit tout déei- 
trné pour l’obtenir. Pendant p’.ua de 19 
an*, cette maison recommandable et sym­
pathique a donné de sa*'** avis et fait dee 
prêta utiles ft plus de 150.000 client» sa­
tisfait». Pe* emprunt» pour rayer *0* 
vieux compte» ou pour toute «utre fin rai­
sonnable peuvent être négociés prompte, 
ment au cours d’une interview privée. F,t 
rappe!ez-voua que votre vie «t assurée, 
*ana coût additionnel.

CAMPBELL
Finance Corporation Ltd.

Fondée en 1927. 42 succuraalee au Canada 
9a. rue Wellington-Nord. Chambre 11 

Tel: 3637 — Sherbrooke —13
Représentant ft Magog: M. Etienne Gérln.

67. rue Main, Magog. Tel: 791.

Commandez dès maintenant votre

Brûleur à l’huile
Livrsisrwi Immédiate, si désirée. Brûleurs de poêle, de renommée 

Internationale, "SILENT GLOW, et fournaises-cabinet*.
Aussi brûleurs automatiques pour systèmes de cave.

Tous vendus avec garantie.

W.-H. ADAM Enrg.
Tel. 2116 — SHERBROOKE — 10, rue Windsor

FILLES DEMANDEES
Il y a actuellement des positions libres pour opératrices 
sur gants. Ces positions seront remplies par des jeu­
nes filles avec ou sans expérience. S’adresser à

Austin Glove Manufacturing Co.
140, rue Laurier Sherbrooke, Qué.

A VENDRE
Camionnette-motocyclette neu­
ve; conviendrait pour épicerie, 
pharmacie ou toute livraison lé­
gère. Fait 75 milles au gallon. 
Aussi. Auto Plymouth 19,19, sé­
rie 9604879. coach, en parfaite 
condition- S'adresser à Lessard 
Service Station. 212, rw King- 

Ouest. Sherbrooke

1*1 : 2S24W.

Institutrices demandées
TROIS institut! •-F- df'PLuuléc» t><ur | 
êool»** rur»»!»», 2 école» d» 22 élève». 1 
un» de H Logement ft l oxtêrleur i 
Devra fournir référence* et être rj;. | 
plAmêe Tracement de $700. y ».|re»- 
eer J M Férues#, eec.-tés^ Martin 
ville, Qué, 121-6

A VENDRE
PROPRIETE DE DEUX ACRES 

RUE ONTARIO
De cette propriété très élevée 
vous pouvez voir toute la ville 
de Sherbrooke et son bel entou­
rage.
Elle est située sur le cflté le plus 
bas de la rue Ontario, entre 
Portland et Dominion, et ferait 
un site Idéal pour votre nouveau 
foyer. Venez y Jeter un coup 
d'oeil cette fin de semaine. 
Montez Jus<iu’ftu sommet et voy­
ez le magnifique panorama. I- 
maglnez vous voir votre ‘ bunga­
low” construit dans cetté ém- 
blance champêtre.
Deux surprises vous atten<lent; 
1—L'excellente vue: 2—le bas 
prix auquel la propriété vous est 
offerte,

Edwards Realty & Investment 
Co. Inc.

6, Hir Wrtltnftnn-Nnrd, féd . ISA

REPARATION ET VENTE
DE MOTEURS ELECTRIQUES

17, rue 1 rotuc n.u'

Hebrochage »t réparation exécutés 
par des experts- Travail garanti. 
Service rapide.

ROSS-BIRON
ELECTRIC LTEE

Tel. 645

RN MWtRf

108. FARISI, prof».-infant
AUX MUNICTPALIlta

• CoTirtructlon d# route#
• TrmuoemrtJt ÿ %

Vous ave* tout avantage à 
demander no» prix avant 
de confier ms travaux.

• rraraux d fcom* Noir# vaste exndr^rc* et
• ronstrartlnn «’aqm»Mi
• Tnvant en béton ho «nnér» è>*pérlenee

Nn» pr)* »o«1 Jante» et rai*
• inarrorace de pierrg. Mtiaaklan. o»miag»

imrter el terre. «irm».

él3, me Ring Ones» Wphonnt 2617
, ûHERBROORfi

Cuisinier demandé
Voici une excellente opportunité pour un cuisinier d’ex­
périence, actif et rempli d’initiative! Un hôtel moder­
ne. avec excellente clientèle, situé dans les Cantons de 
l’Est, a besoin d’un cuisinier sobre et travailleur. Ex­
cellente opportunité. Bon salaire; travail à l'année. 
Ecrire, mentionnant expérience, à Casier 40, La Tribu­
ne, Sherbrooke.

Aviculteurs ! 
Attention !

Plus hauts prix payé* pour 
vos oeufs. La demande aug­
mente de plus en plus. Nous 
avons besoin de tous vos 
oeufs pour pouvoir fournir 
notre clientèle.
La qualité des oochets of­
ferts sur le marché de la 
province depuis 2 semaines, 
a été si pauvre que les prix 
ont diminué sur les sujets lé­
gers et pas suffisamment en­
graissés. Le prix des poules 
a aussi baissé de quelques 
sous, afin de le conformer 
aux prix de plafond de la 
Commission des Prix et du 
Commerce.
Pour la semaine d'empaque­
tage qui prend effet le 1er 
août, liste de prix envoyée 
sur demande.

Produits des Cantons 
de l'Est
Limitée

21. rue King-Ouest 
Téléphone 1063 
SHERBROOKE

Charles-E. BELANGER
Comptable agréé 

f hr rb rook r-Montréal 
Trola-Hlslère»

C.-E. BELANGER. C. A.
P. MAIN T-J A CUI: ES, C. A. 

YVON MIROIS. C. A.
B.T. rue VV H lln« ton-N ord 

Tél» Un r. 4*410 — Ré». 01».

La TriDune, Sherbrooke, vendredi, 26 juillet 1946
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HAHEU, NOEL & CIE
Comptable» agréé» 

AURELIEN NOEL, L.S.G* C.A. 
« J \

JOSEPH BBSMFTTR* L.».C., C.A., 
C.P. A.

22, ra* Wrlllnffinn-N. Ch. 13 
Tél i &2 — bberbrookr

CLINIQUE ELECTRO 
CHIRURGICALE - Dr HORN

Mpérlalltést RhnmntUtae. Arth­
ritisme. Névrite, Rayon X, Dfag- 
aoatle: F.atoiuao. Intestin. Coron 
Elertro-rhlrural*. Araydalra. Hé­
morroïde». Wrrnea.
85. rue Court TeL 3636

ACHAT, VENTE ET ECHANGE
Da touz Kanres da propriété* par 
toute* 1rs province*. Acfrenart- 
voua ft l a^rnt d'immeubles ALBI- 
NI SAMSON Bureau: -A est. rua 
Kintç, app. 1, SHERBROOKE. P 
Q. C. P. 627. Tél: 16 ô 7 - M.

COMPTON

Dr PHILIPPE LAÇASSE
Médecine, Chirurgie générale 

Maternité
Tél. 4, COMPTON, P. Q.

Pour

1RAVAIL DE BUREAU
Comptabilité privée, sténogra­
phie, ^dactylographie, faites le 
jour ou le soir, par secrétaire 
d’expérience

TELEPHONEZ 4531J

WILFRID GREGOIRE
Architecte

Architecture civile et rellfflenee. 
Expertise» et Immeuble».

841. Wellington-*. Tél. 380.

eSABLAGE e CIRAGE 
de PLANCHERS

Polisseur à louer

J. BEAUDOIN
58, rue Wellington-Sud Tel. 2913J

Dr LOUIS GAGNON
Médecine générale et maternité. 
115, rue King-Est. Tél: 4872

Huile de Charme No 100
PARFUM PUR D'ORIENT 
Exquis, mystérieux. du­
rable. Déveloiipe attrait 

jCfii Irrésistible, troublant,
kàl * 1 hîlrn,e '«De amour, liou-ville 1 dr. H.UO. par mnl- 

I P«rt payé ipmt C.O.On 
I 91.1’5). Erultfilliitce diworet, I garanti. » ORUBAS le* à
« PARiTjiEiur ini:\i,i:.

L'KG.. Casier 1JS2.
bec. P.‘ <1.

INGENIEURS CIVILS i 
ET ARPENTEURS

I CREPEAU, COTE & LEMIEUX
î VG E NIE CR S-CIVIL 8 

A R PEN TEL RS-GEOMETRE9
Armand-C. Crépcan, l.c., a.g. 

Gaétan-J. Cflté, l.c., a.g. 
Jacques Lemieux, l.c.

4fi, rue Welllnjjlon-N’ord
C.P. 84—-Tél.» «49 — Sherbrooke i

AUX PROPRIETAIRES DE 
HOHURS A GAZOLINE 
BRIGGS A STRATTON

SABLAGE DE PLANCHERS

LUCIEN MORIN
Travail garanti

112. rue Conseil. TeL 1582-W.

FABRICATION DE MONUMENTS
do ton» 
genre*

G ra n I f J « 
choix.

Prl- ralaon- 
• able».

".’ra»nl! r n - 
rant I.

PIERRE OUELLETTE
217, rue «te-\nne ( ontirook 

Tél. 38-13

MAISONS A VENDRE
Aussi lots ft vendre, payables 5 
pour cent comptant et $5.00 par 
mois. Dans plusieurs quartiers 
de la ville. S'adresser ft

DENAULT & FILS
Agent d'immeubles 

63, rue Belmont. Tél. 1046R.
On demande h emprunter *ur 

première hypothèque

Si jamaic ces excellent* moteurs ont 
besoin de réparation» ou de vérifica­
tion, spportcz-le* nous.

Service traranti.

Pièce* orlrinalr». 
Outila du ma nu- 

facturier. Mérhani- 
'iens-Expert».
Prix raisonnable*.

ROSS-BIRON ELECTRIC
Ltd

17, rue Frontenae — Téii A45

Alden-R. Rousseau
ENCANTECB BILLNGCE 

pour le district de St-Françola 

EAST-ANGt'S. Tél. 69

ENCANTEUR LICENCIE
pour la ville et la campagnt 

TAUX RAISONNABLE 
Pour information écrivez ft
ARCHELAS BOLDUC

79, rue Alexandre 
Tel. 1586 — Rcs. 2851-W

Achat et Vente 
d’Autos, Camions

Au»«! plVfla 'nagée* 
pour toute*

GARAGE VERONNEAU
Chemin SlontrénlTéi- .iuni-w — ité»; r»«>-»-23

LOTS A VENDRE
Sur les 10e, lie et !2e avenues, 
sur les rues Belmont et Dufres­
ne, ainsi que sur la rue Drum­
mond et à Collinsville (près de 
l’église projetée). Autres lots ft 
Magog et Asbestos.

PHILIPPE DOYON
10«. rue Frontenac Tél.» 4114-R.

FILTEAU 4 VIGNAULT
SOUDURES GENERALES 

au gaz et à l'électricité
Réparations et fabrication de 

tous genres
410. rue King-O. Tél. 4725-4V

Spécialistes en travaux de

TERRAZZO - TUILf - CIMENT
Tél. 1143 J

lleure» d’affaire»;
ft-’IO i» 3 7.30 n.m. 
2.00 il 5.00 p.m.

SHERBROOKE TERRAZZO ENRG.
3.1a, rue Brewster Sherbrooke

ELECTRICIEN DEMANDE
"La Tribune" aurait besoin d'un électricien com­
pétent, capable de voir aux réparations de tou­
tes sortes : moteurs, circuits de lumières, etc. 
Préférence sera donnée à qui connaîtrait la ra­
dio. Position permanente. S'adresser à "La 
Tribune", Sherbrooke, Qué.

PLOMBERIE ET CHAUFFAGE
Pour toute Installation ou ré­
parations générales consultez:

Hamel & Dubois Enrg.
Bureau: llfla, Glllraplc 

Tél. 2307-J — Tél» 1098-W

ENCANTEUR LICENCIE
pour la ville et la campagne 

TAî X RAISONNABLE 
Pour informations écrivez ft
AZAR1AS GRENIER
144, rue Prindpale-Ouest 

Tél. 149-S-2 Coaticook

A VENDRE
45 cordes de croûtes de bols 
mou, 4 pieds- Prix régulier. S’a­
dresser sur les lieux, à

JOSEPH LEMELIN
Ascot Corner 

Téléphone: 161W-S-12

TRANSPORT LEGER
dans toute la ville

JOS. BOMBARDIER
207, rue Drummond. TéL 4633J.

BOIS A VENDRE
Bois sec, 90% érable. 3 pds. la 
corde $12.00; 2 cordes de 12”.
59.75.
Croûtes de bols mou, 12 pes, 2 
cordes 56.25

ALLARD «c FRÈRE
314, rue Wellington-Sud 

Tél.: 2769-R

IMMEUBLE
• Achat • Vente • Administration de propriétés

Préfontaine & Delisle Enrg.
66, rue Wellington-Nord — Apt 1 — Téléphone 4894

(Edifice Roam bloom)

A VENDEE
À MAGOG

Maison de 7 chambre*. 20, mr 
St-Pierre, près dp l’église, du 
couvent et du college. Beau 
terrain. Sera libre le 1er août 
pour l’acheteur. Prix $4.100. 
(omptant: 52.100.; balance.
$2.000., payable comme loyer, 
$.10. par mois. Interet compris. 
S’adresser à Philippe Ooyon. 
106, rue Frontenac. Tel. 4114-R.

Ouverture du
“Marché Parent”

Epiceries — Viandes — Poükson 
Légumes

269, Belvédère-Sud Tél. 703-R 
Service courtois et rapide

JOS. OUELLETTE
ENCANTEUR LICENCIE 

Taux raisonnables. 
Téléphonez 216-W-4 ou écrivez à 

C.P. 538, Bromptonviile.

HOTELS A VENDRE
Plusieurs hôtels de $10.000. à 
$20,000.. comptant. De gens qui 
se retirent des affaires. Prix rai­
sonnables.

J.-C. CRÉPEAU
56. rue Centre Tel. 2053

GRANBY

Encanteur licencié
pour le district de St-Françola. 

Taux raisonnables

HONORE BEAUDIN
67. rue St-Paul Coaticook

Tel. l.VT-a-12.

ZEPH. ROUSSEAU
ENCANTEUR BILINGUE 

pour le district de St-Erançois 
SAWYER VILLE, P. Q. Tél. 9

MAISON A VENDRE
Mainon moderne. 5 logis dont < 
de 4 pièces ,1 de 6 pièces ft 164. 
vème Avi». Prix $19.000. Comp­
tant $6.000. balance ft conci­
lions fiu'iles. Aucun agent. Ans­
el ft vendre: réservoir de 72 gal­
lons lavabos, moustiquaires, por­
tes. chassis, bol* de construction 
usagés etc. J'achète bfttisses ft 
démolir, portes, chassis usagés, 
etc.

MF.mitir LKBOFIF 
1S2 II u H Ième Ave. Tel. 34P4J 

Rés.» .110»-W.

ON DEMANDE 
MÉCANICIEN

d’expérience, pour réparations 
de machineries lourdes et de 
camions. Bon salaire à. personne 
qualifiée. S’adresser à
513, rue King-Ouest Tel. 2617

ENTREPRENEURS GENERAUX

‘ ü.

IJ», »vt
• TRAVAUX DE BII0N
• TERRA^IMt NI
• XABIE. PIF RPF. GRtVICR

nos psi* otniN» roim coMPtniiOR

Tfl ’!#!» 1(1» w
LOCATION O'OUTIllAGE

j Pp' !»b mecan'ijuwi, tracteur* “Balldo. .
ter”, roniprevteur*. m* sseur* à b*- | 
ton. vibra leur* ft bê»''- *** j j

ABONNEMENTS
Par la poste 

Abonnement pour
Un an.................. $5.00
Six mois........... $2.75
Trois mois .... $1.50
Un mois...........  75c

Payable d’avance.
Abonnement poui 

Sherbrooke
I n an ................ $6.00

.........
Trois mois $2.00
Un mois ........... 75c

24769582



Asbestos

J. E. CÔTE
BIJOUTIER - HORLOGER

Vendeur de* fameuses montres "MF.RC I K Y" et des diamant* 
réputé* “BLUE STEEL"

Nos hommages

Imprimerie Commerciale d’Asbestos
Conrad St-Hilaire prop-

A partir du 1er septembre, notre atelier 
sera situé à

143, rue St-Edmond—Téléphone 121-3—Asbestos

Hommages de

Me MAURICE BEAUCHESNE
Notaire

rue Bourbeau

Hommages de

147, rue Bourbeau

Hommages de la

CONGRÈS DE LA FÉDÉRATION DE 
L’INDUSTRIE MINIÈRE DE LA

PROVINCE DE QUEBEC,
À ASBESTOS, LE 28 JUILLET

Jlsbestos

l’histoire d’Asbestos, on tien- 
| dra ici. dimanche prochain, le 

28 juillet, le congrès annuel 
de la Fédération de l’Indus­
trie Minière de la province. 
Le programme de la journée 
est très élaboré et débutera 
l’avant-midi à 10 heures. Les 
délibérations se continueront 
l’après-midi. Le soir, tous 

, les syndiqués se grouperont 
pour faire une parade et un 
grand ralliement aura lieu à 
la cour du collège où tous 

J pourront entendre des confé- 
; renciers et invités de mar-

•v* • if* ■ -■ -

CAISSE POPULAIRE 
D’ASBESTOS

aux

SYNDICATS CATHOLIQUES 
NATIONAUX D’AMIANTE

rue Bourbeau Asbestos

; que.
La tenue du congrès se fait 

dans des villes différentes à 
chaque année. Cette année 
des délégués nous viendront 
de tous les centres miniers de 
l'amiante, tels que Thetford- 
les-Mines, East - Broughton, 
Black Lake, etc. Tous les 
syndqués d’Asbestos devront 
se faire un devoir d’assister 
en très grand nombre à ces 
assises, où la question ouvriè­
re sera débattue par des ex­
perts et où chacun aura à y 
gagner à se mieux rensei­
gner.

Voici le programme com­
plet de la journée:

10 h. — Ouverture du con­
grès à la salle de l’hôtel de 
ville d'Asbestos.

Midi — Dîner libre à cha­
cun.

2 h. — Reprise des délibé­
rations du congrès et élec-

I

"«.m. \jUr-

Ci-dessus l'imposant édifice de l'Hôtel de Ville d'Asbestos où v tiendront les assises d’ouverture 
du congrès de la Fédération de l’Industrie Minière de la Province.

tions des directeurs de la Fé­
dération pour 1946-1947.

6 h. p.m. — Banquet au 
Clubhouse pour les délégués 
des divers centres au congrès, j

7 h. p.m. — Parade pour 
tous les syndiqués et les dé­
légués du congrès. L'Harmo­
nie d’Asbestos sera dans la 
parade. Il y aura ralliement 
au Clubhouse pour le départ 
de la parade. Le parcours se­
ra comme suit: rues Fronte­
nac, du Roi, St-Hubert, Bou­
levard St-Luc, rues Laurier,

Bourbeau, Noël et de là à la 
cour du collège St-Aimé.

8 h. p.m. — Grande assem­
blée dans la cour du collège. 
Tout le public est cordiale­
ment invité à y assister.

En cas de pluie, l’assemblée 
aura lieu au sous-sol de l'é­
glise St-Aimé.

Parmi les conférenciers et 
invités d’honneur de cette 
journée et du ralliement du 
soir, mentionnons le ministre 
du Travail, Thon. Antonio

Barrette, les députés des 
comtés de Mégantic et Rich­
mond, M. Alfred Charpentier, 
président de la Confédération 
des Travailleurs Catholiques 
du Canada, M. Gérard Picard, 
secrétaire général de la C.T. ! 
C.C., M. Jean Marchand, con-1 
seiller technique de la C.T. 
C.C., M. Lorenzo Lefebvre, 
président et agent d’affaires ! 
du Conseil Central de Sher­
brooke, les officiers de la Fé- ! 
dération, les aumôniers des ï 
syndicats et autres.

Succès au congrès I

liî: A La Confection 
Moderne

i Albert Haroon, prop.

Marchcmdlsea sèches 

en général 
pour 
tout»

la famille.

Visite» notre département de 
TêtemenU d'automna.

Voye* notre choix de chana­
tures de qualité tupérieure.

156, rue Bourbeau 
Asbestos

"SUCCES AU CONGRES'

LES QUATRE SAISONS
GREGOIRE BESMARGIAN, prop.

COMPLETS FASHION-CRÀFT

• CHEMISES B.Y.D.

CHAUSSURES SLATER & RITCHIE

et autres marques, pour tous les membres de la 
famille. En étalage à notre sous-sol.

113-115, rue du Roi Asbestos

M. RODOLPHE HAMEL
PRESIDENT

MM. Hormidas Jtitra*, rl<*-prdsMent: Raymond PeU«- 
rin, «ecrét&lre-trésorier; Robert Champagne, Armand 
Larivée, Adrien Bossé, Roger Grimard, Paul Pelletier, dl- 
recteurs

DU

Syndicat Catholique de TAmiante
so^saqsy^
SOUHAITENT

LA PLUS CORDIALE BIENVENUE
AUX CONGRESISTES

Nos Meilleurs Voeux de Succès

A LA

Fédération de L’Industrie
Minière du Québec

A L'OCCASION DE SON CONGRES TENU

DANS NOTRE VILLE

DIMANCHE PROCHAIN, 28 JUILLET

CANADIAN JOHNS-MANVILLE CO., LIMITED
ASBESTOS, Que.

Hommages de

Therrien & Frères Furniture
LIMITEE

Marchand de meubles neufs et usagés 

188, rue Bourbeau—Téléphone 168-2—Asbestos
TiHTMiïiii - -- a. !i-.»11 ' i ~n ,wmÊÊÊÊmÊiÊÊtÊmmassBBm^^:'-m

Hommages de

RODRIGUE CÔTÉ
EPICIER - BOUCHER 

Spécialité : Fruits et légumes 
108, rue Latrance—Téléphone 137-3—Asbestos

Hommages ^

v Jttaîche à f rères, props
Service de repas complets et à la carte.

Rafraîchissements.
Asbestos202, rue Bourbeau

Hommages de

U. EDGAR BRUNEAU
Marchand - Tailleur — Merceries

Représentant i 
Tip Top Tailors Ltd 

W’. R. Johnson et Semi-Ready

256, rue Bourbeau—Téléphone 157—Asbestos

Hommages de la '

Coopérative de Consommation 
d’Asbestos
/éllx Fontaine, gérant.

EPICIERS - BOUCHERS 
FRUITS ET LEGUMES

155, rue Bourbeau Asbestos

Hommages de la

Boulangerie d’Asbestos
P.-E. Raîche, prop.

Pâtisseries et gâteaux pour toutes occasions, 

113, rue Lafrance Asbestos

PHARMACIE REXALL
Dr J.-P.H. Masslcott*

Ben! représentant de* produit*!

BOOTHS — REXALL — RÏKER — BELCANO 
PEGGY SAGE — MAX FACTOR

Fantaisie» — Articles de toilette

Vlctoricrvflle —- Asbestos, Téléphone 20!

Hommages du

Terminus d’Autobus Asbestos
RESTAURANT

• La Ole d’Autobus Moderne Ltée
A.-C. Béland, Présidfnt, pour:

ASKSTOSDRUMMONDVIllE-THETFORD-MINES
• La Cie de Transport Jutras Ltée

G.-E. Jutras, prèsirl-nt, pour:

ASBESTOSVICÏORIAVIllE-ÏROISRIVIERES
• La Cie de Transport Provincial

pour : ASBE5Î05-SHERBR00KE
• Le Transport d’Autobus A. Laramée

pour : ASBESîOS RiCHMOHD-MONTREAL
• Le Service d’autobus Asbestos-Danvill»

H.-L* Dion, prop-
Un

___

personnel courtois et, empre-vt < à votre service pour foute
infonnstlon

V-

«

I

‘ V
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